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Pendant que se poursuivent les négociations 
la grève s’étend à dix-sept autres hôpitaux

Johnson : pas d'injonction 
avant d'avoir tout tenté!

QUEBEC. — J-f sniinprnr 
vient, du Québec, n'a pas' l'in­
tention a’nvoir immédiate­
ment recours à une injonction 
pour mettre un terme à /a 
grène des hôpitaux, pas du 
moins avant d'avoir épuisé 
“ce que l'on croit être la ré­
serve de bon sens de tous les 
gens concernés ",

C'est ce qu’a déclaré hier, 
ou début de l’après-midi, le 
premier ministre. M. Johnson, 
à un groupe de journalistes 
qui l’ont rencontré à sa des­
cente d'avion, au retour d'un 
voyage de quelques heures à 
Moniréal.

“Il faut se demander si l'in­
jonction est le remède effica 
ce’’, a encore dit le chef du 
gouvernement.

M. Johnson a dit s'être en­
tretenu dans la métropole 
avec Me Yves P rat te, média­
teur spécial nommé par le gou­
vernement pour tenter de ré­
gler la dispute. H a souligné 
qu’il n’avait eu aucun entre­
tien avec, les représentants de 
l'une ou l’autre partie au dif­
férend.

“J'espère que les parties 
?’orsf. s'entendre pour intensi­
fier les négociations qui ont 
progressé ou cours de la jour­
née d’hier'', a poursuivi le 
premier ministre.

"Il y a eu déblocage sur 1rs 
clauses normatives car il n’y 
a pas seulement les clauses 
monétaires en cause comme on 
le laisse entendre dans les 
journaux.”

Ce qui donne une dimension 
nouvelle a l’affaire, a conti­
nué M. Johnson, c'est qu'on 
négocie à l'échelle provincia­
le Des points de friction lo­
caux ou régionaux prennent 
une dimension provinciale, a- 
t il dit. lorsqu'ils sont amènes 
à la table de négociations,

De façon générale, M John­
son s’est dit déçu de la tour­
nure des événements. Il s'at­
tendait à ce que la nomina­
tion d’un médiateur gouverne­
mental fut l'occasion d'une re­
lance plus rapide des négocia­
tions “qui furent très lentes, 
il faut l’admettre, et ont mar- 
ché au pas de tortue"............

Plus tard, dans la journée

d'hier, le premier ministre a 
déclaré qu'un nombre impor­
tant de ministres demeureront 
dans la capitale au cours de la 
fin de semaine afin de réunir 
le cabinet si besoin il y avait 
el ainsi parer à toute éven­
tualité.

Après s'être entretenu en 
fin d’après-midi avec Me Yves 
Pratte, le premier ministre 
était en mesure d’affirmer 
que les négociations s’étaient 
poursuivies toute la journée 
et quelles se poursuiivraient 
ce soir et nu cours de la fin 
de semaine. “Il y a du pro­
grès el le climat semble s'a­
méliorer, a-t-il dil.”

M Johnson a egalement dé­
claré qu’il continuait à espé­
rer un règlement du conflit 
ou au moins un retour au tra­
vail prochain. Il demeurera a 
son bureau afin de pouvoir 
suivre la situation de très 
près. M. Johnson invite les 
travailleurs concernes et toute 
la population à collaborer afin 
que le calme règne et que 
personne ne soit empêché de 
procurer aux malades les soins 
essentiels et urgents.

Une des sessions les plus productives du 
parlementarisme canadien a pris fin hier

L'étau %• tara rasstrré d'un 
cran ca matin, alors qua las 
amployés syndiqués do 17 hô­
pitaux du Québec auront quitté 
leur travail à sept heures, ce 
qui portera à 38 le nombre des 
institutions actuellement frap­
pées par Tordre de grève.

La débrayage s'étendra lun­
di, À un nombre indéterminé 
d'autres hôpitaux, et il en ira 
de même les jours suivants, 
jusqu'à ce que les 139 institu­
tions impliquées dans le diffé­
rend aient été touchées — à 
moins qu'un règlement n'inter­
vienne d'ici là entre les parties.

Il ne s'agira donc pas d'una 
grève "tournante" comme cer­
tains propos des dirigeants syn­
dicaux avaient pu le laisser 
croire, mais d'un arrêt de tra­
vail, mis graduellement à l'éxe­
cution, dont l'effet cumulatif 
tend à exercer une pression 
croissante sur les autorités hos­
pitalières et le gouvernement.

Pendant ce temps, le média­
teur spécial nommé par le gou­
vernement pour tenter un rap­
prochement entre l'Association 
des hôpitaux du Québec d'une 
part, et la Federation nationale 
des services (CSN) d'autre part, 
poursuivait sa tâche; Me Yves 
Pratte, qui s'est déjà illustré 
dans ta différend récent entre 
le gouvernement et ses fonc­
tionnaires, faisant la navetta 
entra las parties, réunies sépa­
rément dans des suites du 6a 
étage de Thôtel Sheraton Mont- 
Royal.

Un communiqué syndical pré­
cisa que le travail du médiateur 
s'est continué "à un rythmo 
continu mais lent", tandis qu'­
un porte-parole de l'association 
patronale confirmait qu'il y 
avait eu progrès et "qu'un min­
ce rayon d« soleil était appa­
ru", soulevant un certain espoir 
d'en arriver à une entente. Un

par Jean FRANCOEUR
accord de principe serait en 

effet intervenu sur un nombre 
indéterminé des points en liti­
ge.

Il n'en faudrait pas conclure 
p. utant qu'un reglement 
soit imminent : tout indique au 
contraire qu'il faudra plusieurs 
heures, sinon plusieurs jours 
avant qu'une entente définitive 
soit conclue.

O.i note, à ce propos, que les 
membres du "bureau fédéral" 
des syndiqués, qui «e tenaient 
sur un pied d'alerte à Thôtel 
Mont-Royal depuis mercredi 
soir, ont regagné hier leurs 
foyers ou les lignes de pique­
tage. Ils ne seront rappelés que 
dimanche après-midi. Il appar­
tiendra à ce bureau, composé 
d'une centaine do représentants 
des syndiqués de toutes les ré­
gions de la province, d'entéri­
ner tout accord susceptible d'in­
tervenir entre les négociateurs.

Contrairement à ce qu'on 
avait pu croire lors de la nomi­
nation de Me Pratte comme 
médiateur spécial, aucune nou­
velle offre de salaire n'a été 
faite dans le but de prévenir 
Peclatement du conflit.

Il est tout à fait clair main, 
tenant que le médiateur s'atta­
que a l'ensemble de la conven­
tion, cherchant à cerner les 
points majeurs qui divisent les 
syndicats et les autorités hos- 
pit Hères.

Un porte parole 4e ('Associa­
tion des hôpitaux, M. Paul- 
Emile Olllvler, a clairement af­
firmé plus tôt cette semaine 
que les autorités hospitalièros 
entendaient résister à ce qu'el­
les estiment être des tentatives 
d'empiètement des syndicats 
sur la régie Interne des Insti­
tutions.

Il n'en reste pet moins que 
Técart au chapitre des salaires

est très important ; l'offre pa­
tronale variant de $4.20 et $6.60 
sur deux ans, tand’s que les 
demandes syndicales, portant 
sur un contrat d'une année seu­
lement, incluent la parité de» 
salaires entre le personnel fé­
minin et le personnel masculin, 
une augmentation de $8 ur 
tous, ainsi que divers ajuste­
ments sur certaines categories 
d'employés.

Lo débrayage, hier matin, 
des employés non profession­
nels de 21 hôpitaux n'a paru 
causer aucune situation d'ur- 
genco dans les institutions con­
cernés, des mesures ayant été 
prises, il y a plus d'une se­
maine, pour parer à une telle 
éventualité.

Le directeur provincial des 
grévistes, M. Raymond Coutu­
re, qui, de la permanence de 
la CSN à Montréal, conduit 
l'ensemble des opérations de 
débrayage, n'avait hier aucun 
incident majeur à signaler sur 
les lignes de piquetage. Tout 
s'est passé dan* Tordre et U 
discipline la plus complete, 
a-t-il dit.

Un communiqué, émis an 
fin d'après-midi hier par le 
ministère da la santé corrobo­
rait d'ailleurs cette affirma­
tion du chef syndical.

"On a signalé que quelques 
Incidents mineurs et sans con­
séquence se seraient produits 
eux ehords de quelques hôpi­
taux, dit d'abord le communi­
qué.

"Le sûreté provinciale, qui 
exerce une surveillance spé­
ciale, n'a pat eu à intervenir. 
Les cet d'extrême urgence sont 
treités par les service» d'ur­
gence de» hôpitaux, comme à 
l'habitude. Médecin» et Infir-

Voir page 2 i Les hôpitaux

17 s'ajoutent 
aux 21 d'hier

Vn communiqué ri- U 
Confédération rips «yndicats 
nationaux, ému hier en fin 
d'après-midi, a ronfirmé la 
liste des 17 hbpitaux du 
Quebee qui devaient être 
louches ee matin par un ar­
rêt rie travail de leurs em­
ployés non professionnels.

Cette liste inclut six 
grands hôpitaux de langue 
anglaise de la région mé­
tropolitaine. Il s'agit du 
Royal Victoria, du Montreal 
Neurological Institute, du 
Montreal General Hospital, 
du Jewish General Hospital, 
du Reddy Memorial, et du 
Royal Edward.

Les autres institution», 
frappées ee matin, sont : 
l'hôpital de Granhy, deux 
hôpitaux de Saint-Hyaeinthe 
(Saint-Charles el Hôtel- 
Dieu), trois hôpitaux de So- 
rel. l'hôpital Sainte-Croix 
de Drummondville. trois hô­
pitaux de Trois Rivières 
(Cook, Sainte-Marie et Saint- 
Joseph', ainsi qu» l'HAlel 
Dieu de Lévis.

Les services
d'urgence,
disponibles

Les comités de soin? hospi­
taliers mis sur med oar le* 
syndicats actuellement en gre 
ve dans les hôpitaux de la re­
gion de Montreal, sont mainte­
nant prêts à procurer des soin» 
à domicile gratuitement à tou» 
ceux qui en feront la deman­
de.

Un eommuniquA ayndlcal 
précise que les personne» in­
téressées n'ont qu'à composer 
1» numéro 842-2047 pour en­
trer en conrmunication av*« 
le comité ria soins. SI la ligna 
est occupée, on est prié d# 
composer 8423181 et de­
mander la posta 38!. I* «,r-

Voir paga 21 La» aarvtcaa

Les Communes ont ajourné leurs travaux au 5 octobre
(Lire à la page 3)

Allard nie que l’intégration des trois armes 
suscite un état de cri se au sein de la marine

OTTAWA Tout en niant qu'il yait état de "crise" au sein de la marine ca­
nadienne, le général jean-V. Allard, nouveau chef d’état - major des formes armées 
canadiennes, a déclaré hier que l’intérêt de la marine ne doit pas passer avant celui 
du pays. Il a laissé^entendre que quelques leaders seulement avaient manifesté leur 
mécontentement, étant donné que l'intégration devait toucher leurs fonctions.

M. Allard a dit qu'il ne fal­
lait pas trop s'en faire du dé­
part de quatre contre-amiraux, 
''car la marine possède de très 
bons hommes qui sont prêts à 
travailler en faveur de l’inté­
gration''. Le général est con­
vaincu pour sa part que l'inté­
gration des trois armes est uns 
excellente chose pour le pays,

1-e renvoi ou la mise à la 
retraite prématurée d'officiers 
supérieurs viennent de foire 
éclater au grand jour un diffé­
rend qui porte sur l'unification 
des trois armes préconisée et 
mise en oeuvre par le ministre 
de la défense, M. Paul Hellyer.

Le ministre a dit que le vé­
ritable enjeu du désaccord avec 
les démissionnaires était la 
question du contrôle des ‘'ci­
vils" sur les forces armées, à 
savoir "si un ministre peut 
établir une ligne de conduite 
ou si un petit groupe de militai­
res peut dicter scs propres 
vues".

Le contre-amiral William 
I^ndymore, chef du comman­
dement des Maritimes et de la 
flotte de l'Atlantique, a décla. 
ré à Halifax qu'il avait été re­
levé de ses fonctions après 
avoir refusé de démissionner. 
Il estime qu'une force unifiée 
ne sera m plus efficace ni 
moins coûteuse mis les trois 
forces précédentes.

M. Landymore est l'un des 
sept officiers supérieurs de 1s 
marine et de l'armée qui s'ap­
prêtent à quitter les rangs mi­
litaires avant l'àge obligatoire 
de la retraite, soit 55 ans.

Trois autres contre amiraux 
seraient sur le ploint de quit­
ter leur poste. Toutefois, la 
décision simultanée des qua­
tre officiers serait une coïnci­
dence et non pas une attaque

concertée contre l'intégration 
ou Tunification des trois ar­
mes. Les contre-amiraux Wel­
land et Burchell ont confirmé 
qu’ils avaient demandé leur 
mise à la retraite prématurée, 
tandis que le contre-amiral 
Stirling aurait également de-

Le maréchal Reyno 
appuie M. Hellyer
Le maréchal de l'air E.M. 

Reyno, directeur du personnel 
des forces armées, a publique­
ment appuyé hier, pour sa 
part, la politique d'intégra­
tion de M Hellyer, qu’il a qua­
lifiée “d'essentielle'' Parlant 
à Edmonton, il a dit que les 
mesures entreprises auraient 
pour effet de diminuer les 
dépenses à un moment où les 
forces armées doivent hausser 
les salaires des hommes afin 
de les rendre comparables à 
ceux qui sont en vigueur dans 
l'industria et l*s affaire».

mandé d'êtra relevé d* »e» 
fonctions.

Dans lo seul ca« da M. Lan­
dymore il est clair qu» le li­
tige relève de la mise en mar- 
rhe de l’Intégration; le» rai­
sons invoquées par ses collè­
gues sont encore obscures.

A London, en Ontario, le 
ministre Hellyer a déclaré 
qu'il n'avait reçu aucune de­
mande de démission. Mais, a- 
t-il dit, de récentes discussions 
avec des autorités du quartier- 

énéral des forces canadiennes
Ottawa indiquent que "cer­

taines personnes” sont prêtes 
à prendre leur rertaite moyen­
nant certains avantages, no­
tamment la non réduction da 
la pension à laquelle elles au­
raient droit lors de leur re­
traite obligatoire à Tige de 55 
ans.

Il n’a été connu qu'aux der­
nières minutes de la session, 
jeudi soir, qu'il était possible 
que le Canada perde du même 
coup tous ses contre-amiraux. 
Les députés de l'opposition 
n'ont toutefois pu obtenir à 
temps les renseignements qui 
leur auraient permis de soule­
ver toute l'affaire en Chambre.

Hier, l’ancien ministre con 
servateur de la defense. M. 
Douglas Harkness, a affirmé 
à Ottawa qu’on avait demandé 
à un grand nombre d'officiers 
d'affirmer solennellement leur 
loyauté à l’égard du ministre 
de la défense. P a réclamé la 
démLssion de M. Hellyer et 
soutenu qu'une enquête royale 
sur la situation était une “né­
cessité absolue”.

M. Hellyer a vivement nié 
l'accusation portée contre »on 
prédécesseur.

Cependant, le eommandant 
Frank Miller a remis, tel que 
prévu, lea rennes du comman­
dement unifié dns forces ca­
nadiennes »u lieutenant-géné­
ral Jean-V. Allard.

Le ministre Helly«r aoutient 
ne la majorité du personnel 
es forces armées appuie la 

politique d'intégration ou d’u­
nification.

Le problème soulevé par le 
projet de retraite des contre- 
amiraux est mis en parallèle 
avec celui de trois autres offi­
cier» généraux qui ont pris 
leur retraite prématurément 
la semaine dernière. Ces der­
niers, selon les propos du mi- 
nislre, sont partis à la suite 
d’une "entente mutuelle". Il 
s'agit des lieutenants generaux 
Frank J Fleury et Robert W. 
Moncel. ainsi que du vice-a­
miral Kenneth L. Dyer.

A Ottawa, des informateur» 
prétendent que les relations 
du ministre avec les hauts of­
ficiers de la marine se sont 
détériorées il y a quelque» 
mois lorsqu'il leur aurait de­
mandé de trsiter les matelots 
comme des humains et non pas 
comme le faisait le capitaine 
Bligh du fameux navire Boun­
ty. Mais le différend est sû­
rement plus profond et pour sa 
part M. Harkness pretend qua 
d'autres officiera veulent par­
tir en claquant ie* porte*.

Vietnam: échec 
probable de la 
mission Wilson
Tout» tentative da paix au 

Vietnam parait actuellement 
vouée à l’échec : telle est 
l’opinion qui prévaut actuelle­
ment à liOnrires et à Moscou 
à la veille du voyage que doit 
effectuer en URSS M Harold 
Wilson, premier ministre bri­
tannique,

"Manoeuvre tactique et non 
changement d’attitude", ainsi 
est qualifiée dans la capitale 
soviétique la déclaration ti­
mide" du gouvernement bri­
tannique se désolidarisant des 
bombardements américains de 
Hanoï et Haiphong.

L’on ne manque pas de no­
ter qu'à Hanoï, M. Wilson est 
traité de "complice” des a- 
gresseurs américains".

A Londres, on estima peu 
rohable que l'URSS accepta 
a lancer conjointement avec 

la Grande-Bretagne des invi­
tations pour une nouvelle con­
férence de Genève, car, le» 
dirigeant» britanniques oa 
aont paa prêts, dit-on, à af­
fronter dans ce domain» une 
nouvelle rebuffed» méprisant» 
d» Pékin et même d'Hanoi

H n'est d'ailleura par cer­
tain que la Pologne veuille 
s'associer à une telle initiati­
ve. Elle a toujours adopté 
une position dure dans le con­
flit vietnamien et il est à re­
marquer que les ; dernières 
déclarations du général de 
Gaulle sur l'évolution de la 
situation au Vietnam ont été 
accueillies avec une vive sa­
tisfaction dans les milieux of­
ficiels polonais.

le gouvernement français 
vient de réaffirmer encore 
cette position dans le commu­
nique publié à U suite de la 
visite officielle du roi du 
Laos à Paris.

Six avions américains ont 
par ailleurs été abattus hier 
au-dessus du Nord-Vietnam 
annonce Radio-Hanoi.

La Vietcong pour sa part a 
attaqué des postes isolés et 
des hameaux. Enfin, un soldat 
américain a été tué et (lis- 
huit personnes dont treize 
Américains ont été blessées 
par une grenade lancee par 
un inconnu dans un bar da 
Saigon.

Québec-Téléphone achète la 
Cic de téléphone Sf-Gcorges
ST-GEORGES DE BEAUCE — Québec-Téléphone, mainte­

nant propriété d'Anglo Canadian Telephone, filiale d'une so­
ciété américaine, a fait l'acquisition du réseau de la Compagnia 
de téléphone St-Georges. Ainsi en a décidé à l’unanimité ras­
semblée générale des actionnaires de cette dernière compagnie 
qui s’était réunie hier à St-Georges de Bcauee. Québec-Téléphone 
étaif représentée à cette réunion par MM. B.-A. Beneteau, vice- 
présidenl-opérations, Jean-Marc Tremblay, secrétaire adjoint, et 
Bertrand Maheux, surveillant des affaires commerciales.

95% des actionnaires étaient présents à cette réunion qui 
a tout d'abord rejeté une offre analogue formulée par la com­
pagnie américaine Continental Telephone Corporation.

le reseau de la Compagnie de téléphone St-Georges compta 
prés de 4.000 téléphones silués dans un territoira adjacent à la 
division ouest de Québec-Téléphone.
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Le* employés d'hôpitaux ont établi des lignei de piquetage devant les institutions touchées jutqu'icl par l'arrêt 
de travail Ci-haut, un groupe de grévistes portant des pancartes déambule devant l'hôpital Notre - Dame, rue 
Sherbrooke, à Montréal. Aucun incident vraiment fâcheux n'a été signalé jusqu'ici. (rtu** l» ix><ur>

Chicago : la garde nationale 
est placée en état d’alerte
Deux morls et 50 blessés dans les incidents de jeudi soir

CHICAGO — Des unités de la garde nationale américaine, 
apécialemenl entraînées pour les combats de rue. ont reçu 
l'ordre en fin d'après-midi, hier, de quitter leur casernement 
et de prendre position dans le quarter noir de Chicago afin 
rie prêter main forte à la police municipale — environ un 
millier d'hommes - el rie prévenir 1» répeltlion des incidents 
sanglants de jeudi soir ou cour;- desquels deux personnes ont 
été tuées et une cinquantaine d'autres blessées Ce* récentes 
manifestations raciales sont considérées comme les plus graves 
depuis celles qui s'étalent deroulees l’an dernier dans le 
quartier Watts de Los Angeles.

Le pasteur Martin Luther King a tenté hier par tous 
les moyens de calmer le* esprits et a demandé aux manifestant* 
de se disperser. Mais sans succès pour le moment. On signalait 
en effet nier soir de nombreux groupes de jeunes Noir», mais 
les manifestations n'avaient paa la gravité de ccllea de jeudi 
aoir.

Cependant, le maire Daley a prétendu hier au cours d’un» 
conférence de presse que le pasteur King était responsable 
des actes de violence qui viennent de se produire à Chicago.

Jeudi soir, la violence avait secoué le quartier noir de Chi­
cago situé dans l’ouest de la ville. Deux Noirs, un jeune hom­
me et une adolescente, ont été tués par des coups de fusil.

Les hôpitaux signalaient hier matin environ 50 blesses, »t 
la police quelque 200 arrestation!. Huit polieieri aont parmi les

blessés Plus de 900 policiers avaient été dépêchés sur le» 
lieux jeudi après-midi pour rétablir l'ordre.

Les voitures des policiers semblaient transformées on 
chars de combat miniatures, ries canons de fusil émergeant 
des fenêtres alors qu'elles allaient d'un foyer de violence à 
un autre tout au long d'un champ de bataille d environ quatre 
milles.

On s'attendait à ce ou'un temps plus frais et de la pluie, 
après plusieurs journées torrides, calment les esprits jeudi soir. 
Mais U n'en fut rien, la chaleur et l'humidit» reprenant d» 
plui belle après 1s plue.

Des bandes de jeunes Noirs allaient de magasin en maga­
sin sur le chemin Roosevelt, brisaient les vitnnes. défonçaient 
les barrières de métal que les boutiques avaient fermées devant 
leur porte et s’emparaient des marchandise».

Durant ce temps, la circulation dans les rues du quar­
tier s’est poursuivie sans interruption.

En raison des sanglants incidents survenus depuis quel­
ques jours à Chicago, le Dr Martin Luther King a renoncé à 
se rendre à Genève où il devait prendre part aux travaux du 
Conseil oecuménique.

Un porte-parole de la “Southern Christian Leadership 
Conference", don! te Dr King est le directeur, a toutefois pré­
cisé que le prix Nobel de la paix pourrait revenir sur sa déoi* 
sinn et gagner la Suisse an cas où la situation s'améliorerait t 
Chicago dans lea prochaines heures.
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M. Desrochers: nous comprenons 
l’AGEUM, mais il reste que le 
Prêt d’honneur est nécessaire

Fuitant luit* è I* réccnlt déciiisn d* l'AGEUM d* ne plut perticiper h le grande vltite étu­
diante, le président général d* le campagne de 1?6é de Prêt d'honneur, M. Paul Oairechan, 
déclare dent un cemmunigué remit à la pretia gue la décitien du conteil d'adminittratien d* 
t'AGEUM "peut te comprendre dent la contexte de la gratuité tcolairo, mail ne détruit en 
rien la necettité du Prêt d'honneur," En effet, de déclarer M, Décrochera, l'AGEUM n'ett gue 
fidèle é ellemèma en prenent cette attitude, car foutet tet revendication! te placent dent lo 
contexte d'un* gratuité tcoiaire.

"Pour dot étudiante, toute meturo vitant é perpétuer la tituation actuelle etf d* nature è 
nuire è leurt revendication! et procure au gouvernement un argument d* plut pour ne pat Int- 
taurer la gratuité Malt pour nout, du Prêt d'honnaur, nout nout dovont d'étre pragmatique* et 
d* voir la tituation telle gu'ella att."

PremiéremenH. «joute M 
Dearocher», la gratuite «eolah 
rt n'exiéle pan, ot il ne «em 
bl» pat qu elle aéra instaurée 
prornainemenl Même lorsque 
la gratuité aéra totalement eta 
blie, U y aura toujours de» ra» 
que l'Etat ne pourra pat aa- 
tiifaire

Deuxièmement, le aervice 
d'aide aux étudiant» du Qué 
ber. bien que le budget ait été 
augmente, ne peut satisfaire a 
loua les besoins, ainsi le Prêt 
d'honneur est aupplétif dans 
plusieurs ras.

Troisièmement, de poursui­
vre M Dr.srnrhers, les deman­
des des étudiants en provenan­
ce de l'univeraile de Montréal, 
augmentent considérablement. 
Au coura de Tanne* acadcmi-

I.a ville de Montréal a en­
registre un surplus, ou un 
excédent du revenu sur les 
dépenses du fonds général, de 

THS,906. pour l'exercice li- 
«anrier 1965 66, terminé le 30 
avril dernier, revête un rapport 
de M. Laotiuire Roberge, di- 
leelenr du service des finances 

l,e revenu global excède les 
prévisions budgetaires de *3,- 
209,703. alors que les dépenses 
sont moindres de S3,496.204 par 
rapport aux dépenses prévues 
au budget. Au 30 avril dernier, 
I* surplus disponible pour af­
fectation était de M.017.2IW 

Au cours du même exercice 
1965-66, la ville a émis sur les

que 11164-6.5. »ur un Inla' de 
1963 prêts. 693 sont allés aux 
etudiants de Tunlversite d* 
Montreal, pour une somme de 
$301,290, et pour Tannée qui 
vient de »e terminer, le nom­
bre de prêts accordes est, de 
937 pour une somme d’envi­
ron un demi million, sur un to­
tal de 1953 prêts.

'Donc, ajoute M. Desro- 
ehers, la grande visite étudian­
te aura quand même lieu. Ce 
sont les besoins des étudiants 
qui Texigent. I.année derniè­
re, elle a rapporté $100,000, ce 
qui a permis aux dirigeants du 
Prêt d’honneur de prêter 
$525,000 aux étudiants de Tu- 
niveraité de Montréal.

Pour ce qui est du coût des 
campagnes qui se situe é envi-

marchés canadien et américain 
des obligations au total de 
$98,909.342. au taux nominal 
moyen d'intérêt d» 5 5076 pour 
cent.

I.e dette obligatoire brute se 
chiffre à $631.985.044. et la delta 
obligatoire nette, à $5)0,351.585. 
One dernière correspond a 
tt.t2 pour cent de l’évaluation 
des immeubles imposables et à 
$337 par tête de population.

En présentan! le rapport, la 
president du comité exécutif, 
M. Lucien Saulnifr a fait état 
de ''l'excellence de la situation 
financière de la ville, à un 
moment où de grands projets 
sont en voie de réalisation".

ron 20 pour rent. M T)e*ro- 
cher.^ declare que la comparai­
son avec des campagnes de 
souscription des grandes fédé­
rations d'oeuvres de charité 
est odieuse fl ne s'agit pas 
du tout d'oeuvres de même na­
ture D'autre part, plus une 
campagne a un objectif élevé, 
plu* le coût d'opération dimi 
nue.

I.es frais fixes d une campa­
gne sont facilement absorbables 
lorsque le volume des opéra­
tions est plus considérable. Si, 
par ailleurs, le volume est plus 
bas, les frais fixes demeurent 
comparativement élevés, fl n'en 
coûterait pas plus cher au 
Prêt d'honneur d aller chercher 
$20.000 de telle compagnie 
comme le font les oeuvres de 
charité, que de recevoir $1,000. 
Donc, Il n en coûterait pag plu* 
cher d'aller chercher un demi- 
million au lieu de quelque $250 - 
000, ce qui baisserait raisonna­
blement la coût i environ 10 
pour cent.

Mais voilà la question. Qui

rent ennvalner* le monde de 
induslrie et du commerce de 
souscrire en fonction de Toeu- 

vre et ses besoins? Comment 
expliquer que sur environ 5.000 
industries ou commerce, seu­
lement 1.000 souscrivent? El 
pourtant, 250 industriels et fi­
nanciers sollicitent (bénévole­
ment) ces entreprises.

A lout événement, les respon­
sables de la rampagn* du Prêt 
ri honneur sont conscients de 
leur responsabilité. Aussi long­
temps que des étudiants vien­
dront réclamer l'aide du Prêt 
d'honneur, il faudra tout met­
tre en oeuvre pour que pas un 
seul talent ne se perde au 
Québec: c'est «n luxe que noua 
ne pouvons nous payer. Nom 
sommes convaincus que le pu­
blic comprend cette situation et 
qu'il répondra généreusement à 
notre appel, de conclure M. 
Desrocheri.

Les services
(Suite de la première pope)

vice est disponible jusqu'à mi­
nuit.

Le comité précise qu'une st 
testation écrite du médecin 
traitant sera roquise des ps 
tients pour bénéficier de ce» 
«oins gratuits

Dans les autrei région» de 
1* province, des rnmités *n«- 
logues sont en voie de form»- 
tion

Voici les prineipeles r»r»c- 
térislique* de ees comités :

1) Los soins sont donnés à 
domicile, done pas dans les 
cliniques privées ou maison» 
de repos, sauf exception ;

2) Ces soins sont gratuit* 
Aucun individu ne pourra *e- 
repter directement ou indirec­
tement aucune espèce de ré­
tribution ou pourboire pour se» 
services Tout syndiqué con­
trevenant à cette règle fonda­
mentale pourra être exclu du 
syndicat ;

3) Il est à noter qu* ce 
sont des soins hospitaliers qui 
sont offert* à 1» population et 
non des services medicaux.

Les soins hospitaliers sont 
ceux que le personnel de nur­
sing donne d'une façon habi­
tuelle dans les hôpitaux ;

Les soins médicaux étant 
ceux qui ne.peuvent être don­
nés que par des médecins ou 
des internes ou par des per­
sonnes expressément déléguées 
par des médecins ;

Il faudra être extrêmement 
prudent à ce sujet pour évi­
ter. par exemple, qu'un syn­
dique donne des soins plus 
élaborés que ceux pour les­
quels il est entraîne et nor­
malement habilité. Ceci, pour 
la protection du patient et 
pour la protection également 
du syndiqué puisque le syndi­
qué pourrait encourir une res­
ponsabilité civile s'il agissait 
sans utiliser toutes les règles 
de Tart ;

41 Ces soins devront être 
donnés sur autorisation du mé­
decin traitant, c’est à dire que 
la personne qui appellera au 
comité pour avoir les services 
d'un de nos membres, devra, 
avant de recevoir les services, 
démontrer le consentement du 
médecin soit par téléphone ou 
autrement ;

51 Ce ne «ont pa« les In­
dividus qui offrent ou donnent 
leurs services, e'est le comité 
de soins hospitaliers qui de­
lègue quelqu'un pour donner 
les services.

Exemple 1 : Un patient 
souffre de diabète et ne peut 
pas se faire d'injection à l'in­
suline. n'y étant pas encore 
habituée. Cette personne appel­
le au comité. Le ou ia respon­
sable du comité de soins hos­
pitaliers doit demander à U 
personne de faire appeler son 
médecin traitant pour autori­
sation et ensuite envoyer un 
syndiqué qui, normalement, 
dam Thépital. peut donner cet 
te sorte d'injection.

Exemple 2: Un n*ttent * été 
opéré ét son état nécessité 
des changements de panse­
ment* d une façon régulière.

On doit recourir, comme 
pour le premier cas, à l'auto­
risation du médecin, deman­
der ensuite au malade de se 
procurer le materiel à panse­
ment voulu (puisque ce sont' 
des service* et non pas du 
matériel que nous foufiii.s- 
sonxi et ensuite déléguer une 
personne compétente c'est à- 
dire Kcnvratrment utilisé» 
dans les hApilaux pour ce gen­
re d« travail,

On apprend Tanatomie
(Suite de la page 11)

dépUctmtnt Utérêl du batou tt l'emptch», comma ton nom 
l'mdiqua, da darivar, c'ast-à dira d'avanctr comma un craba 
sur ia c&té.

Ja la «ait aujourd'hui. Mail ja partirais A Tépoqua k Tigno* 
rar, an dépit dat axplicationt dàtaspéréat da mon monitaur... 
J "«qu'au jour où calui-ci ta jata à Taau, ti i'ota m'axprlmar 
•inti, an m« confiant la tacha combian difficila d'un pramiar 
•eeot+aga

Cat aeco&»aqa mémorabla, la na vout la conta pat an détail. 
Ca tarait ma rouvrir da ridleula a* ma Hécontidérar définitiv#* 
man» è vo* ytua. Sachat taulamant qua la monitaur, ca jour la, 
n éta«* pas è bord a» donnait «a» ordrat du quai A l'aida d'un 
porta-vnix. J'atait a la barra a* tanait an mAm# tamp* l'écouta 
da grand voila, comma cala «a fait tr*« touvant. Mon àquipiar 
t*na»t récouta du foc. Il était autti affolé qua moi. Nous voyiont 
avac frayeur la ponton approchar d'autant plut dangaurautamant 
qua nout rantriont par fort vant arriéra. Il y avait lat pnaut, 
bian tùr, ca» pnaut protactaurt at providentialt destine» à amor» 
tir let choct contra la ponton. Mai» partis comma nou» l'étions, 
nous risquions da la haurtar da plain fouat at d'abimar la coque. 
La monitaur, an tout cas, iugea la situation critiqua.
0 "Larguez las voilas, ordonna-t-il.”
# Nous nous exécutâmes avac un soupir da soulagement. Las 
voila» baissées, la bateau ralentit immédiatement «u point do
• 'arrêter presque. Nous étions sauvât. Nou» allion» venir mourir 
•n douceur sur la rive. ,
* C'ettit oaHtr trop vite... Nous approchions du bord quand 
lé momttur poussa un rugissement da fauve : "La dériva 1 Lève 
la dériva, nom da chien I..."

Men *q>jtpier et mol, nout nout regerdlmet, éberlués. Le 
dMva ? Qu* voulait-il dira par lé ? Je voyait bien qu'il fallait 
absolument faire quelque choit, malt |e ne «avait pat quoi. Ja 
tournait la tâte, è droite, è gauche, vert le bas, vert le haut, 
pour découvrir cette mystérieuse pièce appelée dérive qu'il pa- 
raitiait ti urgent da ralavar. Trop tard I J'entends un "crac" 
tonora at comprit alort que la dériva était la pièce qui traverse 
1» coque, qu'alla touchait alors la fond, et ridait obstinément le 
tabla et las galets I

Nous la sortîmes an mauvais état. La leçon que ja venait 
da subir me servit de façon bénefîque. Depuis ca jour-lé, ja 
devin» l'éléve la plus studieux que las écoles da voila aient ia- 
mai» au dans leur sain et j'appris rapidement par coeur lat noms 
da toute» las piècat constituant un bateau.

Du mâma coup* j'epprit è faire de le voile.,*

Deuterium of Canada 
ne pourrait commencer 

à produire en juillet
OTTAWA — La société Fieu- 

lerium of Canada Limited a 
obtenu un nouveau délai pour 
prendt e une décision sur la 
Ouestinn rie savoir a'il lui sera 
possible d'acrroilre sa produc­
tion d eau lourde é Glare Bay, 
«n Nouvelle Ecosse, a fait sa- 
'olr le ministre de mines. M. 
Jean-Luc Pépin 

Deuterium of Canada detail 
faire savoir aujourd'hui si elle 
dispose de la solvabilité finan­
cière voulu* pour accroître aon 
équipement d« manière à ré­
pondre à la nouvelle demanda 
de l'entreprise fédérale Atomic 
Energy of Canada.

Décès de Mgr 
Azellus Brunelle

. Mgr A/eltus Brunelle, prélat 
domestique cl prêtre du diocè­
se d Alexandria, est deeedé a 
Montréal à Tàge de 73 an» 

Ancien curé de la parois** 
d* La Nativité de la Sté-VIerge, 
Mgr Brunelle est né à Jolieita 
le 13 ftover .br* 1893 du maria­
ge d» feu Elor.aholh St-George» 
jl de feu Calixte Brunelle 
. Apres ses éludes primaires 
au Rang de la Chaloupe, a Jn- 
lielte. Il fit ses études classi­
ques au Séminaire de Joliette. 
Entré cher le* Clercs de St- 
Vialeur, il passa quelque temps 
à Joliette et a Rigaud. Après 
s» théologie à Montréal, il fut 
ordonné prétro au mois de mars 
19$n. Fondateur de la paroisse

Montréal enregistre un 
surplus de $6,705,906

Mais Theore de tombée a 
été reportée au 15 août lors­
que la compagnie s'est révélée 
incapable de faire une deu­
xième offre couvrant Caniéna 
gement d'installations aupplé- 
mentaires

L'usine de Glare Bay devaif 
entreprendre la production de 
290 livres d'eau lourde par an 
â compter de la fin du mois. 
Man des informateurs estiment 
que dea problèmes survenu.» 
dans la construction de l'usina 
en retardera Centré* en produc­
tion jusqu'à la fin de la pré­
sente année, probablement en 
octobre ou même novembre.

St Krançois-de-Salle, U fut curé 
de cettte [larnisse pendant huit 
ans. Il fut ensuite nommé curé 
de La Nativité de In Sle Vierge, 
ou il demeura pendant plus da 
20 ans.

Il s» retira en 196î à la mai­
son Champsgneur à Juliette 
pour ries raisons d« snntè.

Le défunt laisse dans le deuil 
»e» deux frères, les abbés Eva- 
ri.ste Brunelle. retiré à la mal- 
ann Champagneur, à .follette, 
et Lionel, cure à Madawaaka. 
dans le Maine

fix posée a la maison Cham- 
pagneur, la dépouille mortelle 
sera conduite aux funérailles 
cet après-midi à 2 h 30, en 
la calhedrale de Joliette Mgr 
Rosario Brodeur, évêque d'A- 
lexandria, présidera à la céré­
monie.

L'inhumation sa fera au ci­
metière du même endroit.

207 nouveaux boursiers du Conseil des arts du Canada
OTTAWA — Le Conseil des 

arts du Canada a annoncé hier 
que 207 Canadiens — la plu­
part, dea professeur» d'univer­
sité — se partageront une 
somme d» plus de $290,000 
sous form* de bourse* de re­
cherche de courte durée dani 
le» domainea de* humanités, 
des science sociales et des 
arts.

La valeur de ce* bourse* va 
rte selon la nature et la durée 
du programme de travail dea 
bénéficiaire*, jusqu'à concur­
rence de $1,500

Voici la liste de* beurriers 
de la province de Québec le 
nom de l'université à laquelle 
appartient le boursier est indi­
que entre parenthèse :

W.l, Arnold (Ixiyola) philo­
sophie augustmienne, Angle­
terre. F Aubut-Pratte i Mont­
real) orgue, Europe; J Be­
noist i Montréal i anthrnpolo 
gie. Canada; R Bernier (Mont­
réal) Philosophie des sciences, 
France, Angleterre; le R.P 
A Bouchard (I^val) orgue 
17e et 18e siècle, France,

G.P. Collet (MicGilli Litté- 
raluer française, France; M. 
S M. Croisât (Montréal), Scien­
ces politiques, Frace; L. Da 
rios ( Montréal ) histoire de 
l'Amérique latine, Amérique 
du Sud; B M. Dupriei (Mont­
réal) langue français*, Cana

24 juges 
retournent 
à l'école

NEW YORK — Vingt-quatre 
Juges des hautes cours du 
Québec et de l’Ontario retour 
nent à Cécole. Pour étudier 
les implications des nouvelles 
règles qui gouverneront le 
travail des policiers améri­
cains lors de l'interrogation 
des suspect», suivant le» nou­
velles interprétations de la 
constitution des Ù.S A. que 
vient de produire la Cour 
Suprême de ce pays, et pour 
assister à bien d'autres séan­
ces d'information et d* discus­
sions, cas juges passeront 
deux semaine* su New York 
University School of Law, à 
compter de lundi.

Lê. juge en chef de la eour 
d’appel du Québec, le juge 
Lucien Tremblay, et son homo­
logue ontarien, le juge Dana 
Porter, sont au nombre des 
juristes éminents qui partici­
peront au iéminaire.

Un porte parole de Tuniver- 
silé a révéle qu’il* auraient 
"des devoirs à /sire à la mai- 
aon’’.

SUR LE TOURISME

Représentations 
d'Ottawa auprès 
de Washington

OTTAWA — Le gouverne­
ment a fait des représentations 
officieuses auprès des Etats- 
Unis. exprimant l'inquiétude du 
Canada au sujet de tout chan­
gement dans la politique ame 
ricaine qui pourrait nuire à 
l'Industrie touristique canadien­
ne, a déclaré aux Communes le 
ministre des finances, M. Mit­
chell Sharp,

Il répondait à M. Maurice 
Allard, député conservateur in­
dépendant de Sherbrooke, qui 
voulait savoir si le gouverne­
ment élait au courant d'un* 
taxe de $ino qui serai* imposée 
aux citoyens américain* voya­
geant à l'étranger,

M Sharp a fait «avoir que 
le» journaux avaient mention­
né cette mesure et que "Tadmi 
nistration de» Etats-Unis révi­
sait constamment tous les as­
pects de la situation américai­
ne au sujet d# la balance des 
paiemenls".

Les hôpitaux
(Suif* de la première pape)

ml*r»! assument en effet das 
parmanenea» »pécl»l»s.

"La quartiar général du eo- 
ordonnateur das sarvfcas d'ur- 
ganca, la Dr Laurent Liiott*. 
sous-mlnlstr* «diolnt da la 
aanté, sera maintenu 34 hau 
ras sur 24, au ministère do la 
santé é Québec, tant gue la 
grève durera."

D'autre part, un* dépêche de 
la Press* canadienne en prove­
nance de Québec, signet* qu'eu 
moins un hôpital a réclamé 
hier t'aide du ministère de ta 
santé. Il s'agit da l'hôpital 
Saint-Augustin, è Courvill* en 
banlieue d* Québec.

Cette institution reçoit des 
meledes chroniques, qui sont 
au nombre d* ISO è l'heure 
présente, et pour cotte reison 
il semble gu* le grève pour­
rait y causer d* sérieuses dif­
ficultés.

Les autorités d# l'Institu­
tion considèrent gué lé situ* 
tion «st grava étant donné 
qu» lat patiants sont, dans la 
grand# majorité des cas, des 
malades gui requièrent des 
soins i peu près constants.

La frère Ctéophas, direc­
teur d* l'institution, a fait 
remarquar qua les deux tiers 
des patients ne peuvent même 
pas se nourrir seuls, ot M ne 
reste qu'une vingtaine de per­
sonnes pour feiro tout It tra­
vail.

T rente - six etudtontos - titflr- ! 
mièras n’ont pu traverser tas 
lignas d» ptquatag* è Chèpl- 
‘»l St-Augustln «t la frèr» 
Ctéophas a lancé un appo! au 
sous-mlnlstr» d* la santé le 
Dr Lêurant Lisette, peur lui 
demander ai quelque chose 
pouvait étr» fait pour corri­
ger la situation. L» Dr Liset­
te lui aurait promis Caid* du 
gouvernement.

L* frère Ctéophas a dit qu* 
les piquetaurs ont égalomant 
refusé de laisser entrer un 
notaire. Calui-cl, a-t-il dit, na 
venait qua racueillir les der­
nières volontés d'un homm» 
mourant.

da, G N D Evan (McGill), 
Histoire de 1 Amérique du 
Nord, Etats-Unis; J.C Falar- 
dau (Lavai) sociologie de la 
littérature, Caanda; R F. Gar­
ry (Montréal), géographie hu­
maine, Cambodge; J. Goldner 
(Sir George William») géoron- 
trilogie, Angleterre.

P, C. W. Gutkind (Me Gill) 
anthropologie, Afrique ; J Ha 
melin (Laval) histoire, Cana­
da ; B, T. Hanna (Montréal) 
Diderot, France; L. Harding 
(CMR), St Jean, littérature an­

glaise Etats-Unis; F Henry 
(McGill) socinlogie. Trinidad.

J. M F. Heyen ( Montréal ), 
latin, Europe; le R.P T. F. 
Hoey (Loyola) littérature 
classique. Grèce; P A. Lanris- 
ley (McGill) peinture, Cana­
da; J. Leduc (McGill), litté­
rature française, Grance; P. 
Lefranc (Laval) littérature 
anglaise. Angleterre ; A. Ter- 
mer (SGW), économie, Cana­
da; M, D Lewis (SGW) his­
toire de Tlnde, Inde; A. Lu­
cas (McGill) littérature cana­

dienne, Canada ; A. T Mc 
Kinnon i McGill) Kierkegaard, 
Europe.

J. G. Nicholson (McGill) 
langue russe, URSS; T. Prince- 
Falmagne (Montréal) ristoire 
romaine, Italie; Soeur Marie- 
Louis Raymond ( Montréal I, 
musique. Europe; T. A. Res 
ner (Laval) Chaucer, Etats- 
Unis; G. Rocher (Montreal) 
sociologie de l’éducation, E.- 
U; W. G. Ross (Bishop) geo­
graphic - histoire, Canada; 
J. G- St-Pierre (CMR), Saint-

Jean. linguistique, Angleter­
re; P. Savard (Lava!) histoi­
re. Italie; A. Sehacter (Mc­
Gill) auteurs classiques, An­
gleterre; H. Senior (McGill) 
mouvement organiste cana­
dien, Canada

S. Singer (McGill) folklore, 
Israël; J. G Smith (McGill) 
économie. Ghana; T, T. Tinh 
(Laval) archéologie grecque 
et romaine, Italie; G Trurel, 
droit, Etats-Unis; L. Vallée, 
anthropologie culturelle, Boli­
vie.

PROFESSEURS SPÉCIALISÉS DEMANDÉS
pour composer testa objectif» avec possibilités de participa­
tion aux bénéfices.
Donner qualification* et expérience.

Ecrire à Casa 358, Le Devoir

PROFESSEUR DE LATIN
LE COLLEGE ST-PAUL recherche les services d'un pro­
fesseur de LATIN pour enseigner au niveau COLLEGIAL 
Les candidats QUALIFIES sont invités à faire parvenir leur 
‘‘curriculum vitae” au :

DIRECTEUR DES ÉTUDES 
Collège St-Paul
10555 Boia-de-Boulogna, Mtl 12 
Tel. 334.4921

Emplois de directeur et de surintendant 
de personnel et de relations ouvrières

Agence du Gouvernement demande à son siège social, à 
Ottawa, un directeur de personnel et de relations ouvrières, 
et à montréal un surintendant de personnel et de relations 
ouvrières. Les candidats devront être parfaits bilingues, 
posséder plusieurs années ri'experience et de préférence 
posséder une formation professionnelle. Le salaire sera 
établi selon les titres justificatifs.

Case postale 2364, Station
Ottawa 4. Ontario

•D”

EVALUATEUR-INSPECTEUR
Pour gervic» hypothécaire d'une compagnie d'assu- 
ranc#-vie. Bilingue. Environ trente ans. Salaire initial 
suivant qualification»; $7,500.

Nos employés font informés de cette annonce.

Ecrire à case 371, Le Devoir, Montréal

ASSOCIATION DES DIPLÔMÉS DÉ L'UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

PREPOSEE AUX RECHERCHES
Fonction»! tenue à jour du fichier, classification, compila­
tion d'informations ét relations publiques.

Qualité! requit»» : esprit méthodique, initiative et minutie, 
sens de l’organisation. Expérience relative de travail de 
bureau.

Bonne rémunération, vacances et autres avantagea.

Appelef pour rendez-vous: 342-1311 Pierre Grave!

PROGRAMMEUR
CALCULATRICES ELECTRIQUES I B M. 360

QUALIFICATIONS r Posséder plusieurs années d'ernérien- 
ee sur le système I, B, M, 1401 eu 
équivalent

LA POSITION i Dans un hftpital, participer à l'élabo- 
ralion d'un "Centre de données.”

SALAIRE : L’expérience et les qualifications ser­
viront de facteurs déterminants.

S'adresser l
Bureau du Personnel

Hôpital Notre-Dame
1560 est, rue Sherbrooke 
Montréal 24

DIRECTEUR GENERAL DES ECOLES
Offre d'emploi pour un candidat au pnsfe de Directeur 
Général des Ecoles pour une municipalité scolaire de la 
banlieue de Montréal.

Le candidat doit faire parvenir sa demande d'emploi 
accompagnée de son eurrlculum vitae complet, d'une pho. 
to, d* lettre» de références, etc.

Les demandes devront être adressées à :
CASE 367, LE DEVOIR, MONTREAL

INFIRMIERES
da têfrrTr* rl|ra11f»r d’hApltnl 

drmanif*»* pmir

HÔPITAL DES ANCIENS COMBATTANTS REINE MARIE
Mnntr**l, p.Q.

•t

HÔPITAL STE ANNE
■♦*-Ann*-dF RHUvii*. FQ 

(#nTiron 20 d* Montréal)

RKSlDBNCFrft DISPONIBLE# A PRIX MODIOLI

SALAIRE :
I4.350. «ut randld*»*** l ««« nlii* tt’expérlofice

«ut randid»t*4 powdsnt mnin* d** : ann d>xpérlênf» réront*. 
Grid* ronf*ré par un* écolr rornnnue dM"f»rmlèrrs «t inscription 
rourant* dans una doi provinces du Canada.

S'ADRESSER A
M RAal Marcoux.
Buraau du pcr^onnol.
MlntMfro det Affaire» d*« ancleni comhattanta,
Té!.: 342-2170, Incal 407.

HSSOCIAIION (UUURELIE FRANCO- 
CANADIENNE DE LA SASKATCHEWAN

demande les servicei d'une personne competent* 
comm* chef de son Secrétariat permanent.
Homme préféré.

Qualité» requHas Bonne connaissance des deux langue» 
officielles ; aptitude à la parole en public, aux relations 
sociales, à 1 administration d’un bureau, y compris les 
affaires financières.

Fonction» — Sera responsable directement à l'Exécutif 
duquel il recevra son autorité. Devra coordonner les diffé­
rentes activités de l’A.C.F.C.

Salaire — Minimum : $5,500 par année plus augmentation 
aelon qualifications.

I» candidat accepté par l’Exéculif de l'Association pourra 
prendre charge du bureau immédiatement,

Le* offres de service seront considérées comme strictement 
confidentielles et devront être adressées au :

Secretarial de l’A.C.F.C.
1902, ave Broadway 
Saskatoon, Sask.

le pavillon 
du Québec 
à l'expo 67 
recrute des

hôtesses
• qui auront entre 20 et 35 ans le 20 mars 1967 ;
• qui s'expriment bien en français et en anglais;
• qui ont fait des études secondaires;
• qui ont una bonne personnalité.
Les candidates choisies suivront un cours de formation à 
partir du 20 mars et seront en fonction environ 35 heures 
par semaine en moyenne, du 28 avril au 27 octobre 1967. 
Salaire mensuel allant jusqu'à $450.00.
Pour tous les renseignements concernant cet emploi, 
s'adresser per écrit comme suit:

Hôtesse en Chef, 
Pavillon du Québec, 
Place Vltfe-Marie, 
25e étage,
Montréal.

Aucune demande d'emploi ne sera reçus après le 30 septembre.
Le Commissaire,



M.

LE DEVOIR
MONTRÉAL, SAMEDI. 16 (UILLET 1966 TROIS

ST teceR»
Imports S'Ecosso •péclalomont 
peur ceux oui prêtèrent leur Æt, 
SCOTCH doux ot très »Soor. ▼

QKtrtbutoure» Importotroiw Durons — i4i-S4t>

Une des sessions les plus productives du 
parlementarisme canadien a pris fin hier

OTTAWA - Le 27e Parle­
ment canadien a terminé peu 
après minuit vendredi la pre-

La ceremonie officielle de changement de commandement de la Force mobile entre 
le lieutenant-general |ean-V. Allard et le major-general W. A. B. Anderson, a eu lieu 
hier matin aux casernes Jacques-Cartier de Longueuil en présence des officiers, 
sous-officiers et hommes de troupe du quartier général de la Force mobile. Le lieu­
tenant-général Allard laisse le commandement de la Force mobile pour devenir chef 
d etat-major de la Défense.

POURSUIVI PAR BEAULE

Marcoux 
présente 
sa défense

QUEBEC. — Le Dr Guy 
Marcoux, ancien député crédi- 
tiste de Montmorency, a dé­
posé un plaidoyer écrit pour 
sa défense en Cour supérieu­
re, réfutant les accusations 
portées contre lui à l'occasion 
d'une poursuite en dommages 
de $40,000 intentée par Ro­
bert Beaulé, ancien député 
créditiste de Québec.

La poursuite fait suite à la 
publication par le médecin 
d'un pamphlet dans lequel il 
racontait les circonstances qui 
ont conduit six députés cré­
ditâtes à appuyer les libé­
raux, au lendemain de l'élec­
tion fédérale de 1963.

Le pamphlet, intitulé "Dans 
le même sac", parlait d'un 
"marché" qu'auraient conclu 
les six et les libéraux.

Selon le Dr Marcoux, on a 
offert de l'argent aux six 
pour leur appui aux libéraux. 
Le pamphlet a été publié en 
octobre 1965, quelques semai­
nes avant la dernière élection 
fédérale, au cours de laquelle 
Beaulé et Marcoux ont été 
défaits. Marcoux siégeait à 
titre d'indépendant avant cet­
te date.

M. Beaulé estime que sa 
réputation a subi des domma- 
fes sérieux en raison de ce 
pamphlet et que des milliers 
d'électeurs lui ont retiré leur 
appui en apprenant le contenu 
du livre. Dans sa défense, M. 
Marcoux affirme que le tort 
fait à la réputation de M. 
Beaulé, s'il existe, et la perte 
de la confiance de ses élec­
teurs, sont dus aux gestes po­
sés par M. Beaulé et non au 
pamphlet. Il a ajouté que 
c'est de bonne foi qu'il a 
écrit le document.

Aucune date n'a été déter­
minée pour le jugement.

Fa£tÂ do/c/tA

La seule survivante 
interrogée à Chicago

CHICAGO — I.enquéte sur 
le meurtre des huit étudiantes 
infirmières, celui qu'on a ap­
pelé ‘Te meurtre du siècle”, a 
été accélérée hier à la suite 
de l’interrogatoire de la sur­
vivante du massacre, après 
que l'effet des sédatifs qu’on 
lui avait administrés la veille 
se fut dissipé. Les policiers ont 
commenté l'interrogatoire de 
deux heures en se félicitant de 
la collaboration parfaite que 
leur a fournie Mlle Amurao. 
En excellente santé, Mlle Amu­
rao a examiné les photos de 
200 maniaques sexuels, tirées 
des archives de la police.

Elle n’a reconnu aucun d'en­
tre eux, malgré qu elle se soit 
dite capable de reconnaître le 
coupable si elle lui faisait 
face de nouveau. Ta police 
s’est toutefois dite intéressée à 
vérifier les ailées et venues de 
plusieurs personnes dont Mlle 
Amurao a vu les photos. Après 
avoir complété la version des 
faits qu’elle avait d’abord don­
née aux détectives, alors qu'el­
le était encore en pleine crise 
d’hystérie Mlle Amurao a ai­
dé un artiste à compléter un 
pm-trail robot du dangereux 
meurtrier.

La victime 
explosion, 
identifiée

d’une

La Sûreté municipale a iden­
tifié le jeune homme qui a 
perdu la vie jeudi soir dans 
l’explosion d'une bombe de fa 
brication clandestine, près de 
l'usine de la Dominion Textile, 
à l'extrémité ouest de la me 
tropole. Selon la police, J.A. 
Corbo, tentait de placer la 
bombe près du mur de Tusine 
lorsque l’engin a explosé dans 
ses mains projetant des parties 
de son corps à plus de 40 pieds 
de l’édifice.

Les détectives du bureau des

enquêtes criminelles ont lais­
sé entendre que la victime 
pourrait être le suspect re­
cherché en rapport avec Tex 
plosion d’une autre bombe qui 
a fait un mort et quatre bles­
sés aux bureaux de la manu­
facture de chaussures La Gre­
nade, le 6 mai dernier. A leur 
avis, le jeune homme répon­
drait à la description du gar­
çon qui a été aperçu, portant 
un colis, près de la fabrique 
peu avant l’explosion.

Jeu "criminel” dans 
un parc de 
Montréal !

Pour avoir joué aux cartes 
en plein parc Lafontaine. Ifi 
hommes âgés de 30 à 80 ans 
devront comparaître en Cour le 
21 juillet. L'un deux, âgé de 
80 ans, a dit qu'ils avaient été 
traités comme des criminels 
alors qu’ils ne faisaient que se 
distraire en jouant au bridge 
sur les tables mises à cette fin 
à la disposition des gens par 
les autorités. Les joueurs ont 
été arrêtés mercredi après-mi­
di. Ils ont tous nié leur culpabi­
lité et ont dû payer un cau­
tionnement de S25. Une loi 
municipale interdit de jouer 
aux cartes dans les parcs de 
la ville.

Québec : vol de 
$17,000

SfLLERY. — Deux indivi­
dus ont dérobé une somme de 
$17,000 aux bureaux de la 
compagnie d’assurance - vie 
l'industrielle dans cette ban­
lieue de Québec. Un employé 
de la compagnie, M. Valmont 
Garneau, a été blessé â Tabdo- 
nten lorsque l’un des deux 
hommes l’a frappé à l'aide d’u­
ne barre de fer. Selon la po­
lice, les deux hommes ont agi 
d'après un plan bien établi 
à l'avance.

Sept rapports 
seront remis 

à M. Pearson 
d'ici janvier

OTTAWA — Sepl rapports 
émanant de commissions roya­
les d'enquête ou de comités 
spéciaux d'enquéle seront re­
mis au premier ministre Les­
ter Pearson d'ici la fin de l’an­
née et on prévoit que l'un d'eux, 
au moins, sera explosif.

Selon un informateur, (rois 
de ces documents seront pro­
bablement remis au gouverne­
ment durant le mois d'août, tan­
dis que les autres seront remis 
au cours de l'automne. Le der­
nier serait celui de la Commis­
sion d’enquête sur le pilotage 
qui pourrait bien ne pas être 
rendu public avant décembre.

Le rapport du juge Wishart 
Spence sur l’affaire Munsinger 
esl attendu maintenant a la mi- 
août Le rapport du juge André 
Montpetit sur les conditions de 
travail des postiers canadiens, 
ainsi que celui du juge Ivan C. 
Rand sur les agissements du 
juge ontarien Léo Landreveille 
avec la Northern Ontario Na­
tural Gas Ltd. sont également 
attendus en août.

Le rapport du juge Wells sur 
les présumées activités d'es­
pionnage da commis postal 
George Victor Spencer est at­
tendu pour bientôt.

On espère que le rapport de 
la commission royale d’enquête 
sur la fiscalité sera terminé 
avant la reprise des travaux 
de la Chambre des Communes, 
le 5 octobre

La Commission I.aurendeau- 
Dunton. sur le bilinguisme et le 
biculturalisme affirme quelle 
espère déposer la premiere 
tranche de son rapport en no­
vembre: cette tranche sera sui­
vie de plusieurs autres.

En outre, doux minisires fé­
déraux doivent également rece­
voir des rapports spéciaux d'ici 
un ..lois ou deux. Le secrétaire 
d'Elat, Mlle Judy LaMarsh. at­
tend un volumineux rapport 
d'un comité de cinq membres 
portant sur les dépenses élec­
torales. Le ministre des affai­
res du Nord, M Arthur Laing, 
doit recevoir à la fin d’août ou 
au début rie septembre le rap­
port d'un comité qui étudie 
comment, les Territoires-du- 
Nord-Ouest pourraient le mieux 
se gouverner eux-mêmes.

Le maire de Québec propose à la banlieue la 
mise en commun de sept services

QUEBEC — Dans une lettre 
au édiles de 32 municipalités 
de la région de Québec, le mai­
re de la capitale provinciale. 
M. Gilles Lamontagne, propo­
se la mise en commun de sept 
service municipaux, sous l'au-

L’EflU DÉGOUTTE ?
faites installer les

GOUTTIERES
“PRIMEAU”

GALVANISE • ALUMINIUM 
CUIVRE

Estimation gratuite
* MONTREAL — 322-4160
♦ QUEBEC — 872-9244

PRIMEAU METAL INC.

torité d'une commission auto­
nome.

M. Lamontagne suggère en 
autre qu'on réclame du gouver­
nement provincial la création 
d'une commission d'enquête sur 
l’établissement d’un organisme 
métropolitain devant gérer ces 
services et établir un plan de 
fusion des services municipaux 
de la région.

Ces propositions accompa­
gnent un inventaire détaillé de 
tout l’équipement urbain du 
Québec métropolitain, le pre­
mier du genre, que M. Lamon­
tagne a remis jeudi matin aux 
maires de la région.

Le premier magistrat de Qué­
bec demande à l'édilité métro­
politaine d'adopter avec dili­
gence des résolutions en ce 
sens.

Les services municipaux dont 
la mise en commun est suggé­
rée sont: la protection contre 
les incendies, l'enlèvement et

la disposition des ordures, l’hy­
giène et la santé publiques, l’é­
valuation des biens fonciers, 
le tourisme, la construction et 
l'urbanisme.

M. Lamontagne croit que ces 
services pourraient facilement 
et. rapidement être mis en com­
mun.

Quant à l’organisme supra-

municipal, le maire de la capi­
tale dit qu'il ne saurait être 
créé que par un acte législatif 
de l’Etat

Dans sa lettre. M. Lamonta­
gne écrit: ”11 importe de ne 
pas laisser languir les choses: 
on ne peut désirer le dialogue 
pour le simple plaisir de dialo­
guer".

Duff Roblin pratique un 
remaniement ministériel

JOLICOEUR, LAVALLEE, MORIN el IRUDEL
Psychologues associés

Membres de la Corporation des Psychologues 
de la Province de Québec

Luc Jolicoeur, Dipl.Ps.
Claude Lavallée, L.Ps.

Pierre Morin, Ph.D.
Lydia Landry-Trudel, L.Ps.

Claude Trudel, L.Ps.
Jean-Paul Daunais, Ph D.

80 est. boul. Henri-Bourassa 384-1051

WINNIPEG —- Le premier 
ministre du Manildba a refait 
le visage de son ministère en 
y incorporant de nouveaux dé­
putés, de nouveaux porte­
feuilles et en y pratiquant des 
mutations qui touchent les vé­
térans.

M. Duff Roblin s’est défait 
personnellement d'un des por­
tefeuilles qu’il délenait, celui 
du trésorier provincial et a 
fait monter une femme dans 
les rangs du cabinet.

On attendait ce remaniement 
ministériel depuis l’élection 
provinciale du 23 juin qui a 
reporté les conservateurs au 
pouvoir pour un quatrième 
mandat consécutif, mais avec 
une majorité réduile.

Un ministre fut défait aux 
urnes et trois autres n'avaient 
pas posé leur candidature

Chez les nouveaux minis­

tres ou les ministres mutés, il 
y a Mme Thelma Forbes, insti­
tutrice et ménagère, qui hé­
rite du ministère des affaires 
municipales et du développe­
ment urbain. I.es autres sont 
les suivants : Gurney Evans, 
trésorier provincial et minis­
tre des mines et des richesses 
naturelles; Stewarl McLean, se­
crétaire provincial el minis­
tre des travaux publies et des 
services publics: Sterling Lyon, 
procureur général, ministre du 
tourisme et de la récréation et 
commissaire aux affaires du 
Nord; Sidney Spivak, ministre 
de l’industrie et du commerce; 
Harry Enns, ministre de l’a­
griculture et de la ’‘conserva­
tion”.

MM. Evans, McLean et Lyon 
font partie du cabinet depuis 
que les conservateurs ont pris 
le pouvoir.

mière partie de sa première 
session dans une atmosphère 
assez caractéristique de celle 
qui a dominé la Chambre des 
Communes depuis l’ouverture 
de la session, le 19 janvier der­
nier. Apres avoir siégé pendant 
117 jours, dont plusieurs ont été 
pénibles et mouvementés, les 
député, ont adopté un projet 
de loi vivement discuté avant 
d'ajourner leurs travaux jus­
qu’au 5 octobre prochain.

Jusqu’ici, cette session a a- 
dopté 5 articles du programme 
1 é gi si a t i f du gouvernement 
Pearson, dont 20 lois majeures, 
et elle a abordé l’étude de 15 
autres projets de loi. Certains 
observateurs parlent de Lune 
des sessions les plus producti­
ves du Parlement canadien de­
puis sa création

Néanmoins, en ajournant una­
nimement ’ ses trav aux au 5 
octobre, la Chambre pourrait 
bien avoir placé le gouverne­
ment libéral minoritaire dans 
une situation difficile s'il veut 
faire adopter en temps ses lé­
gislations majeures. On peut 
s'attendre à des débats animés 
lors de la reprise des travaux 
parlementaires.

Le projet de loi visant à ren­
dre exécutoires les recomman­
dations de la commission Pi­
card qui enquête sur les condi­
tions de travail et d'emploi 
dans les ports de Montréal,
Québec et Trois-Rivières — ce 
qui lie d'avance les débardeurs 
et les armateurs — a finale­
ment été adopté en troisième 
lecture par 61 voix au regard 
de 32 ; en deuxième lecture < ac­
cord de principe', il a été adop­
té par 62 à 43. Un précédent a 
vraisemblablement été créé 
alors qu'onze votes ont été pris 
au sujet de ce projet de loi.
Chacun de ses huit articles a 
été mis aux voix en comité 
piénier. Un amendement néo­
démocrate visant à le renvoyer 
à un comité permanent des 
Communes, celui de l'emploi et 
du travail, a été battu par 60 
à 46, Au Sénat, il a été adopté 
en 15 minutes.

Le prix d'un 
câblogramme...
LONDRES — Le président 

de la Presse Canadienne et de 
la société Southam Press, M.
St. Clair Balfour, a exhorté 
l’Union de la presse du Com­
monwealth à lutter pour le 
maintien du taux de un cent 
le mot, portant sur les échan­
ges de dépêches par câblo­
gramme.

Dans une lettre au corres­
pondant de Londres de Sou­
tham Press, M. Charles King,
M. Balfour préconise le main­
tien de ce taux même s’il est 
très peu profitable à des pays 
comme le Canada. M. King a 
fait part de la missive au con­
seil de l’UPC, hier.

“Etant donné l'affaiblisse­
ment des liens du Common­
wealth et les tentatives de 
rapprochement de l'URSS, de 
la Chine et de leurs amis avec 
le? pays en voie de dévelop­
pement, un million de livres 
($3 millions) est un prix rela­
tivement peu élevé pour le 
maintien de communications 
amicales", souligne M. Bal- 
four dans sa lettre. Ue minis­
tre de la technologie de 
Grande-Bretagne, M. Wedg­
wood Benn, ancien ministre 
des postes, a déclaré le 14 
juin à la réunion annuelle de is juillet mes » i« mmnon mère 
Ï’UPC que le taux forçait son de* soeurs des Sslnts Noms de ,)è-
rnave à aeeorrtnr ripe «uhsirtpa sl,,i d1 Marll! 4 Outwmont, esl pays a accorner (tes sunsines i décédée Soeur Msrle Fernando (Ber*
de plus de un million de 11-! nadette Prince), économe Rentrais 
vres par années à la presse du de rinstitui de 1943 A isei. Le de. 
fommonuealth fume comptait 7» ans d'fuxe. dont' «mmonweatw. ; 55 de profession rellRleuse Les f-.l-

‘ Nous perdons de 1 argent I nêrallle* seront, célébrées lundi le 
pavé par une partie des contri-1 >6 Juillet s an 30 s la maison mers
hllahles hrilanninues avait-il ■ 1,20 bo''1 du Mont-Royal, Outre- nuames nruanniques. avau 11 mon, ou dépouillé mortelle est
précise, non pas a cause j exposee. 
d'une décision volontaire mais . . ..
par suite de la survivance ae- î .’.7 A Montréal, le 15 juii-
cidentelle d'un accord inter­
venu en temps de guerre”.

Le conseil de l’Union de la 
presse du Commonwealth a 
résolu d’étüdier la situation.

Cotroni à son procès 
pour corruption

Vincent Cotroni a été cité 
à son procès sous une accusa­
tion de corruption, â l'issue de 
son enquête préliminaire de­
vant le juge T A. Fontaine.
Cotroni aurait offert une som­
me de $25.000, puis de $50,000 
à un agent de la Gendarmerie 
royale, le sergent Gérard Bar­
beau. pour qu’il ne procède 
pas â l’arrestation de Jos. Asa- 
ro. Le juge a accordé un délai 
d’une semaine à Cotroni pour 
qu’il verse le cautionnement de 
$50,000 qui lui permettrait de 
recouvrer «a liberté en atten­
dant la tenue du procès.

Un autre fait saillant de la 
journée de jeudi a été la dé­
claration du ministre de la 
santé. M MacEachen, concer­
nant les pensions de vieillesse 
La décision du gouvernement 
d’assurer un revenu minimal 
de $105 par mois à tous les 
retraités, en comblant la dif 
férence entre celte somme et 
leurs revenus actuels (s'ils 
sont inférieurs à $105). a été 
durement critiquée par l'oppo­
sition, Conservateurs et néo- 
démocrates ont réclamé que 
l'allocation soit portée de $75 
à $100 par mois pour toutes 
les personnes âgées.

La veille, le premier minis­
tre Pearson a renoncé à faire 
adopter en deuxième lecture 
(accord de principe» le régi­
me fédéral dassurance-mala 
die avant l'aj'ournemcnt, con­
trairement aux désirs de son 
ministre de la santé, M. Mac­
Eachen

L'adoption du projet de loi 
concernant les porta du Sl- 
Laurent a amené le Parlement 
à discuter d’ajournement. 
Après qu’il eut été question 
d’ajourner les travaux jus­
qu'au 6 septembre, puis jus­
qu'au 3 octobre, l’unanimité 
s’est faite sur le 5 octobre.

M Lawrence Pennell, leader 
parlementaire suppléant du 
parti libéral, a déclaré qu’un 
travail appréciable a été ac­
compli depuis le 19 janvier 
dernier el il a remercié tous 
les députés de leur coopera­
tion

M Michael Starr, leader par­
lementaire conservateur, a sou­
ligné que si le gouvernement 
avait un peu mieux organisé 
son programme les Communes 
auraient progressé beaucoup 
plus qu’elles ne l'ont fait. Il 
a reconnu que cette partie de 
la session a contribué à amé­
liorer l’image du Parlement.

Le leader néo-démocrate, M. 
T.C. Douglas, a dit que cette 
première partie de la session 
a démontré qu'un gouverne­
ment minoritaire peut accom­
plir de grandes choses quand il 
est aiguillonné par une bonne 
opposition.

MM. Starr el Douglas ont 
tous deux rendu un vibrant 
hommage au président des 
Communes, M. Lucien Ijmou- 
retix, qui occupe son poste 
depuis le 19 janvier dernier.

Depuis sept mois
Les trois premiers moil d« 

cette première partie de la ses­
sion ont été dominés par des 
débats tapageurs qui ont porté 
à tour de rôle sur les alloca­
tions aux personnes âgées, la 
sécurité de l'Etat, le crime or­
ganisé et le sexe L'affaire 
Munsinger el l’affaire Spencer 
ont détérioré l'image publique 
du Parlement et devaient abou­
tir par la suite à l'explosion 
d'une bombe prés de la Cham­
bre des communes.

Après le congé de Pâques, 
les députés se mirent au tra­
vail. ifs onl établi : un régime 
canadien d’assistance qui intè­
gre plusieurs régimes fédéraux- 
provinciaux de sécurité sociale, 
existants ou nouveaux, et qui 
coûterait $250,000,000 à Ottawa 
la première année: un fonds de 
$500,000,000 pour la construc­

tion et l'agrandissement des 
écoles de formation de spécia­
listes dans le domaine de la 
santé 1 médecins, dentistes, in­
firmières. recherches médica­
les i; un fonds de $50.000.000 
pour aider le développement des 
régions rurales smis-dévelop- 
pées Ils ont ajoute une somme 
de $50,000,000 au fonds qui vise 
a assurer le développement des 
Maritimes.

Le fonds des prêts aux étu­
diants a été porte de $42,000,000 
a $58.000,000, les subventions 
aux universités unt été portées 
de $39,000,000 â $100.000.000. la 
Compagnie des jeunes Cana­
diens a été créée pour aider à 
la realisation de projets de dé­
veloppement communautaire, 
l'aide a la formation technique 
et professionnelle a été aug­
mentée, le Conseil canadien des 
sciences a été créé

Une commission fédérale des 
produits laitiers a été créée, 
les dispositions de l assurance- 
récolte ont été améliorées et 
le crédit agricole a été élargi.

L'impôt sur le revenu des 
particuliers a été haussé, la 
taxe de vente de 11 p.c sur la 
machinerie industrielle a com­
mencé d’être graduellement éli­
minée et l'enquête sur les fail­
lites frauduleuses a été mise 
sur pied.

La réorganisation de plu­
sieurs ministères et agences 
gouvernementales a été effec­
tuée el le Conseil des Territoi- 
res-du-Nord-Ouest a été dolé 
d'une majorité de membres 
élus.

lx> Parlement a en outre 
étudié tout le programme de 
dépenses ($8 milliards) pour 
1965-66 qui n'avai* pu être 
approuvé l'an dernier en rai 
son d'une courte session et de 
l’élection générale du 8 no­
vembre 1965 11 a approuvé les 
crédits de 10 ministères, cré­
dits totalisant $825.5 millions, 
et il devra étudier â l’autom­
ne ceux de 14 autres ministè­
res.

Le système des comités de 
la Chambre a fonctionné ron­
dement, alors que 20 comités 
onl siégé, étudianl des ques 
lions comme la limitation des 
naissances, le divorce, la sé­
curité qu'offrent les automo­
biles, le prix des produits phar­
maceutiques. le service des af. 
faire* publiques de Radio-Ca 
nada (“Seven Days”), etc.

Un* fort* pression

En dépit de ee qui précède, 
députés et sénateurs auront 
un programme chargé à rem­
plir lors de la reprise de leurs 
travaux, alors qu'il ne reste­
ra que 56 jours de session 
avant l’ajournement de Noël 
et qu'il faudra environ 17 5 
jours pour étudier les crédits 
des ministères. De plus, la pu­
blication du rapport Spence 
sur l’affaire Munsinger risque­
ra de perturber l’atmosphère 
des débats.

Or, plusieurs mesures doi­
vent être approuvées d'ici le 
printemps 1967 et, en particu­
lier, la revision de la loi des 
banques doit être complétée

avant le 1er janvier. Ce der. 
nier projet du ministre Sharp 
doit être approuvé en deuxiè­
me lecture (accord de priori- 
pel; les députés de l’opposition 
pourront alors en discuter in­
définiment Il devra ensuite 
être étudié de façon détaillée 
par un comité de la Chambre, 
étude qui pourrait prendre plu­
sieurs semaines, avant de re­
venir devant le Parlement pour 
être adoptée en troisième et 
dernière lecture

Il n’y a pas de date limite 
pour l'adoption du régime d'as* 
surance-maladie mais le pre­
mier ministre Pearson a in­
diqué qu'il reviendra devant 
la Chambre peu après la re­
prise des travaux en octobre. 
Le minisire MacEachen tient 
à ce qu'il soit adopté rapide­
ment de sorte que les provin­
ces aient le temps de légiférer 
à leur tour et de l'appliquer a 
compter du 1er juillet 1967. 
Les conservateurs, pour leur 
part, veulent que ce projet rte 
loi soit étudié en profondeur 
par un comité.

Le gouvernement projette 
également d'amender la loi de 
la radiodiffusion et la dispute 
autour de l’émission ’’This 
Hour Has Seven Days” pour­
rait prolonger le débat sur ce 
projet de loi. Il entend en 
outre permettre aux fonction­
naires fédéraux de négocier 
collectivement, établir un nou­
veau régime d'allocation aux 
personnes âgées, modifier 
substantiellement la loi des 
chemins de fer. etc.

On prévoit que, de la repri­
se des travaux parlementaire* 
jusqu'à Noël, une forte pres­
sion s'exercera sur les députes 
fédéraux.

ft

M. Fernand Ouellette a été 
nommé directeur général de 
la maison Gilles Desroches 
et Associés, cabinet de con­
seils en relations publiques. 
M. Ouellette, qui a fait car­
rière dans le journalisme 
avant de devenir conseil en 
relations publiques, est au 
service de la maison Gillet 
Desroches depuis plusieurs 
années déjà.
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La sexualité
1

let 1966 à ràge de 65 ans, est décé­
dé le R. P Paul Laporte, domini­
cain. Ancien missionnaire au Japon. 
Fila de feu Arsène Laporte et de 
feu Luce Mercllle. Demeurant A 
5375 avenue Notre-Dnme-de-Grâce 
Les funérailles auront lieu lundi le 
18 Juillet. Le convoi funèbre partira 
des Salons du Monastère des Do­
minicains no 5375 avenue Notre- 
Rame-de-OrÀce. pour se rendre a 
l'éRllse Notre-Dame-de-Grèce ou le 
service sera célébré a 9 heures. Bt 
de là au cimetière de St-Hyaclnthe. 
lieu de sepulture Parents et. amis 
sont priés d'y assister sans autre In­
vitation. Direction Urgel Bourgle U- 
mitée.

LALIME - A Montréal le 14 Juil­
let 1966 est décédée Mlle Auglore 
Lallme. ancienne directrice de TA- j 
cadèmle Marchand. Fille de feu Mol- j 
se Lallme et de feu Julie Brous- i 
seau. Demeurant h 65 est rue Dor- j 
Chester. Iaîs funérailles auront lieu i 
lundi le 18 Juillet. Le convoi funé- ! 
bre partira de la Société coopératl- I 
ve de frais funéraires, no 302 rue i 
Ste-Catherlne est a 8h.45. pour se : 
rendre à l’église Notre-Dame où le 
service sera célébré à 9 heures Et 
de là au cimetière de .St-Hyacinthe, i 
Heu de sépulture. Parents et amis j 
sont priés d'y assister «sns autre 
Invitation. j
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EDITORIAL

Le premier test" 
du gouvernement Johnson

lettres au DEVOIR

Mgr Roy et l'école chrétienne
{.her mrm»ieur Ry*n

I. attitude qu a prioe LE 
IjKVOIH visa-vis dr !a dec la 
ration de S.E le cardinal Mau

I<a greve <jui vient de commencer 
Hans ie secteur hospitalier fournit au 
gouvernement Johnson une première 
occasion véritable de se faire connaître 
sous «on jour réel.

A ce gouvernement nouveau, il a 
fallu, au départ, accorder une sorte de 
bénéfice du doute. Même quand on ne 
l’accueillait pas avec enthousiasme, on 
éprouvait ie lie,soin de lui accorder une 
chance raisonnable avant de commen­
cer à le juger.

Déjà, après quelques jours d’une 
tension qui a du etre t#es forte, un 
certain style — ie style Johnson — 
commence a se préciser.

On aura remarqué tout de suite 
deux traits qui distinguent le gouver­
nement actuel du régime précédent. I^e 
gouvernement Johnson n’a qu’une voix, 
t'elle-ci est, dans l’ensemble, extrême­
ment prudente et réservée.

Dans un conflit comme celui qui 
sévit présentement, au moins quelques 
ministres du gouvernement Lesage au­
raient déjà émis publiquement des 
“opinions personnelles”.

I>e ministre de la santé aurait sûre­
ment parlé. M. Lévesque aurait eu 
peine a retenir sa langue. M. Lesage 
ne serait certainement pas resté muet. 
De l’un a l’autre, des contradictions 
réelles ou apparentes ou a tout le 
moins des divergences sensibles au cha­
pitre des nuances — se seraient fait 
jour. 1^ chef du gouvernement aurait 
déjà, sans doute, pris certaines posi­
tions sur lesquelles on se serait attendu' 
à le voir revenir habilement quelques 
jours plus tard.

Sous M. Johnson, les choses ne sem­
blent pas devoir se passer ainsi. D’un 
commun accord, semble-t-il, la respon­
sabilité de« déclarations a ete laissée 
au premier ministre. Celui-ci. jusqu’à 
maintenant, a pailé avec une circons­
pection extreme, il s'est gardé de juger 
publiquement aucune des deux parties 
en présence. Il n’a pas formulé d’opinion 
sur le fond du différend. Il n’a proféré 
aucune menace. 11 n’a pas cherché à «t* 
substituer, quoique cela ait dû le tenter 
fortement, à la partie patronale. Il n’a 
pas été alarmiste. Il a agi (ce dernier 
mot est peut-être un peu généreux, ce­
pendant) avec une prudence et une 
dignité qu’on aurait mauvaise grâce à 
ne pas souligner. M. Johnson révèle 
«msi, dès le départ, un trait de «a per- 
«onnalité qui lui sera très utile : cët 
homme a le contrôle de «a langue et de 
«es nerfs, t! décevra souvent le* jour­
nalistes en quête de déclarations pré- 
rises On ne l’amènera pas facilement 
a livrer au grand jour tous ses projets 
et chacune de ses opinions particulières. 
IJ semble capable de rester maitre de 
lui-mème dans les moments critiques.

1-e gouvernement, toutefois, a très 
peu agi (tour empêcher l’éclatement 
ouvert du conflit des hôpitaux. M. 
Johnson s est borné, en somme, à dele­
guer, a la toute dernière minute, au­
près des deux parties un médiateur

ne» Ro> m a considérablement 
déçu, quoiqu'elle ne m’ait pas 
du tout surpris. Surtout depuis 
que ce journal est dirigé par 
un grand catholique (ancien 
president national de l'Action 
Catholique), on aurait été en 
droit d'attendre mieux que le 
titre de la nouvelle < 2-7-66 > 
L'Etat devrait donner l’école 

neutre à ceux qui ta veulent"

spécial dont nous savons maintenant 
qu’il n’est investi d’aucun autre mandat 
que celui "d’agir comme médiateur”, la? 
premier ministre cherche, par tous les 
moyens, a faire reculer, voire à écarter 
la nécessité de recours plu* radicaux.

On peut déceler, dans ce comporte­
ment, trois éléments différents. D’a­
bord, une confiance très grande dans <lue votr« éditorial de ce- 
l’aptitude des principaux intéressés a ré- matin Nativement aux “Vues 
gler eux-mèmes leurs problèmes par la ^ S1,r conffs“onnal‘ 
voie des négociations; cette attitude est 
foncièrement démocratique et particuliè­
rement nécessaire dans des conflits du
travail. Deuxièmement, un refus justi- .......  .......... .........
fié de croire a la vertu magique de lois ruban magnétopüonique Ain 
dont l’effet demeure sérieusement con- ’L Je suls assuré de ne pa.< 
ditionné par la volonté des gouvernés *>ar er * *raver‘ c oux 
et par de multiples subtilités de procé­
dure • en refusant de recourir méca- 
niquement et sans nuance à l’arme de 
l’injonction, M. Johnson court un ris­
que certain — et il fait aussi courir un 
risque a la santé publique — mais il 
nous rappelle que l’autorité morale d’un 
gouvernement peut lui venir autant de 
la force qu’il n’utilise point que de celle 
qu’il déploie imprudemment.

A côté de ces deux traits positifs, 
on doit signaler un troisième élément 

négatif. La prudence qui hésite 
trop devient vite attentisme dangereux.
L hésitation qui se prolonge indûment 
devient indécision, inaptitude a choisir.
Le gouvernement, depuis trois semai­
nes, a trop attendu pour agir: était-il 
nécessaire d’attendre que les parties

tfnt rendue* au bord du precipice des décisions en matière d’é 
'pour dépêcher auprès d’elle* un média- 
tear? Deux jours avant la grève, M.
Johnson en était encore, de son propre 
aveu a “se renseigner” sur la position 
des deux parties: ce devoir d’informa­
tion n’aurait-il pas pu être accompli 
plus tôt?

Il existe, dans le cas présent, trop 
de circonstances atténuantes pour qu’on 
Puisse loyalement donner a ce* ques. définir 
lions la forme d’une critique formelle. Ensuite, il parla des chan- 
t n gouvernement qui fonctionne depuis gements au point rie vue reli 
un mois a peine ne saurait être tenu Et il rappela lexisten
responsable de tous les péchés d’Israël.
L’expérience des derniers jours devrait 
toutefois montrer à M. Johnson et a 
*és collègues que. dans les conflits du 
travail impliquant des services i« 
très importants, un libéralisme de bon 
aloi ne saurait tenir lieu du devoir 
d initiative qui incombe à un gouver­
nement moderne.

Kigurez-vous que. dan» le 
but rie savoir exactement ce 
que disait Son Eminence, j’ai 
enregistré son entretien sur 

Vin- 
pas

Disons, d’abord, que le_su 
jet abordé était que fâût-il 
penser de la confessionnalite 
de l’école: que faut-ii penser 
de iécole neutre, de lécole 
catholiq!—?” Le cardinal a 
voulu nova mettre immédiate 
meal eu gai-ie qu’il t’agissait 
d’observations et non “pas 
une déclaration solennelle de 
lépiscopat de la province, 
bien que je sois PARFAITE 
MENT convaincu que nous 
i,mines TOUS PARFAITE. 

MENT d’accord sur ce que j'ai 
t intention de vous dire " (je 
souligne pour bien montrer 
l’insistance de S.E.).

I.e cardinal n’a JAMAIS re 
connu, comme vous le dites, 
que l’autorité religieuse nést 

plus, ne saurait plus être la 
première responsable des gran 
des décisions en matière dé 
ducation”. té qu’il a dit, c’est 
que notre "système scolaire " 
avait considérablement évolue 
ci qu’il s’occupait de ques 
lions qui ne relevaient "pas 
de l’Eglise, mais des spécialis­
tes en PEDAGOGIE”

Toutes ces considerations, le 
cardinal Roy a mis exactement 
2 minutes et 43 secondes à les

ce des écoles catholiques et 
des écoles protestantes. Pour 
ceux qui “réclament l’école 
neutre". Son Eminence a dit 
ceci 11 appartient à l’Etat de 
leur accorder. CHAtJUE POIS 
QUE LA CHOSE EST KM 
SUN N A ELEMENT POSSIBLE 
ce qu’ils demandent

< e portrait, s’il est exact, illustre la 
place dominante que M. Johnson occupe 
d ores et déjà au sein de son cabinet. 
Al Johnson a donné depuis quelques 
jours l’image d’un chef de gouverne 
ment qui veut agir sans fanfare et 
«ans pretention, avec prudence et modé­
ration. On se demande, d’autre part, 
si M. Johnson ne sera pas porté à 
hésiter trop longtemps avant de faire 
«es choix, s’il aura l’audace requise 
pour agir avec vigueur dans les situa­
tions graves qui se présenteront à lui.

Dans le cas des hôpitaux, on doit 
se borner, pour l’instant, à formuler 
îles impressions. On sera mieux placé, 
dans quelques jours, pour porter un 
jugement.

Claude RI AN

Puis il nota qu’il faudra pré- 
voir de* ea«. dans certaines 
localités, au niveau des écoles 
polyvalentes, par exemple, ou 
"it arrivera qu’il ny a pas as 
sez de monde pour donner à 
chaque groupe une école coin 
piété, une école qui réponde 
a son ideal. ALORS, on ehei- 
chera un arrangement conve 
nable, un arrangement quel­
conque. H y aura une école 
DANS LAQUELLE U y aura 
AU MOINS une classe d’en 
seignement religieux pour les 
catholiques, une autre classe 
d’enseignement religieux poul­
ies protestants. Ce sera la 
meilleure solution possible 
DANS LES CIRCONSTANCES 
et il faudra sèn contenter ’ 
Loin de son esprit l’idée qu’il 
taille ABANDONNER certai 
nés prérogatives pour accom­
moder les autres: il faut tout

simplement composer atm d en 
tirer ie meilleur profit possi 
ble (et non d’en abandonner 
le plus possible!.

Ce second groupe de consi­
dération* dura exactement 1 
minute et 30 secondes

Et le cardinal ajouta que, 
“dans les regions . . ou i’im 
mense majorité des citoyens 
sont des catholiques, nous 
POURRONS, si nous le VOl 
LONS. avoir d'excellentes éco­
les catholiques". Il indiquait 
donc que. en général, dans 
notre province ou la majorité 
des citoyens est catholique. ii 
était normal que les parents 
exigent des ECOLES CATHO 
I.1QUES et ne se contentent 
pas d écoles indifférenciées, 
non confessionnelles, à toutes 
fins pratiques neutres. U sou 
tient même que l’école catho­
lique est le “milieu normal” 
de tout élève catholique

En rappelant la déclaration 
de 1963 des évêques de Québec 
a l'occasion de la presentation 
du Bill 60 et les proclamations 
conciliaires de Vatican IL le 
cardinal Roy ne fait qu'affir 
mer que l’Eglise n’a pas l’in­
tention de s'immiscer dans les 
domaines qui regardent l'Etat 
mais que l'Etat DOIT aecordei 
a ses commettants un certain 
minimum qui, dans notre pro­
vince nést rien autre que lé 
cole CATHOLIQUE

Et le cardinal s’empresse de 
faire la distinction entre l e 
ducation et l’instruciion 11 r< 
affirme que les PREMIERS 
éducateurs sont les parent.- 
eux-mèmes et que l’Etal DOIT 
leur fournir le genre d’écoles 
qu’ils désirent pour leurs en 
tants. I] rappelle, en somme, 
que les parents ont le DEVOIR 
de donner ce que leurs enfants 
ont le DROIT de posséder.

Pour bien démontrer que 
celte altitude nén est pas une 
rétrograde, conservatrice, pro­
vinciale ou sectaire, le cardi­
nal Roy cite de larges extraits 
d'une déclaration de mars 
1966 des Evêques allemand- 
qui. dit-il, au cours du Conci 
le. ont été remarque- par 
•leur largeur de vue” En AI 

iemagne aussi, les évéques ré 
clament une école où toute 
l’atmosphère est catholique et 
propice à la germination d u 
ne culture complète et authen­
tique

Sont-ce des "vues sereines" 
ou sont-ce lies vues positive-, 
éclairées, doctrinales mais di 
les de façon sereine, a la ma 
nière si caractéristique de no 
Ire dévoue pasteur’’ Est-ce le 
prélude à l“'abandon tranquil­
le ou une ferme prise de po 
sition "rian« un gant de ve 
loiir»’’T

Quant aux catholiques, dé 
sireux de fournir a leurs en­
tants, l’orthodoxie de rensei­
gnement, ils se sentent main 
tenant appuyés par la hiérar­
chie dans leurs réclamations 
envers l’Etat. Peu importe cer­
taines recommandations con­
tenues dans le rapport Parent, 
les parents catholiques n’au 
ront de cesse de réclamer ce 
que leurs conditions de chré 
tiens exigent. Sans, bien en 
tendu, léser les droits de qui 
que ce soit. Nous ne nous ré 
soudron* sûrement pas a ces­
ser d’étre des citoyens “à part 
entière".

Guy MARCOUX,
médecin à Beauport

-Monsieur le directeur,

■le suis un etudiant en droit 
de l'Université de Montréal 
qui travaille actuellement a 
Toronto pour perfectionner sa 
connaissance de la langue an­
glaise. Quand je discute poli­
tique avec les gens, je joue au 
gros méchant séparatiste. Il- 
ont peur du séparatisme corn 
me de la peste: "Un mal qui 
répand la terreur ... le sépara­
tisme. puisqu'il faut 1 appeler 
par son nom. ”. Un jeune 
avocat très cuitive. avec qui 
je discutais, croyait fermement 
que la création d’un Etat ca 
nadien français distinct sigm 
lierait l'assimilation a plus ou 
moins brève échéance du Ca 
nada anglais par les Etats 
Unis. Cette éventualité ne 
leur sourit guère et ils sont 
bien décidés à l'écarter par 
tous les moyens, y compris le 
boycottage économique Cer 
tains croient sincèrement que 
l'avènement d’un Québec in­
dépendant serait préjudicia­
ble aux deux groupes étant 
donné qu'une nation qui dis 
perse ses forces anéantit ses 
possibilités d’aceeder au sta­
tut de puissance mondiale. Ils 
sont plus généralement ani­
més par des motif* moins loua 
blés complexe de supériorité, 
sentiment inavoué de culpabi 
iité. paternalisme, vieille atti­
tude du conquérant qui se re 
fuse à voir le eonquis voler 
de ses propres ailes. Le* ré- 
sultsts de 1 élection du 3 juin 
les laissent songeurs quand ils 
considèrent le programme for­
tement autonomiste de M. 
Johnson; mais ils se consolent 
en se disant qu’étant donné sa 
faible majorité, le chef de 
l’Union nationale ne sera guè­
re en posture pour reclamer la 
totalité des impôts sur le reve­
nu perçus dans le Québec par 
Ottawa. El ils ajoutent que je 
faible pourcentage des suffra­
ges accordés aux partis sépara 
listes signifie le coup de mort

Les deux ''pestes” !
porte a Lidee séparatiste dans 
la Belle Province. Meme si 
on n’est pas séparatiste, on 
peut concevoir qu’il puisse \e 
nir a l'idée d'un groupe elhni 
que de se donner les structu­
res étatiques el tes moyens 
d’action qu'il estime nécessai­
res à son épanouissement, 
n'essayez jamais de faire com­
prendre cela à un ’‘Canadian” 
Ils sont convaincus que les 
Canadiens français sont des 
enfants gàlés qui veulent en 
core et encore du "bonbon’’ 
et ils refusent d’admettre que 
les Canadiens français en ge 
nera] et le Quebec en partial 
lier ont ete "quclquetnis” vic­
times d’injustices depuis 1867 

Paradoxalement, ils se re 
voltent devant Importance 
que prend depuis quelques an 
nées le fait français au Cana 
da et il* ne se rendent pas 
compte qu’une telle attitude 
favorise jusiement ce qu’ils 
veulent absolument éviter J’ai 
lu dans le Telegram du H juin 
un article écrit par une fem­
me avantageusement connue. 
Gladys Taylor, el intitulé

"Creeping Quebecism”. Celte
dame s'élève contre Je fait 
que les 30,000 familles cana­
diennes-françaises de Toronto 
aient enfin obtenu un poste 
de radio français, protest» 
contre la “bilinguisation" qui 
est en cours au service civil 
du fédéral, elle n’est pas en­
core revenue du choc subi 
lorsque ayant téléphoné à un 
departement du gouvernement 
fédéra! on lui a d’abord répon 
du en français et elle conclu» 
sans rougir que “Creeping 
Quebecism is a contagion* vir­
ulent disease It could be fatal 
to Canada" Et je puis vnu« 
garantir que cette nersonn» 
nést pas 1s seule "english 
speaking” è penser rie la «or 
te On veut éviter la peste du 
séparatisme mais on repousse 
ce qu’on considère comme 
une peste non moins néfaste. 
Légalité de* deux races Tout 
de même ..

Luc APRIL,
167 Si-Helen’s Avenu»

Toronto 4
nmxm
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i lile contrilnilion à noire histoire

Lon ''Mémoires ' de M. Barrette:
1- le régime Duplessis, de 1936 à fin 1959
c.-N,°.uî.,von5 drja ?u 1 occasion de commenter tes Memm 
les de) ancien premier ministre Antonio Barrette ("était au 
moment de leur publication en pleine campagne électorale
nm. s mf ?, ?"S ’nrm' al,or-s à quelques observations sur Là 
propos du geste posé par l’ambassadeur du Canada a Athènes.

fait. M. Barrette n’en parla jamais à Duplessis, el les deux 
nommes demeurèrent dans l'entourage immédiat du chef pen 
dant de nombreuses années a venir, di est tout simplement 
dommage que I auteur n'identifie pas davantage les person du aux 
nages en question Son témoignage eût été ainsi beaucoup plus précieux).

... Aujourd hui. nous voudrions revenir sur le sujet Car les 
,i.n!w!!!llrPS <* “n homme politique de la trempe de M Barrette 
nuhlî?*tlnn**Fté re il'ï<V! pn dehors des circonstances de leur 
men! nirn CP m’us voudrions dire immédiate
T®"4 qu il s agit dun événement important dan* l’histoire de 
o2ri? P,0 ‘,.'que- Prov,nci».,<’ Le* mémoires d anciens chefs de 
parti et d anciens premiers ministres sont trop rares pour 
qu on ne le» apprécié point à leur juste valeur

e façon générale, l’intérêt de ces mémoires tien» a 
deux facteurs ; la personnalité de fauteur, el la possibilité 
tl ,M,CUnir0'î lr p'’trp cp MHimp *u,cur et le* autres acleurs- 
emoré vivants8 mém* ep0<,u* <,ui son( en Sianrie majorité.
en ri'aiv'nJwil1* V Barrette peut assez facilement se diviser 
en deux parties la premiere, consacrée au régime Duplessis
'iLi« fw fenflë IS‘"e- Barrette qui dura moins d un aii 
mais fut fertile en événements et en intrigues de toutes sortes 
«I» I Pr<,',>lfl' article nous étudierons la période Du 
Plessis. Le second traitera de la deuxième pâme du volume

Alliance Duplessis - Gouin
,)u ,d®,b“! ',,® son livre. M Barrette rappelle d’abord, c 

de IX’nion nationale. Sur ce pu

Problèmes ouvriers
Sur M. Duplessis, le livre contient encore, évidemment, 

de nombreux autres détails fort Intéressants. M. Barrette cite 
plusieurs exemples illustrant ses dons de parlementaire hors iii" f(talt ,ques,i01
de pair et de chef incontesté. Le portrait est, dans ! ensemble. F1 ®.a_°",d®.la torm“le
fort sympathique, mémo si l’auteur sait y mettre, à l’occasion! 
certaines nuances. Toutefois, hormis certaines anecdotes lé 
lecteur qui a vécu cette période ou qui a déjà lu les documents 
publies sur le fondateur de LUnion nationale, n'apprendra pas 
grand-chose de neuf. M

om-
pomt,notamment sur l’alliance Duplessis Gouin et sa rupture il faut

l'ùTce^r, F app',rtp a p®“ Pres *uwin detail médit
1,u 11 d" ®,al, d®)« connu de ceux qui lurent les jour 

naux de I époque ou ont parcouru le dernier tome rie l’Histoire 
(le la province de Québec, de Sober! Rumllh

Toutefois, C’eit en lisant ce livre, quant à nous, que nous 
j»\on> appris que des liberaux de Québec et d'Ottawa a 
1 instigation de feu Ernest Lapointe tentèrent après les élec 
lions provinciales de 1»3S. de former à Québec un gouverne 
ment de coalition dont le chef et premier ministre aurai! ete Honore Mercier,
lii.nW-u!1 u'“ dlt lenir ces renseignements de M

I el F03"",0". a,tira,( comporte trois libéraux, trois 
memhies de I Action liberale nationale et trois conservateurs 
MM Duplessis et Paul Gouin en auraient été Duplessis qui 
se sentait sur la voie d'un triomphe personnel, refusa de

,, !K«a4avŒJ«
ç'onime M Paul Gouin vit toujours et qu il a semhle t-il 

etr mêle à vol incident, il serait sûrement intéressant de nui 
naître sa version de I affaire Ce passage du livre de M Bar 
rette pourrait donc nous valoir d’autres révélations tatéres- ItRtOA

L’elcction de 193 9
Le premier regime Duplessis dura de 1936 a 1939 Beau 

coup d observateurs ont cru, jusqu’ici, que le fondateur de 
11 nion nationale avait déclenché les elections de 1939 sans 
consulter qui que ce soit, ou a peu près. M. Barrette a notre 
étonnement, soutient le contraire

Selon lui. tous les deputes qui vinrent a Sun bureau dans 
le* jours precedents furent consultés d'une manière ou d’une 
autre. Lui-même, M Barrelte, le fut. Cost un» version qu'on

ne peut écarter. A moins que plusieurs autres députés uniouis 
te* de I époque n apportent un démenti à ce témoignage.

Quoi qu’il en soit, les pages consacrées aux jours qui sui­
virent cette défaite de 1939 sont probablement parmi les plus 
captivantes du volume L’Union nationale avait été presque 
détruite et beaucoup de candidats élus et. surtout, défaits ne 
le pardonnaient pas facilement à M. Duplessis

■M Barrette raconte, à ce sujet, que plusieurs deputes vou 
laiem la tenue, au plus lot. d’un "caucus”, afin de provoquer , , un autr® cot® M Barrette, qui élan ministre du travail
la convocation d un congrès qui déposerait Duplessis et ferait dans ‘f,gouvernement Duplessis, consacre de nombreuses pages
renaître le parti conservateur Mis au courant du complot, le F}*.51 Lr 1 n c1P a u >; conflits ou problèmes ouvriers, auxquels il a
chef décida de retarder la reunion des députés et candidats et® Personnellement mêle, et son témoignage, a cet égard
de plusieurs semaines. Finalement il opta pour deux caucus revet un 'nterel indiscutable 
le premier qui grouperait se* collègues de Québec et du Bas 
,St Laurent et, le second qui rassemblerait tout le monde.

Au premier de ces caucus, qui eut lieu a Quebec avant la 
session de 1940. c'est M. Barrette lui-méme qui dama le pion 
aux conspirateurs en proposant dès le début de la réunion 
une motion de confiance envers le chef auquel J.-D Bégin 
était aussi loyal. Pris par surprise, les adversaires furent coin 

-plètement décontenancés.
"Aucune autre proposition ne fut faite, dit l’auteur. Mau 

me Duplessis se pencha (ie mon côte, me remercia et m’in­
vita a aller dîner avec lui au Château Frontenac J’-y rencon 
(rai le docteur Albiny Paquette et John Bourque. Il (Duplessis) 
commença ce soir-là ce qu'il devait accomplir pendant cinq 
ans Linq années durant, il devait soutenir ses députés les 
encourager, les conseiller, vivre avec eux. agir de telle sorte 
que nous n avons jamais mis en doute le succès tors des élec lions suivantes

La conspiration
Au fait, la conspiration n était pas tout à fait vaincue 

Après ce diner, dit M. Barrette, “un depute m attendait dans 
I entree du Château Frontenac et. sous le prétexte qu’il cher 
chad un quatrième joueur de bridge, il m’invita à monter 
dans 1 un de* appartement» du Château Frontenac"

M Barrette y rencontra, outre celui qui Lavait invité

«~"«n,i.uii|ii iiw

dirigées par 'fes^reir*^nî*"***,.* I'a.miabl® °» conciliation, 
oirigees par les représentants du ministère du Travail ”
dicau'x d'avmr ^.Tr h' Rj,rrP'1;, r®proch® »“* dirigeants »yn- 
?„pau.x, d a'“lr- Pd.r des demande* intempestives, empêché la
narTersTr, v.^H '^ax .d'arbitra*® Après l’échec des pour- 
parler» en vm de la designation dun président à ce tribuna1 
Il y eut les quêtes dans les églises en faveur L p-évistes A 
l® pcopos- auteur fait état de conversations qu’il eut d’abord 
avec tamillien Houde et Mgr Joseph Charhonneau alors res- 
peetivement. maire et archevêque de Montréal.

Camillien Houde. dlt M Barrette, fut complètement ren- 
v erse quand je lui expliquai que. dans les demandes syndicales d n’etait plus question de poussière d’amiante mai? de Lan’
a MCT0Chirhnnn0c»7Ulc M' ,,Ioude a>’ant transmis ces vuov
a .Mgr Charbonneau, celui-ei appela, le soir même. M Barretie
pour lui dire ’ J apprends des choses renversantes v ous auriex 
du me faire connaître cet aspect de la question que j’ignorais 

est encore temps d arrêter ce qui a été annoncé” Selon Tau- 
leur, Mgr Charhonneau voulait arrêter les quêtes prévues pour 
e dimanche suivant, mais il n aurait probablement pas ,n !î 

temps de contremander la decision déjà prise

Le père Lévesque
M Barrette souligne d ailleurs que quelques jours avant.........— K-.'i .. !.. SU., voiuim-, VI. narréeic. par exempte, cette enlrevue ............ , huciv|uu3 joui* avaiu

nous apprend que c’est grâce à l’intervention personnelle de à son bureau H f »'eeM*r Charbonneau. il avait eu,
feu le cardinal Villeneuve qu’il a pu faire accepter de Du nu du ParlelTlent. la visite du R P Georges Henri Lé-

Au chapitre IV de son volume. M. Barrette, par exemple 
apprend que c’est grâce à l'intervention personnelle de 

le cardinal Villeneuve qu’il a pu faire accepter de Du vcsquc OP
p.essis et voler par les Chambres son fameux projet rie loi Ce ,i„r,ii«,r
créant les centres d’apprentissage dans la province. C’était du- lannage mHvant’ • Fr,!s F" bref PTambule. lui aurait tenu I» 
rant la penode 1944-1948 Devant une avalanche de protesta mémement dif ieile w qUe V0US t,7'prïez “"® Période ex-
lions de la part du cierge, voire du haut cierge. Duplessis avait uarole nour evnHooerj!„ F. livou,-,?ff"r ,e concours de ma

|p bln entre !a pre]nière et la dt,uxieme ,et. Sônt vous n é^e! ms Pki quI®beco's. toulp cette situation
s empressa de solliciter une entrev ue de Lar n-.k’;. àf’-i, P r®‘’P“n«ble. L on dit que vous allez de

décidé de retirer
turc M. Barrette s' ...,_____________ _ lm.
chevèque de Québec qui lui dit finaièment "Je'seràrs' heureux 
de cautionner votre, projet de loi”. La partie était gagnée 
Duplessis, rassure, présenta le bill en deuxieme lecture et le 
bill devint loi.

Le code du travail
Durant la même période, û y eut divers conflit* ouvriers 

dont ceux du textile, a .Montreal, a Vallevfield. Montmorency'
Magog. Sherbrooke et Dmmmondville. Il y eut aussi celui dé* 
riMn* seul 0F-^l!pbî-'..s 0P.p.osa .victorieusement a la nomination h* rtnn.
celui de 
dernier.

Mais.
ties qui ont ___ _ ________ _
'“eux projet de code de travail de Duplésais qui devaïrsoufever

i.e de 1 ai irussionncr de votre poste de ministre du^Travall. sT vous pose* 
ee geste, je suis prêt a monter sur les tribunes à vos côtés paa 
loul ou vous ire/ dans la province.” M Barrette se contenu 
d econduire son visiteur prestement. p

Un peu plus loin, évoquant Linimitie qui existait enua 
Duplessis et le R P. Levesque. M Barrelte écrit I e R P I e- 
vesque tentait, par tous les moyens et dans tous les miJieuT 

orf^HS dnS p,muis; d'enrégimenter dans s» ïïoteade 
anrcd F1HUt’nPP? J ®.n. ®us bipn souvent des preuves, 
apres celle visite quit m avait faite, il essava de cnn-

pres,d«“' de LUniversité de Toronto,

, . ' «riu* ‘ a»oit llltiic. ^ ^ * r’ v» J « cat c crcicy XI XT liavaii UC L/U JJ I r Ms IS QUI UCVUll SOUlPVCr
deux autres députés de limon nationale Pendant trois ou “n toile à travers la province. On apprend en lisant ces liunes 
quatre heures, on tenta de le convaincre de renier son chef. On «tue M. Barrette n'avait pas été consulté pour la rédaction du 
in disait que des accusations terribles seraient portées contre bill De toute façon, il ne le trouvait point satisfaisant

Duplessis, qu’il allait être démoli en Chambre, que Ton prou 
verait toutes sortes de choses contre lut. et que ceux qui res­
teraient a ses côtés subiraient le même sort.

C’était surtout deux des trois hommes en question qui 
s'acharnaient contre le fondateur de LUnion nationale. Ces 
deux hommes, dit M. Barrette, en arrivèrent finalement a une 
proposition concrète “l’on mettrait à ma disposition tou* les 
montants necessaire

L'auteur raconte a ce propos, comment 
sis a céder devant la montée des protestations

lui el i * lis t au Kill .-1 ____: a   a -Iplessis, lui dis*jr. le bill doit disparaitre et il

ftïssæs vs- •• ^ » »■planterait rtmon nationale
“On comptait que le» accusation» oortees contre Maurice Grève de l’ami into 

Duplessis, labandon dun Imn nombre de deputes influent» et VJ,CVC uc 1 aintAniC 
de la majorité des candidats défaits à l’élection de 1939 lui

Paul Sauvedemarches Le troisième interlocuteur, a peû pnés mue.'jusque «SSî
la. «. rail,, a «on point d. vu*. U complot avait avorte. Au avaient plu. qu. double Toute, l.s .onvent.ôn. «ollicHv.

Bovey qui. à son tour, consulta le ministre du Travail du Québec.
Refus de Duplessis

iî'învi'ta "nuoles grevé'de'i937Udtn^ as,eî. •onguemenl également de la
n invita uuples grevé de 19oi dans les aluminenes d Arvida lie Malien* Val-
s. Monsieur Du- lev field el Shavvinigan. M Barrette devait amr connne média- 
' doit etre retire leur dans wtteaffairedurant^les mois de juillet Ta"à.t A la

s complet, 
réclamaif.

.. ------ -acceptation, niai.
„ „ „ — lormellement

x nLTaï,..„R'lrrpH®’ c® r®fU!’ fut évidemment dur a acceptât 
minisièrr TmiTen'01" Pn °Ut. ^!li’ d sol|Sea * abandonner son 
n ésMs ho ,i L comprenant le point de vu* de Maurice Du 
Plessis, dit-il. je constatais que je n aurais plu. à l'avenir nnnrSI? ,0U,e ,a l*,i,ude que j'avais réussi à conswver Pju»-

K Trrles *yn
t dans toute la mesure 
ami, que j’avais servi

façon. M. Barrelte n'as- 
cabinet. Même, a quel- 
do fortes instances de

Vincent Print*
(1 «Ulyt»)
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Grève impromptu à l'Inco: 
un homme a été poignardé hier

¥" homme * poignardé à la mine In­
ternational Nickel, a Levack, au moment où 200 mineurs qui 
venaient de déclencher une grève impromptu tentaient d’em 
pecher un employé de quitter le terrain de la mine. Elton Tur­
cotte. un gréviste, a été atteint à la poitrine, mais son état 
n inspire aucune crainte Reginald Lavergne, 31 ans, de Chelms- 
lord. a été inculpé de l'attentat.

Une centaine de mineurs ont débravé jeudi matin, allé­
guant qu’ils étaient l'objet de traitement injuste de la part de 
a direction. Plusieurs autres se sont joints à eux au cours de 

la journée. Le syndicat a invité ses membres à reprendre le 
travail tout en admettant qu'ils avaient raison de montrer leur 
insatisfaction

Hier, toutes les activités de la compagnie Inco dans la ré­
gion de Sudbury ont été interrompues, l arrét de travail spon­
tané s étant rapidement propagé dans toutes les usines où les 
Métallos-Unis (CTO détiennent des conventions collectives. 
Toutes les mines de la compagnies sont touchées, deux fonderies, 
une raffinerie et une usine de rebuts du minerai de fer. La 
"grève implique 15,000 hommes.

5,000 employés de la Canada 
Packers, en grève mercredi
Quelque 5,000 employés des conserveries de Ca­

nada Packers dans huit villes du pays ont décidé de se 
mettre en grève le mercredi 20 juillet, à minuit, a annon­
cé hier M. Fred Dowling, administrateur du Syndicat des 
ouvriers-unis des salaisons, k Toronto.

la vie syndicale

Les employés qui ont décidé 
de débrayer sont ceux de Mont­
réal. Hull. Charlottetown. To­
ronto, Winnipeg. Edmonton, 
Calgary et Vancouver. Les prin-

Un 2e corps a 
été retiré des 

eaux du lac Tyke
SCHEFFERVILLE. — Les 

recherches se poursuivent en 
vue de retrouver trois des 
cinq hommes disparus au dé­
but de la semaine au cours 
d'une excursion de pêche.

Les corps de MM. Camillien 
Gagnon, président du syndicat 
local des Métallos-unis, et 
Yvon Beland, membre du co­
mité syndical de négociations, 
ont été repêchés des eaux du 
lac Tyke par une équipe de 
chercheurs dirigée par la Gen­
darmerie royale et la Sûreté 
municipale.

Ceux qui manquent encore 
à l’appel sont MM. Sylvio Mar­
tin, et Yvon Pelletier, tous 
deux membres du bureau des 
Métallos sur la Côte-Nord, et 
Fernand Journault, de Mont- 
magny, un employé de l'Iron 
Ore à Schefferville

Le lac Tyke est situé à une 
vingtaine de milles au nord- 
est de Schefferville.

SAINT-JEROME — Le tra­
vail reprendra dimanche soir 
aux deux usines de papier Rol­
land, dans les Ijurentides.

Mercredi soir en effet, la 
compagnie et ses 700 employés 
en grève depuis près de qua­
tre semaines, sont parvenus à 
une entente.

Selon un dee dirigeants syn­
dicaux. M. André Lebeau, la 
convention collective sur la­
quelle on s'est entendu est 
l'une des meilleures jamais né­
gociée avec la compagnie de 
papier Rolland.

En vertu du nouveau contrat 
les travailleurs bénéficieront 
d'une augmentation horaire de 
20 cents rétroactive au 1er mai 
et suivie d'une autre de 10 
cents le 1er novembre et de 10 
cents le 1er août 1967. I>e 
salaire actuel est de $2.05.

Il est également prévu de 
meilleures conditions de tra­
vail et des vacances annuelles 
de cinq semaines pour tout 
employe ayant travaillé 25 ans 
pour la compagnie. Quant à la 
question du travail le diman-

cipaux points en litige sont 
ceux des bénéfices sociaux, de 
la sécurité de l'emploi et des 
salaires. Le syndicat demande 
une hausse de salaires de 33 
pour cent, suivant en cela, dit- 
il. l'accord intervenu sous l'égi­
de du premier ministre Pear­
son en faveur des employés de 
la voie maritime.

Le salaire horaire de hase è 
la salaison de Canada Packers 
à Toronto est actuellement de 
$2.1214, et il varie de quelques 
cents dans les autres salaisons 
de la société, la plus impor­
tante du pays. Il est moindre 
de trois cents à Montréal et 
plus élevé de 4.5 cents i Van­
couver. selon des chiffres pu­
bliés par le syndicat.

Le syndicat demande en ou­
tre le droit de discuter, sous 
le chapitre des griefs. les pro­
blèmes causés par l'automa­
tisation

Le porte-narole du syndicat 
au Québec, M Roméo Mathieu, 
a fait état des négociations 
qui auraient aoulevé "une foule 
de griefs que nous ne pouvons 
résoudre".

Les syndiqués ont voté i 90 
pour cent la semaine dernière 
en faveur d'un arrêt de travail.

Prêts aux étudiants : 
$58,000,000 d'Ottawa
OTTAWA — Les Communes 

ont adopté le projet de loi qui 
augmente le fonds de prêts aux 
étudiants de $42 à $58 millions 
pour l'année 1966-67 En vertu 
de cette loi, les étudiants peu­
vent obtenir un prêt maximum 
de $1.000 année Le chef de 
l'opposition n'a pas manqué de 
taquiner le gouvernement sur 
la promesse faite pendant 1« 
campagne électorale de l'au­
tomne dernier d’attribuer 10,000 
bourses de $1,000 chacune.

che, les deux parties s'étalent 
entendues finalement pour 
n’en pas traiter au cours des 
négociations.

C'est cependant cette ques­
tion du travail dominical qui 
avait fait déclencher 1s grève 
le 20 juin. La compagnie in­
sistait alors pour que cette 
question soit réglée avant que 
l'on passe à toute autre clause 
du nouveau contrat collectif. 
I9>s syndiqués ne l'entendaient 
pas ainsi et avaient débrayé.

Une équipe de négociateurs 
avait été formée au sein de 
trois syndicats membres du 
Congrès du travail du Canada.

Dures luttes i mener 
pour les cheminots
Quelque 800 délégués ont par­

ticipé a Montreal au 35e con­
grès de la Fralcrnité internatio­
nale des préposés au maintien 
des voies ferrées, qui a pris fin 
vendredi Le président de la 
Fr-ternité. M. Harold C. Crot- 
ty. a souligné que l'un des pro­
blèmes les plus importants aux­
quels les membres doivent fai­
re face est celui de la sécurité 
de l'emploi, et il s'est engagé à 
"consolider et a étendre les 
gains réalisés jusqu'à présent 
dans ce domaine 

Le président du CTC. M 
Claude Jodoin, a. pour sa part 
violemment dénoncé la campa­
gne en cours, au Canada el aux 
Etats-Unis, en faveur de l’ar­
bitrage obligatoire des conflits 
ouvriers. Il a souligné que cette 
pratique, dans les paya où on 
en a fait l'expérience, n’a pas 
empêché les grèves mais en a 
plutôt provoqué la multiplica­
tion.

M. GE. Leighty, un diri­
geant des syndicats de che­
minots, a prédit que ces der­
niers auront encore de dures 
luttes à mener qui nécessite­
ront l’apport de toutes les res­
sources des syndicats.

"Il est clair que ce qui se 
produit est ceci : la produc­
tivité des employés de chemins 
de fer — mesurée en imités 
de rendement par travailleur 
et en hommes-heures de travail 
— s’accroît à un rythme telle­
ment rapide qu elle l'emporte 
sur l’augmentation du volume 
des marchandises transpor­
tées”, a dit M lÆighty. "Les af­
fréteurs et les actionnaires des 
sociétés de chemins de fer, 
profitent généreusement de 
cette situation. Les cheminots, 
par contre, n'ont pas obtenu 
leur juste part du revenu addi­
tionnel dont bénéficie l’indus­
trie grâce à l'augmentation de 
la productivité".

Nouvelle menace de 
grève au port local
Les 920 membres du Syn­

dicat des employés du port de 
Montréal (CSN) menacent rie 
faire la grève à moins que le 
gouvernement fédéral n'inter­
vienne dans un différend ou­
vrier portant sur le nombre 
de travailleurs dans les équi­
pes. Le différend est survenu 
quand le Conseil des ports na­
tionaux a décidé de mettre à 
l’essai dans trois élévateurs à 
grain une nouvelle manière 
de faire le chargement. Le tra­
vail ordinairement effectué 
par 24 hommes est actuelle­
ment fait pas six travailleurs.

"Nous voulons éviter le pi­
re”, a déclaré M. Jean-Paul 
Hétu, conseiller de la CSN, en 
révélant la teneur d'un télé- 

ramme envoyé au ministre 
u travail Nicholson, deman­

dant au gouvernement de nom­
mer un conciliateur d’ici mer­
credi prochain. Si le gouver­
nement ne se rend pas i la 
demande du syndicat, ks ment 
bres se réuniront mercredi 
prochain afin de décider s'ils 
doivent tenir des "journéee 
d’étude”. Le contrat des em­
ployés du port expire à la fin 
de l'année actuelle

Textile: rencontre$ 
des deux parties

QUEBEC — Les négociations 
en vue du règlement de la grè­
ve qui touche plus de 5.00(1 em­
ployés de la compagnie Domi­
nion Textile dans le Québec se 
sont poursuivies hier au bureau 
du ministère du travail. ]a>s 
pourparlers, qui ont repris jeu­
di après avoir été interrompus 
pendant quelques jours, se 
poursuivent en présence du 
sous-ministre du travail, M. Do­

nat Quimper, qui a convoqué 
les représentants des deux par­
ties Les négociations avaient 
failli être rommies. lundi der­
nier. lorsqu'un désaccord sur­
vint sur un important point con­
cernant le travail de nuit du 
personnel féminin Le conflit de 
la Dominion Textile se prolon­
ge depuis le 20 mars dernier.

Les Métallos et le 
respect des piquets
SEPT ILES — Le président 

de la succursale 5569 des Mé­
tallos unis d'Amérique (CTC) à 
Sept-lies. M. Arsène Bouchard, 
a déclaré que les quelque 400 
membres de son syndicat res­
pecteront les piquets de grève 
établis sur les quais de Rept­
iles par les 400 membres de 
l'Association internationale des 
machinistes (CTC) Les métal­
los de Sept-Ues, employés de 
l’Iron Ore Company of Cana 
da, préposés au chargement 
du minerai de fer sur les ba­
teaux, ne sont pas en grève 
mais respectent les piquets éta­
blis par les machinistes, à l'em­
ploi que la Quebec Northshore 
and Labrador Railways, une fi­
liale de l'Iron Ore, qui ont dé­
brayé le 6 juillet.

Par suite de la grève des 
employés de la société ferro­
viaire, la circulation par voie 
ferrée est complètement para­
lysée entre Sept Iles. Scheffer 
ville et Wahush Lake, ainsi 
qu'entre Port Cartier et Ga 
gnon. A Port-Cartier et à Ga 
gnon. 1.500 cotisants des Métal- 
losunis d'Amérique, à l'em 
ploi de la Quebec Cartier Mi­
ning, sont en grève depuis le 
4 juillet.

Contrat inédit pour 
l'Alcan en Ontario
KINGSTON — Le contrat que 

viennent de signer l’Aluminium 
Co. of Canada Alcan et ses 
employés de Kingston en On­
tario établit croit-on, un précé­
dent dans les relations ouvriè­
res en Amérique du Nord En 
vertu de ce contrat, les ou­
vriers ne seront plus payés a 
l'heure mais selon un salaire 
annuel Le nombre d'heures de 
travail n'entre en jeu dans 
cette nouvelle échelle que lors­
qu'il s'agit de travail supplé­
mentaire

Ce contrat marque un autre 
précédent au Canada, croit-on 
également, puisque deux syndi­
cats ont négocié ensemble une 
unique convention collective. 
C'est cependant après des mois 
de négociations que l'Alcan et 
les négociateurs des deux syn­
dicats. l'unité locale 343 des 
Métallurgistes unis et l’unité lo­
cale 54 de l'Association interna­
tionale des maehinisles. sont 
venus à une entente sur les 
augmentations de salaire, le* 
vacances *t les conditions de 
travail.

Les promotions par 
matiero à la CECM

La Commission des écoles 
catholiques de Montréal vient 
d’autoriser son service des 
classes anglaises à désigner un 
coordonnateur du programme 
de promotions par matière (op­
tions graduési dans ses écoles 
secondaires de langue anglaise 
et à mécaniser le plus possible 
l'établissement des horaires in­
dividuels des élèves et des 
professeurs selon les exigences 
de ce programme. Déjà cinq 
écoles du service des classes 
anglaises ont expérimenté ce 
mode de promotions pendant la 
dernière année scolaire et 
deux écoles ont expérimenté la 
mécanisation. La CECM désire 
généraliser ces deux expérien­
ces dans la plus bref délai 
possible.

Marchand: le bill sur les débardeurs n'implique 
pas la reconnaissance de l'arbitrage obligatoire

OTTAWA. — Le ministre de 
la main-d’oeuvre, M. Jean 
Marchand, a affirmé jeudi aux

La seule façon 
commode d'acheter la

Communes que le projet de 
loi qui vise à rendre exécutoi­
res les conclusions d'une com­
mission d’enquête sur les con­
ditions d'emploi dans les ports 
de Montréal. Québec et Trois- 
Rivières n'exprime pas une 
reconnaissance du principe de 
l'arbitrage obligatoire dans les 
relations de travail.

SPEARMINT
WRIGLEY

...le populaire 
gros paquet à 10e

“Une loi particulière dans 
un domaine particulier ne 
constitue pas une imposition 
par le Parlement canadien de 
l'arbitrage obligatoire,” a in-
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Toute offre raisonnable sera considérée

sisté !e ministre après avoir ci­
té. pour illustrer ce point de 
vue, les mots de la chanson 
qui dit : “Une hirondelle ne 
fait pas le printemps”.

Le projet de loi touchant 
les débardeurs des ports du 
Saint-Laurent et découlant de 
leur grève de 39 jours qui a 
pris fin le 14 juin, ne met pas 
en cause le principe de l’ar­
bitrage obligatoire auquel, a 
dit M. Marchand, “je suis op­
posé autant que les syndicats 
et autant, je pense, que tous 
les députés en cette Cham­
bre”.

M Marchand, ex-président 
général de la Confédération 
des syndicats nationaux, a 
souligné qu'il, avait consacré 
20 ans de sa vie. à lutter con­
tre l'arbitrage obligatoire et 
qu’il était en partie responsa­
ble. de son abolition dans plu­
sieurs secteurs de l’industrie 
du Québec.

Le ministre de la main-d'œu­
vre est intervenu dans le dé­
bat après que M Michael 
Starr (PCOntario), et M. Da­
vid Lewis (NPD-York-Sud), eu­
rent affirmé que le projet de 
loi touchant les débardeurs 
des ports du Saint-Laurent 
constituait la "pire forme d’in­
tervention du Parlement" dans 
un régime de négociations col­
lectives parce qu’il reconnais­
sait le principe de l’arbitrage 
obligatoire.

Après avoir affirmé que "le 
fondement du régime cana­
dien de négociations collecti­
ves repose sur la volonté des 
parties”, M. Marchand a dé­
claré : “Ce que le projet de 
loi touchant les débardeurs ex­
prime, et ce sur quoi i! se 
fonde, c’est la mesure d'en­
tente qui a existé entre l’As­
sociation internationale des dé­
bardeurs el la Fédération ca­
nadienne des armateurs pour 
que les points qui ne faisaient 
pas l’objet d'un règlement mu­
tuel soient renvoyés à une

commission dont les conclu­
sions seraient exécutoires".

‘Tl s'agit de savoir, a-t 11 
ajouté, si la Fédération cana 
dionne des armateurs a signé 
la convention qui a permis le 
retour au travail des débar­
deurs sur la base d'une en­
tente avec les débardeurs pour 
qu'une commission d’enquéle, 
dont les conclusions seraient 
exécutoires, soit instituée".

“Si on me prouve, a ajouté 
M. Marchand, que cette entente 
n'a pas existé, je voterai con­
tre le projet de loi”.

Il a déclaré qu'à la lumière 
des documents touchant les 
négociations qui ont mené au 
règlement de la grève des dé­
bardeurs, documents qui ont 
été déposés aux Communes, il 
lui apparaissait que cette en­
tente a existé.

"En appuyant le projet de 
loi, le parlement canadien ne 
fera que confirmer cette en­
tente et il exprimera la volonté 
des deux parties".

Le député néo démocrate de 
York-Sud avait conclu son in­
tervention en proposant que 
la deuxième lecture du projet 
de loi soit suspendue pour une 
eelui-ci soit renvoyé à l'exa­
men du comité permanent des 
Communes du travail et de 
l'emploi.

M. David Lewis a souligné 
que le ministre du travail, 
M. Nicholson, aveit eu en 
Chambre l'occasion de faire 
l’historique des négociations 
entre les débardeurs et les ar­
mateurs, et qu'une occasion 
semblable devait être fournie 
à l'AID de même qu’à la Fédé­
ration canadienne des arma­
teurs.

Seulement après avoir en­
tendu toutes les parties le 
parlement pourrait-il se pro­
noncer en juste cause, a dit 
M, Lewis.

Selon un spécialiste: pour améliorer la position
de l'agriculture canadienne sur le marché mondial
Il faut réduire le nombre des cultivateurs

OTTAWA — Le dir«cUur des 
recherches eu Conseil de le 
recherche en économie eqrico* 
le du Caneda, M. W. J. Ander­
son, préconise Immigration du 
secteur agricole plutôt que 
l'immigration, comme cela s'est 
produit jusqu'ici, afin de ren- 
forcir la position concurren­
tielle de l'agriculture canadien­
ne sur le marché mondial dans 
un contexte de libération et 
d'expansion du commorce.

Cette opinion est exprimée

La direction de l'Imprime­
rie populaire limitée, compa­
gnie éditrice du Devoir, a si-

I/O volume, qui traite des 
problèmes oecuméniques en 
tre l’Union soviétique et le 
Vatican, est le fruit de vingt 
années de recherches entre­
prises par le Dr Paplauskas- 
Hamunas, directeur du centre 
d’éducation comparée à la fa­
culté de psychologie et d’édu­
cation de l’Université d’Otta­
wa. Des lettres, des communi­
qués et des publications en 12 
langues différentes ont servi 
comme sources de documenta­
tion.

Le Dr Paplauskas-Ramunas, 
55 ans, qui détient un docto-

dans un# appréciation qu'a af- 
factuéa M. Anderson au collo­
qua tanu conjointement è Banff, 
il y a quelquas samaines, par 
la Consail economique du Cana 
da ot la Consail da la rochtrcht 
an économia agricole sur la 
them# du commorco internatio­
nal et da l'agriculture cana­
dienne. Cette appreciation ost 
contenu# dans un compta ren­
du du colloqua — un document 
de 486 pages — qui a été publié 
hier.

gné. ces jours derniers, un 
contrat de travail de trois ans 
avec l’Union typographique

rat en philosophie de l’Univer­
sité de Vienne, et a poursuivi 
des études et recherches pé­
dagogiques, sur les plans psy­
chologique. philosophique, thé­
ologique et linguistique, dans 
plusieurs université européen­
nes et asiatiques, enseigne à 
l’Université depuis 1950 II pré­
cise que le sujet de son livre 
consiste “dans les problèmes 
de l'oecuménisme et du fédé­
ralisme en Russie, et sur leurs 
résultats possibles en Europe, 
dans la communauté de l’At­
lantique et dans le monde”.

Préfaça

La* participant* ont fait re­
marquer que le Canada expor­
ta an general annuellement plus 
du quart de sa production agri­
cole globale qui est estimée à 
trois milliards da dollars. Il 
détient une position concurren­
tielle avantageuse à l'égard 
d'une forte partie de cette pro­
duction, sauf pour ce qui est 
de l'industrie laitière.

Pour maintenir cetta position 
avantageuse, plusieurs recom­
mandations ont été formulées

Jacques-Cartier, section 145. re­
présentant les typographes 
syndiqués du Devoir. Outre des 
augmentations de salaires ré­
parties sur chacune des trois 
années, le nouveau contrat pré­
voit l’instauration d’une “ban­
que” de congés de maladie et 
le versement d’indemnités spé­
ciales aux employés qui pour­
raient avoir à subir un déplace­
ment par suite de modifies 
lions dans l’équipement de 
production du journal. Sur la 
photo prise au moment de la 
signature, on reconnaît de gau 
che à droite M. Georges Laver- ! 
dure, conseiller technique de 
l’Imprimerie populaire, M. Gé 
rard Normand, président de 
l’Union typographique Jac­
ques-Cartier, section 145. M 
Claude Ryan, directeur-gérant 
de l’Imprimerie populaire li­
mitée, M Roger Bélanger, maî­
tre de chapelle au Devoir, M. 
Michel Levesque, président- 
substitut du comité de négo­
ciations de la chapelle du De­
voir, M. Arthur Lefebvre, tré­
sorier de l’Imprimerie popu­
laire et M Léo-Paul Dupuis, 
agent d’affaires de l’Union ty­
pographique Jacques-Cartier, 
section 145.

durant lo colloquo, notamment 
des investissements supplémon. 
tairas pour la racharche, la 
promotion d'une saine adminis­
tration, etc.

Mais aucun# recommanda­
tion, fait ramarquar M. Ander­
son, no mentionne que l'on 
pourrait améliorar l'efficacité 
de l'industrie agricole tout en- 
tière en substituant la capital
— ressource assez bon marché
— è la main d'oeuvra, qui est 
la rtssourca la plus coûtausa.

Au lieu de tenir compte de 
cette réalité, la politiqua agri. 
cola du gouvernement a au plu­
tôt tendance jusqu'ici à aller 
à l'encontre de l'industrie lors­
qu'il s'est agi de faire les adap­
tations nécessaires, explique-t- 
il. Ainsi, au liau da favorisar 
l’emigration le Canada a encou­
rage l’immigration vers lo sec­
teur agricole, ce qui a accen­
tué la concurranca à l'égard 
des terres et l'a oort de main 
d'oeuvra agricola... Il en ré­
sulte que les terres viennent à 
coûter cher et absorbent des 
capitaux qui pourraient mieux 
servir à d'autres fins et que la 
main d'oeuvre tend à être peu 
rémunératrice.

Pour ce qui est des exporta­
tions considerables de ble de 
l'Ouest canadien, au cours des 
dernières années, vers l'Union 
soviétique, l'Europe orientale et 
la Chine continentale, les par­
ticipants au colloque ont décla­
ré qu'il semble exister des pos­
sibilités d'exportations réguliè­
res vers la China continentale 
mais que l'importance et la sta­
bilité du marché da l'Union 
soviétique et des pays de l'Eu­
rope orientale sont beaucoup 
moins sûres. D'après certains 
faits, la Russie prend des me­
sures afin d'accroîtra sa pro­
duction de blé de façon à ré­
pondra è ses besoins intérieun 
ot è x do l'Europe orientale.
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Nouveau contrat de travail pour les typographes du "Devoir
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Un ouvrage d'envergure:
"Dialogue entre Rome et Moscou"

OTTAWA — Un travail d’envergure, portant sur 
les relations entre l’Orient et l’Occident étudiées à la 
lumière des rencontres du récent concile Vatican II. fera 
son apparition dans le public lors du lancement d'un 
volume du professeur Antanas Paplauskas-Ramunas. in­
titulé "Dialogue entre Rome et Moscou’’ par l’Université 
d'Ottawa.

Légalement, la CEO 
est encore la CIC

"Devant la loi, la CEQ est 
encore la CIC", a déclaré le 
secrétaire exécutif de la Cor­
poration des Instituteurs, catho­
liques du Québec. M. H -Jean 
Lamy a expliqué que l'utilisa­
tion indistincte principalement 
par les journaux de l’un ou 
l’autre sigle créait une cer­
taine confusion dans les esprits.

Bien qu’approuvée par le 16e 
congrès de la CIC, ia nouvelle 
appellation "Corporation des 
enseignants du Québec” ne 
pourra être légalement utilisée 
qu’après avoir reçu la sanction 
gouvernementale. A cet effet, 
la CIC placera devant la pro­
chaine législature un amende­
ment à sa loi.

"D’ici là. la CIC continuera 
à se présenter sous le seul nom 
que lui reconnaît la loi “Corpo­
ration des Instituteurs et Insti­
tutrices catholiques du Québec", 
a déclaré M. Lamy tout en 
émettant l’espoir que le gou­
vernement ne tarde pas a adop­
ter le "Bill” de la CTC qui com- 
p.tera de nombreux autres 
amendements à la loi actuelle 
de l’organisme.

Les résultats d'examens, 
livrés à la date prévue

QUEBEC (Le D.) — Les ré­
sultats des élèves francophones 
eatholiques de lie et 10e an 
née aux. examens du ministère 
de l’éducation ont été ache­
minés aujourd'hui ver» les I 
commissions scolaires.

Le calendrier des activités 
prévoyait en effet que les lis­
tes de résultats seraient pré 
tes le 15 juillet. Ces listes j 
viennent de quitter Québec 
et seront distribuées dans les 
commissions scolaires régiona 
les au cours de la fin de se­
maine

Quant aux relevés indivi­
duels. destinés aux élèves eux- j 
mêmes, ils seroni produits au 
cours de la semaine prochai­
ne et expédiés aux commis­
sions scolaires qui en assure . 
ront la distribution.

Les renseignements sur les 
résultats des examens à l’échel­
le de la province seront rendus 
publics dès que le ministère 
aura terminé les analyses en- : 
treprl \s à partir des listes 
distryuées aujourd’hui.

Le travail requis pour le Irai- ! 
lement des résultats des élè­
ves anglo-catholiques et pro- 
teslanls se poursuit selon le 
calendrier prévu.

I.* livre, publié en français ■ 
aux Editions de ITJniversité 
d’Ottawa, et préfacé par le 
cardinal Konig. archevêque de 
Vienne et président du Secré­
tariat oecuménique pour les 
non - croyants, contient des 
commentaires du cardinal Tis- 
serant, doyen du Sacré-Collè­
ge.

Dans sa préface, le cardinal 
Konig dit : “L’ouvrage d" pro­
fesseur A. Papiauskas-Ramu- 
nas met en lumière le grand 
précurseur du dialogue conci­
liaire entre l'Orient et l’Occi­
dent, Vladimir Soloviev”

Pour sa part le cardinal Tis- 
serant mentionne “qu’il serait j 
difficile d’imaginer un meil­
leur résumé de ce qu’il faut 
savoir pour commencer à com-1 
prendre la Russie d'hier et 
d’aujourd’hui".

Le Dr Paplauskas-Ramunas,1 
né en Lithuanie, a écrit du 
rant plusieurs années sur le 
nom de plume “Petr Pavlovit- ! 
sch Ivanov” afin de s'éviter i 
des ennuis tant au point de 
vue social que politique

Il présente le thème de son ; 
ouvrage en louant les efforts ! 
de l’Eglise pour la reprise du i 
dialogue sur la réconciliation. ’

“L'Orient. l’Occident se ren- i 
contrent. Et c’est sous l’égide I 
de l'Eglise universelle, de 
l’Eglise en plénitude, qu’ils se 
rencontrent, se redécouvrent j 
et reprennent le dialogue de ; 
l’unité et de la réconciliation.” 1
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Appeler d !

844-3364 SERVICE DU TIRAGE
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Le Saguenay: la frustration d'être 
belle et de manquer de courtisans
fit Un MilGRAFF

Il manque quelque 
de»orma>«. <1an» le peyHa^e e* 
tiv»l de Tadou%>ac Kl le* 
gen* du pays, comme ceux du 
reste qui le redeviennent cha 
que annee, moins par habitu 
de que par attachement, ont 
du mal a *e (aire a cette ah 
«COCt U* vous disent encore 
“("eat la qti'IU viennent, les 
grands bateaux blancs' Kt 
il* ne <e reprennent même 
pas pour dire ’< >*! la qu'ils 
venaient ‘ A croire qo il* U*k 
attendent encore a croire. 
mit pour eux. le ladous>a< 
!4 Richelieu et le Saint Kan 
rent n’ont pa* vraiment quitte 
le pavii . a croire que leur *il 
houette faunliere. pour eux 
en tout cas, s'inscrira encore 
dan* le merveilleux paysage.

l a ( anada Steamship Line 
on • en souvient, ne pouvant 
faire le* frais d une rénova 
tion rendue indispensable, a 
préfère retirer de la ligne 
dontréaU'hicoutimi. par le St 
Laurent et le Saguenay. >es 
trois unit*'* qui tirent la belle 
époque de la region Kt dans 
le. regret des Hague ne e ns, il 

« ?.** •
ution seiitimental» Avec i.» 
disparition des bateaux blancs. 
C’eût une nouvelle époque qui 
commence une époque sens» 
hlement moins rune (plu* 
pauvre en tout cas) Pendant 
des années, la ligne assura a 
région, particulièrement à T.« 
doussac, une activité touristi 
que qui va désormais same 
nuisant Kt i on en vient à se 
demander s’il est normal qu'u­
ne société puisse ainsi faire la 
richesse (toute relative) ou 
la pauvreté (beaucoup plu* 
réelle f d’une partie d une re 
gion et de se* habitant* d'un 
simple trait de plume sans 
que le* pouvoir* publics n’in 
terviennent

D** moyen*

Soit la ligne nétait plus 
rentable fl aurait fallu con 
sentir de telles dépenses pour 
moderniser la flotte de crm 
*iere que l opcration aurait 
été scabreuse. <)n en convient 
volontiers. On admet, a la ri 
atieur. que la CSL art eu ra» 
*on de retirer ses navires du 
>aint-Laurent et du Saguenay 
Mais n’aurait-on pas etc en 
dioit d espérer que cette décl 
siof) n'intervienne qu'une foi* 
la région nantie d'autre* m© 
yen* essentiels a l’exportation 
du touriame ?

Car. la belle clientèle' 
(l'adjectif »ert surtout a qua

lifier sa “rentabilité”, notion 
qu'un ne peut ignorer dans un 
pays ou la saison est si cour­
te t venait surtout par bateau. 
K’ on la comprend U faut 
vraiment être amoureux d# la 
nature, curieux de beautés na 
tu relie,*, et insouciant de son 
confort physique pour entre 
prendre l’aventure d'un voya­
ge au Saguenav par la route 
Si par moment, ce terme peut 
désigner le ruban d’asphalte 
ravaudé comme un vieux bas. 
qui longe la côte nord du St 
Lament i! est simplement 
prétentieux en d autre* lieux. 
Que dire, par exemple, de cet­
te véritable fondrière qu'est 
la route 15 A »*ntre la Bair 
Saint Paul et La Malbaie a 
travers rattachante région de

LONDRKS Si nous tic 
parvenons pas a rétablir notre 
situation financière d’ici deux

Charlevoix ? Ce rte*, il y a la 
15 qui double la 'grande’ 
route **n passant dan* le* ter 
re*. mat* elle est moine pitto 
resque en tout caa moins * ma 
ritime”.

De* reute*

On ^e rappelle que le* fiers 
habitant* du Saguenay-Lac-St 
Jean ont réclamé, a cor et à 
en. que le* pouvoir* publics 
ouvrent le long du S&guenav 
une route touristique dont le 
rendement économique possi 
ble saute aux yeux de tou* 
ceux qui ne considèrent pa* 
le tourisme comme une activi­
té purement locale, folklori­
que un peu propre a faire 
faire une piastre” aux élec­

teur* du lieu. De* promesse*

an* il ne restera d’autre solu 
tion que de vendre le* deux 
Queen* et les autre* paque 

bot* .indique en substance Sir 
Smallpiece, président du grou 
pe maritime Cunard dans le 
journal d’entreprise “New 
Cunard” distribué cette se 
marne a tous les homme* 
d’equipage rie la compagnie 

La flotte passagère de la Gu 
nard est composée du Queen 
Elizabeth’ et du Queen Ma 
rv’ ainsi que de sept autre* 
paquebots, notamment 4 navi 
res de 22.000 tonne* construits 
en 1957 - L« “Cirinthia”, le 
“Carmanil", le "Franconia et 
le Sylvania”, ainsi que le 
Oaronia” de 34,000 tonne*, 

datant de 1946 et réservé aux 
croisière*.

La compagnie Cunard a*so 
ciée à la BOAC est également 
intéressée aux transport* 
aeriens.

‘En cinq années, le* paque 
bots ont fait subir une perte 
de 14 millions 100.000 livres* a 
la compagnie” a precise Sir 
Basil, jeudi soir à Southamp 
ton ou il est arrive à bord 
du “Queen Elizabeth”. La pre 
aident de la compagnie, tout 
en confirmant l’avertissement 
paru dan* le “New Cunard” a 
cependant affirmé qu’il était 
‘ décide a ne pas rester le* 
bras croisés en attendant le 
pire et à faire le nécessaire 
pour remettre la compagnie à 
not”.

La direction de la Cunard 
examinera toutes le* sugges 
fions qui lui seront laite* par 
les marins a déclaré d'autre 
part Sir Basil. Il serait notam 
ment question d’adopter une 
nouvelle route sur l’Atlanti 
que Nord en passant par les 
Açores, ce qui prolongerait la 
traversée Grande Bretagne 
Etats-Unis d'une journée mais 
apporterait aux passagers Ta 
greinent du soleil

L'AUTOMNE EN EUROPE
Choix de deux voyeges en eutocai avec le lounsme Français
FRANCE IIAIIE SUISSE 71 JOURS $788

Depart : 7 teptembre par Air Franca

PARIS (5 jour»! LYON (ÎRRNOBLK N’It K 
la COTK D AZI H la RIVIERA ITALIENNE GENES 

PISK Rome FLORENCE VENISE STRESA 
MILAN LAUSANNE GENEVE PARIS

FRANCE ESPAGNE MAROC PORTUGAL - 21 JOURS $766
Depart i 7 teptembre par Air France

PARIS (3 jour») MADRID TOLEDE GRENADE 
GIBRALTAR MALAGA TANGER AUiESIHAS 
CADIX SEVILLE LISBONNE COIMBRA 

FATIMA SALAMANQUE MADRID PARIS

Prix an dollart canadien» — tout compril

Rruseiyuri/irnlj *f m.tinplions :

VOYAGES HONE
1460 avenue UNION Montreal 7 Tel 845 8221

4 VOYAGES
de groupe accompagnes et organises par 

LES VOYAGES

PANORAMA

[ I \ ssc* à Tadoiissac*
• Màinr ,i Ton n v lo)(r par Ha» prix pourtanl xuiil 

Ibordabli’v une visilr . imposf a I hotel Tadouttac 
<|ui possédé une des plu» tielfeR collection* de meubles 
québécois authentiques. On peut y admirer aussi une 
curieuse eoliedion de serrures, de quincaillerie an 
cienne dont le» <'lémenl» sont joliment présentes sur 
de vieille* porte* Les étains de la «aile a manger «ont 
egalement d'une grande beauté

• Le musas Chauvin es! logé dan* une répliqué de I ha 
bitation fortifiée bâtie en 160Ü par un commandant 
de bateau français qui hiverna a Tadoussae avec son 
equipage Chauvin dut repousser plusieurs attaques des 
Indien» niais Tennemi le plus intraitable du groupe 
lui assurément le scorbut qui décima l’équipage, la* 
musée renferme une fort intéressants collection de 
souvenir* canadien* et indien*

• La chapelle de Tadeu»»ec a été construite en 1747 par 
le* Reeollet* Ils v installèrent une cloche qui avail 
deia un siecle a l'époque Par la suite la chapelle fut 
prise en charge par les .fésuilea

• La plage du Saint-Laurent pa* tout t fait salée mais
déjà Ire* saumâtre est très belle

• Les rochers pjat» qui bordent la Saguenay font un 
solarium accueillant

• dunes qu: surplombent le Meme forment une eu 
nudité naturelle Désertique ou presque, elle' ne man 
Mitent pas de surprendre dans un passage autrement 
très vert

• La station de pisciculture du gouvernement québécois 
vaut la visite Des bassins (très surveillés) y contiennent 
des échantillons de la faune aquatique notamment du 
saumon et de la truite saumonce

La société Cunard songe 
à vendre ses 2 ’’Queens"

ont fait suite s ce» justes ce- 
cendications. de* promesses 
dont on est tente de dire que 
par définition, on les a faites 
liée l’intention délibérée, si 
non avouée, de no point le* 
tenir

i-es Ontariens qui *« sont 
mni-quc* de ia tenue de Tes 
position universelle et interna 
tionale de lflfï7 au Québec, en 
ont dorénavant pris leur par 
ti Mieux, il* ont l'intention de 
’ tirer le* marron* du feu’’ 
en accroissant détonnante la­
yon leur clientèle touristique 
en IMfTÏ II esl mutile de se 
le cacher ils ont eu ils ont 
raison, t’ar il* sont équipés. 
Même si leur province dispose 
de bien moins rie beautés na 
turelle* que la nôtre, ils sa­
vent que le tourisme est chez 
eux praticable II* le savent, 
mai* d’autre* le savent aussi, 
a commencer par les agcnl* 
de voyage qui orienteront plus 
volontiers leur* clients améri­
cains (le* automobilistes sur­
tout) vers I impeccable réseau 
routier de l’Ontario que vers 
notre paradis du nid de poule 
et du ventre de boeuf, même 
si ce* curiosités de basse-cour 
s'inscrivent chez nous dans 
un paysage de rêve. Mais voi 
U. dans “la belle province ’ 
le rêve prend souvent allure 
de cauchemar pour l’usager 

Initiative privée
Pendant trop longtemps, le 

tourisme est resté le seul do 
inaine de Tentrepri.se priver 
dan* ce que cela a de plus ras 
surant et de plus inquiétant 
a la fol* Qu’un hôtel, qu’un 
restaurant soient gérés par 
des individus soucieux de pro 
fit, il n’y a la rien que de 
très naturel. Cela est promel 
leur d’un désir de tou* les 
instant* de satisfaire la elien 
tele

Mai* que l’initiative priver 
(combien louable en bien de* 
cas. répétons U* ) soit la seule 
à repondre aux legitimes aspi 
rations d’une population dé.si 
reuse de tirer parti de sa ré 
gion. cela est injuste, cela est 
inquiétant

Le cas de la Canada Steam 
ship Une est patent. Pendant 
de* années, elle contribue a 
faire vivre une région, une 
population. Et d’un seul coup 
d'un seul, elle décide que c'est 
fini, qu’elle reprend ses billes 
Et Ton trouve cela normal Et 
Ton ne dit rien en haut lieu 
On ne dit rien de plus que 
lorsque qu’une société améri 
caine de transport ferroviaire 
décide un beau matin que les 
Canadiens qui veulent aller a 
New York, iront par avion ou i 
par route, mais plus par train

fl y a franchement dans une 
telle attitude une Ignorance 
inexplicable de ce qu'est un 
service public, de ce que sont 
les obligations d'une aoeieté 
privé» qui en vit.

L’hôtetleri»
La ( anada Steamship Line 

n a pas tout a fail quitte le 
Saguenay il s'en faut. A Ta- 
doussac. notamment la société 
continue d’exploiter le magnih- 
que hôtel du même nom. Mai* 
il esl permis de se demander 
combien de temps encore elle 
pourra le faire dans son style 
actuel On a gardé, à l’hôtel 
Tadoussae, l’habitude née au 
temps des croisières de reee 
voir une clientèle essentielle 
ment anglo-saxonne, américai 
ne dans bien des cas. et pour 
le personnel de l'etablissement. - 
le français, de toute évidence, 
n'est même pas un “assett’’ 
C'est ainsi qu’on peut assister 
a cette scène, dont on vou 
drait pouvoir rire, d'un client 
servant d’interprète entre le 
barman, unilingue anglais 
(bien sùr) et un client unilin­
gue français (tiens donc).

Combien de temps cette si­
tuation pourra durer? La C.S.L. 
tentera-t-elle de s’adapter à sa 
nouvelle clientèle, économique 
ment plus forte et capable, par 
patriotisme, de faire fi de Tin- 
confort des routes’’

Fort heureusement, il n'y a 
pas que cette hôtellerie-là au 
Saguenay. Il y en a une autre, 
exploitée par des Québécois 
fier* de Tèfre et qui ont bien 
raison. C’est pour eux qu on 
espère, en attendant que de 
l’exiger, que les pouvoirs pu­
blics donnent à la légion lequi 
pement indispensable à l'acti­
vité economique la plus hu 
maine qui soit: 1» tourisme de 
vacances

J _ JAPON HONG KONG - HAWAII
Depart te 1er octobre Retour le 
23 octobre 14 jours au .faponi. 
Tous frais principaux compris.

sl,84200
<can.l

„ 2 — FRANCE ITALIE - SUISSE
Départ le IS septembre Retour 
le octobre, circuit de 20 jour* 
en autocar # jours à Paris Ton* 
frai* et repas compris sauf à Paris

*982°°

1 can.)

3 — LE TOUR DES CAPITALES
Départ le 14 septembre Retour 
le 5 octobre Amsterdam Parts *R94°®
Vienne. Rome Madrid et Lisbonne v**-r
Tou* frais comprit et en 1 2 pen can.)
sion partout.

4 —CROISIERE FRANCE NASSAU
Depart le 12 novembre Retour le 
28 novembre Avion de Montreal a 
Nassau. Croisière de 10 jours aux 
Antilles sur le S.S France. ” t ne 
semaine au Sheraton British Colonial 
à Montreal en avion

*695°°
can. et plus

Hotel et retour

Pour renseignements, brochures et inscription I

VOYAGfS

o/tûramq^
Plat» Victoria, Arcades du Metro, Montreal 3 

Tél. 866-8856

A lu meilleure saison . . ,

TOUR DE 3 SEMAINES
VIENNE

• y Apitalt* rie l’Europe Centrale • Capitale rie la Musique

YOUGOSLAVIE
• 1 . blouissante côte dalmant» • Dubrovnik, Tuniqiio

GRECE
• I Art et l'Histoire • La met et la montagne
• Croisière sur le* eaux bleue*

Depart de Montreal: 20 septembre 
Retour: 11 octobre

Petit groupe homogène, langue frangaise. hotels de 
première classe, croisière de 4 jours à bord du “Delos. ’ 

tous les repas sauf trots, excursions, visites, etc.
Vou» rêvez d’un voyage different T eè ftÇÇ

Alors, voici Toccesien Icon.)

l>*plianl sur demandt

Voyages 
ANDRE MALAV0Y !nc.

1225 ouest, rue Dorchester 
MONTREAL 
UN. 1-2485

La maison un.i milliers de réference»

Z>uJ pouh out - I co ptiïpopu&àeL _

marabout I marabout
P&u/l tauA ■ -ett, vente /ba/îtout

10 ans <ir \i<‘ lillérairt* au (lanada Iram/ais 

de Pierre de GrandpréJean EÎHIER BUIS

Pour être vrai en profondeur, 
U faut qu'un critique voit le 
monde dan* lequel il vit, tel 
qu'il e&f et qu'il le juge. Il 
faut qu'il prenne position, qu'il 
se définisse par rapport aux 
oeuvres qu'il lit; en somme, 
qu'il s'érige lui meme (avec ses 
goûts, ses haines, ses travers) 
en critère universel. Toute cri­
tique est à 'a fois autobiogra­
phique et historique. C'est dans 
le rapport oeuvre critique que 
se trouve ta palpitation de la 
vie d'une société. L'oeuvre est 
comme un mur sur lequel vient 
rebondir la balle du critique; 
lorsqu'elle est forte, lorsque le 
mur est solide, la balle rebondit 
au loin, sans laisser de trace, 
mais en décrivant dans l'air 
une ravissante parabole. Lors­
que l'oeuvre est faible et molle, 
la balle retombe comme un 
vieux gant qu'on jette dans la 
rue, au ruisseau. Et les auteurs 
sont tristes, car ils ne disent 
pas ; "Mon oeuvre est faible", 
mais "Ce critique ne sait pas 
de quoi il parle." Pierre de 
Grandpré est venu a la criti­
que au moment ou les romans 
et le? poemes écrits par des 
Canadiens français commen 
çaient à ne plus laisser indif­
ferent. Il se situe après Roger 
Duhamel et Guy Sylvestre dans 
le roulement de l'histoire de 
notre critique. Ces deux aines 
(tout aussi créateurs aujourd'hui 
qu'autrefois, mais illustres) 
sont les premiers qui aient fait 
prendre au sérieux ia critique, 
au Canada français. Ils l'ont 
conçue à l'européenne, avec une 
chronique régulière, un immen­
se fonds de culture, des opinions 
tranchées, le don d'écrire et la 
flamme littéraire. Apres le 
scepticisme de Jules Fournier, 
les rages d'OIivar Asselin et 
les vapeurs de Monseigneur 
Camille Roy, une première gé­
nération s'affirmait avec scien­
ce et goût dans un domaine ou 
avaient trop souvent prévalu 
l'amateurisme et le remplissa 
ge. Roger Duhamel et Guy 
Sylvestre ont facilité la tâche à 
leurs successeurs; on les a pris 
au sérieux, ils ont fait connaître 
la nécessité de l'esprit critique. 
Par leurs écrits, ils lui ont donne 
des titres de noblesse au Cana­
da. Nous tous, hantés par 
l'article hebdomadaire, leur 
devons a la fois d'être et d'avoir 
le courage de durer.

Ce sont des articles parus 
dans des journaux et des revues 
qui sont a l'origine des "Dix 
ans de vie littéraire au Canada 
français" (1) de Pierre de

Grandpré. Ils n'ont pas bouge, 
pour la bonne raison que Pier­
re de Grandpré sait s'elever, 
comme tout naturellement, non 
seulement au-dessus de son 
sujet, mais aussi au-dessus des 
aspects transitoires du livre 
dont il parle. Il adopte volon­
tiers un certain ton, qui, dans 
son cas, est celui du philosophe. 
Il y a, sous les phrases et qui 
les anime, une conception de la 
vie, de la chose littéraire et 
du Canada français. D'abord, 
Pierre de Grandpré croit mor­
dicus à la primauté absolue des 
oeuvres de l'esprit. Une remar­
que qui m'a frappe et qui en 
dit long sur l'homme qui l'a 
écrite, c'est, à propos de la 
poésie, la suivante: "Si la poé­
sie va, tout finira bien par 
aller! Car la poésie, quand elle 
est la . . . est la parole essen­
tielle, demiurgique". Il ne con­
çoit donc pas une société d’où 
serait exclue l'efflorescence 
continue de la pensee et de la 
sensibilité. Ce qu'il reproche es­
sentiellement à la nôtre, c'est 
précisément d'avoir assujetti 
les Canadiens français, et singu­
lièrement les esprits créateurs, 
au carcan de l'orthodoxie psy 
chologique. A propos de nos 
romanciers, Pierre de Grandpré 
note, avec raison, qu'ils n'ont 
pas appris à se dégager d'eux 
mêmes, à écrire sans honte, a 
ne pas craindre. Craindre quoi, 
grand Dieu? Craindre la peur, 
tout simplement. Il n'y a au 
cune force au Canada français 
qui fasse peur, sinon à ceux qui 
aiment avoir peur. Ce qui me 
fait peur, a moi, c'est l'agonie 
de tout. H n'y a rien qui vaille 
la peine qu'on se dresse contre 
lui. Tout est amorphe. Et c'est 
pourquoi le destin de nos ro­
manciers est si tragique. Us 
ont peur de s'exprimer et 
pourtant ils n'ont rien de dan­
gereux à dire. C'est une remar­
que profonde de Pierre de 
Grandpré que cette constatation 
d'atrophie. Mais je pense que 
cette sécheresse provient aussi 
de ce que nos romanciers ne 
savent oas voir en profondeur. 
La vie de notre société est 
immense; les sujets de romans 
et de nouvelles sont partout. 
En ce moment, {e lis Les dé­
mons de Heimito von Doderer. 
C'est l'histoire de la société 
viennoise entre 1925 et 1940 et 
c'est aussi tout autre chose 
C'est la vie de l'humanité. A 
chaque page, je me dis-, "Mais 
c'est ainsi. Comme cela est 
vrai! Je reconnais des êtres, 
des situations. La vie est la

meme partout. Il suffit de la 
saisir et de s voir réfléchir 
sur elle. Pourquoi aucun de nos 
romanciers ne s'est-il attaqué a 
une oeuvre de cette envergu 
re?" Et je ne sais, malgré la 
lecture de Pierre de Grandpré, 
pourquoi personne au Canada 
français n'a écrit ses Démons. 
De guerre lasse, il faudra que 
les critiques écrivent des ro­
mans, ne serait-ce que pour 
décrire ce qui est. Il faut dire 
que certains l'ont déjà fait, 
avec des bonheurs divers. Pier­
re de Grandpré parle lui-méme 
de pré-littérature", de "littérai­
re critique", à propos des 
livres où des critiques cherchent 
à cerner le mystère de leur 
propre créativité.

Ce qui me parait essentiel 
dans la demarche critique de 
Pierre de Grandpré, c'est qu'il 
part ce qui est, et ne part que 
de cela. Nous sommes en pre­
sence d'un esprit scientifique. 
Ce qui lui déplaît, ce contre 
quoi il s'élève, c'est le mythe. 
Il demande à nos écrivains 
d'abord de nous voir tels que 
nous sommes, ensuite de nous 
accepter, enfin de nous décrire. 
La réalité secrète son propre 
fruit d'art et de civilisation. 
C'était là le message de Flau­
bert au jeune Maupassant qu'il 
obligeait a décrire un arbre 
cent fois; le même arbre. La 
réalité des branches finissait 
par apparaître entre les lignes, 
elle leur donnait la vie. Pour 
tout dire, les Canadiens fran 
çais sont incultes (Pierre de 
Grandpré dit que le public n'est 
pas "demandeur") pour une 
large part.

Quels sont les hommes et les 
femmes qui lisent un livre par 
mois? Et pourtant, nous avons 
besoin de rattraper le temps 
perdu. Et nos romanciers, dans 
leur ensemble, ont honte de 
nous. Ils ont tendance à trans­
former le réel, à le presenter 
aux élites de demain, a "poé­
tiser". Il est plus que symboli 
que que le moyen d'expression 
premier des Canadiens français 
soit la poésie. Les écrivains s'é­
loignent. Tout ceci ressort du li­
vre de Pierre de Grandpré. Ce 

“lieu par excellence de l'humain" 
qu'est la littérature, comment 
le définir, dans le contexte 
d'une civilisation pauvre, in­
quiète, qui se cherche et qui 
craint l'avenir? Il n'est pas 
surprenant que nos écrivains 
n'aient pas voulu se perdre 
dans les "nappes souterrai 
net" de l'humanité. Ils n'en 
soupçonnaient même pas l'exis­

tence. On leur avait dit que 
tout ce qui n'est pas le bien, 
c'est le mal et des générations 
avaient aiouté foi à cet adage. 
Il suffit de relire aujourd'hui 
les oeuvres condamnées d'au­
trefois (Jean-Charles Harvey, 
par exemple) pour mesurer le 
chemin parcouru dans la direc­
tion des “nappes souterraines." 
Ainsi, Claire Martin nous dé­
couvre aujourd'hui, sur elle-mê­
me, son milieu, ia religion qu'on 
lui a enseignée, des ombres et 
des clartés qui donnent à son 
oeuvre son ton moderne et vrat. 
Claire Martin est dans la bonno 
direction; ses livres représen­
tent te rejet créateur du dix- 
neuvième siècle et de la pensee 
de Mgr Adolphe Paquet. C'est 
ce oue Pierre de Grandpré 
appelle "l'ingrate adolescence 
d'un peuple entravé, trop long­
temps tenu sous la meule."

Dans l'ensemble, pourtant, 
"Dix ans de vie littéraire au 
Canada français" est un livre 
d'espoir. Pierre de Grandprs 
ne craint pas de se colleter 
avec la vérité, de dire leur fait 
aux écrivains qui ne donnent 
pas aux lettres le meilleur 
d'eux-mémes. Il y e, dans ce 
livre, des noms qui disparais­
sent peu à peu de la scène 
littéraire, pour aller rejoindre 
on ne sait qui, ni ou; Jean 
Filiatrault, Robert Elie, qui ont 
écrit autrefois des choses vala­
bles et intéressantes et que la 
vie a happes. Mais les noms 
que Pierre de Grandpré a re­
tenus .sont ceux d'écrivains qui 
continuent, contre vents at ma- 
rées, à produire, à livrer un 
pep d eux-mêmes eux lion* que 
nous sommes. Il est vrai qu'il 
faut être presque un saint pour 
être un romancier ou un pacte 
vraiment créateur au Canada 
français. Lorsqu'on no vou* 
méprise pas, c'est qu'on ne sait 
pas que vous êtes écrivain. Et 
pourtant, en même temps, et 
comme à rebours, que de res­
pect de la chose écrite, pourvu 
qu'elle corresponde aux critè­
res du dix neuvieme siècle. Les 
cris de révolte eux-mêmes sont 
pré-marxistes trop personnels, 
trop enfantins. C'est pourquoi le 
rôle de critiques comme Pierre 
de Grandpré est si important. 
Il voit ce qui est; sa cultura 
est vaste- i! décrit, il analyse, 
il démonté et refait. En un mot, 
lui aussi, il crée.

-1 Pierre de Grandpré Dix
ans de vit littéraire au Canada 
français. Beauehemin, Montreal

"Julien" de Gore Vidal 
ou les débuts du christianisme

Les lettres 
américaines

par
Naim KATUN

Gore Vidal, écrivain améri­
cain aux talents multiples, a 
réussi à affirmer sa présence 
dans deux mondes aux fron 
tières étanchés : celui de la 
culture de l’élite et celui de 
la culture de masse. Ce qui 
plus est. Vidal est parvenu à 
obtenir les suffrages popular 
res tout en conservant Vesù 
me de l’ehle. Romancier, dru 
maturge. critique littéraire 
journaliste, Vidal vibre au dia

Vient

de

paraître

Le livre de poche
“Sylvi»” par Emmanuel

Berl no 1693

“Au nom du fils’ par Hervé
Bazin no* 1707 et 1708

“La peau de chagrin ’ par 
Balzac — nos 1701 el 1702

“Le Cardinal” par Henry 
Morton Robinson — nos 1887, 
1688 et 1689

"Et la pluie pour ma soif 
par Han Suyin - 1694 et 1695

"ABC contre Poirot" par 
Agatha Christie nos 1703 et 
1704

’La Petite infante ” par lien 
ry de Montherland no 1690

# g» *

Aventures
’’Piège sous 1* Pacifique 

par Willard Price l’aventure 
de l’exploration sous-marine 
entre le* requins et les pil­
leurs d’epaves

“Six colonnes à ia une’’ par 
Pierre Gamarra la decouver 
te du metier de journalisme à 
propos d’une enquête- policic 
re”.

Chei Robert I.affonl.

! ni son de la vie américaine. 
De la liberté sexuelle à lu 
politique, du problème noir a 
l'avenir du christianisme, sa 
curiosité na pas connu de but 
nés. Curiosité mais inquiétude 
aussi car Vulal ressent ia pre 
cavité des institutions améri 
raines, la fluidité de la mora­
lité. Ne vivons-nous par à une 
époque de transition ? Assis 
tons-nous à la fin de la civili­
sation occidentale ? Le chris­
tianisme. tel que nous l’avons 
connu, appartient il désormais 
an passé ’’ De la naissance de 
quel nouveau monde sommes 
nous les témoins y

Vidal est aile chercher ses 
réponses dans l’histoire, f’our 
examiner la situation actuelle 
de la civilisation occidentale, 
il en étudié les débuts. Dans 
un fort roman de six cents pu 
ges. il retrace la me de Tein 
pereur Julien, personnage con­
tradictoire. ambigu s'il en fut.

Neveu de I empereur Cons­
tantin. celui que l’histoire con 
unir sous le nom de Julien 
/ Apostat fut élevé dans la re­
ligion chrétienne. Attire par 
I hellénisme, il a voulu réta­
blir l’ancien culte quand il esl 
devenu maître de l’Empire 

Suivant l’exemple de Robert 
Graves, de Marguerite Your- 
Cfnar. Vidal a choisi les mé­
moires' apocryphes pour éro 
quer non seulement la rie d’un 
personnage mais celle de ton 
te une epoque Julien fut atti­
re par les philosophes d’Athè­
nes et d’Antioche II s'est 
initie aux religions orientales 
qni donnaient une nouvelle 
coloration à l'hellénisme de 
l’époque. Il n'a jamais oublié 
q u e l'empereur Constantin, 
malgré son adhesion au Chris­
tianisme. lit assassiner sou pi­
re. Et quand Constance assu­
ma le pouvoir, Julien vécut 
dans la crafnte d'être assasst 
né. La vie d’étudiant était pour 
lui une sorte de refuge, mais 
voilà que son cousin. Cons-1 

tance le fait Cesar, et cet i 
ancien disciple des Sophistes1 
«e lance à cort>s perdu dans 
la me militaire et politique. 
U y prend goftt :

“Je passai alors les croupes > 
en revue C’était un beau 
spectacle, et tous les doutes 
ut m'avaient tourmentés pen 
ant la nuit se dissipèrent en 

ce jour d’été bleu-vert, à la 
vue de 20.0000 hommes mai 
chant ensemble au pas pyrrht 

. que C'est dans de pareils ino 
i ment* qu’on *e rend compte

que la guerre est tm aspect 
essentiel de la Divinité, et que 
la communion d'une armée esl 
un mystère, à sa façon tout 
mtssi beau que ceux d'Eleti 
sis."

La voie qui mène au pou 
voir est sans limite Imper 
eeptiblement. Julien se trou 
re aux prises avec Constance 
dont il ne supporte plus Tau 
torité, et au moment où ses 
armées allaient engager la ha 
taille avec celles de son cou 
si». l’Empereur expire. Et voi­
là Julien proclamé Auguste.

Vidal ajoute au.i mémoires 
de l'empereur des commentai 
res de deux philosophes qui 
t’ont accompagné tout le long 
de sa vie : Ixbanius et Priscus. 
La dernière partie de Vouera- 
ge nous est présentée sous for­
me de journal Julien, qui 
voulait suivre les traces d'A­
lexandre le Grand, part à la 
conquête de la Perse. Il y 
[route la mort, tué par un 
ianelol romain : il est victime 
de trahison.

Dès son accession au pou-
I otr. le nouvel Empereur avait 
limité les pouvoirs des chre 
tiens à qui U n’a jamais voulu 
accorder une autre appellation 
que celle de Galiléeus II re 
proehait au christianisme son 
culte de la mort et. pour lui. 
les eghses étaient des "char 
mers". Mais pour rétablir le 
règne de la lumière helléni 
que. il a fini par emprunter, 
à ses ennemis, leurs méthodes
II aeail du mal à luiinfentr 
l'équilibre entre ses deux rô 
les de philosophe et de roi : 
‘L'un pouvait pardonner et 
transiger, mais l'autre exi 
peint d'etre servi, le sang dut 
il couler pour cela ’’

Pour régner. Julien avait 
recourt aux pires supersti­
tions. Dans le désarroi de sa 
campagne d’Onent, il multi 
pliait les sacrifices et obéis 
sait aiu- presages. Qui était-il?

I n charmant eliutmnt tou ds 
philosophie nu un gente mili­
taire abrupt ? Les deux a In 
fois. Personnage partage, par 
conséquent, qui incarnait bien 
res années d'attente et de 
transition. Julien ne pouvait 
choisir entre la méditation et 
les exigences du pouvoir, en­
tre une civilisation à son apo­
gee et une autre à sa naissan­
ce Il savait que le règne qu’il 
"oulait rétablir était condam­
né : “J'ai conquis la Germa­
nie, j'ai sauvé la Gaulle. Pour 
quoi ? Pour reculer d'un an 
ou deux la fin de ce monde.’’

Atu yeux de Julien, la nou­
velle religion chrétienne re- 
présentait un recul, un nou­
veau barbarisme. Pour la com­
battre, il était amené à ins­
taller un barbarisme plus fé­
roce. Y a-t-il, par consequent, 
une logique implacable du 
pouvoir ? Ixi puissance ne 
peut-elle s'affirmer sans bai- 
gner dans le sang ?

Le portrait que l'auteur de'- 
sine de Julien nous donne de 
• e personnage une image en­
voûtante. Un homme peut-il 
arrêter la marche du temps ? 
Celui qui fut à la fois yogi et 
commissaire ny a pas réussi. 
La civilisation technique est- 
elle ce nouveau barbarisme 
liant nous voûtons vainement 
reculer la montée ? Julien 
était en quelque sorte un chré­
tien manqué, un mystique dé­
pite. Il avait accepte les pré­
ceptes de la nouvelle religion 
mais en a repoussé l’autoritr. 
L’élite de l’Occident qui vit 
déjà a l’heure de la technolo­
gie ne repousse t elle pas. elle 
aussi, cette ère nouvelle au 
heu d’en contrôler les centres 
de puissance ?

Julien, par Gore Vidal, roman 
traduit de l’américain par 
Jean Rosenthal. Editions Ro­
bert Laftont. Paris.

Pour tout intre matériel d’artiste
consultez nos experts

Oeper DeSerres
1406 St Denis — AV. 8-0251

Centre d'achats Rockland 
6955. rue St-Huberf
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musique * cinéma
SERT

variétés

horaires des spectacles
THEATRE "Tu ne tueras point'1

*-Le»CO'lh Dit-CANADIEN NE — 
leux Follet s”. 8.0«
T II K ATRE IIE LA PLACE — 

beau délire". 8.30 — Rei. lundi 
1 HE AT RF DE QL AT’SOL S _ "l.a 

(.rande Roue" - 1.30 — Relaehe le 
lundi.

LL PATRIOTE — "Francois Villon, 
jioête". 8.30

J A POUDRIERE "Ne»er too late** ;
X.30 — sain : 7.00 - 10.00 

I \ l-F.NTERE. tjuebec — *‘Ln Otage".
■) 00 — Relâche lundi et vendredi. 

IHLVTRK DF MARJOLAINE. East­
man — "Ne rate/ pas l'espion" 
8.30

S \LTIMBA.NQl ES — "Les Bâtisseurs 
d’Empire" et "Eandu et Lis". 
Jeu. ven. »am et dim 8.45. En 
alternance.

THEATRE DES PRAIRIES. Juliette
— "Les Amants terribles". 8.30 

THEATRE PIGGERY. North Hatle»
— “Au revoir Charlie" 8.30 
— Relaehe lundi.

REPENT IG N Y — "La Jument du 
roi" 8.30

CINÉMA
AI.Ol ETT'E — "Doctor Zhivago" 

8.15 — Dim.: T.30 — Sam., dim., 
lun. : 2.00

A si OR — Ten Commandments"
1.45 - 7.45

A VEN l L — "The Trouble with an­
gels" MU - 3.10 - 5.10 - 7.10 - 9.10 

BIJOU — "Les tontons flingueurs" 
12.27 - 4.22 - 8.17 — “Mis Pigalle” 
2.17 - 6.12 - 10.07 — Mat. pour 
enfants : "La vengeance d’Lrsus" 
10.00

CANADIEN — "Angélique marquise 
des anges" — 12 00 - 4.00 - 8.00. 
• Merveilleuse Angélique" — 2.00 
6.00 - 10.00

C APITOL — "Nevada Smith 10.30 -
1.10 - 3.45 - 6.25 - 9.00

CHAMPLAIN — "Hotel internatio­
nal" 2.05 6.09 10.13 _ Il
faut marier papa" 12 00 4.04 -
8.08

CHATRAI — ‘Merry «ouffre-dou- 
ieur" 12.45 - 4.20 - 7.50 — "Ur
Jerry et Mr. Love” 2.35 - 6.05 -
9.10

CINE WEEK-END — "Kr/aidaa" 
sam. et dim. 8.00 

CINEMA FESTIVAL — "Onibaba” . 
•em. 7.30 - 9.30; dim.; 1.30 - 3 30 

5.30 - 7.30 - 9.30
CIN ERA M A -T HEA J'RE-IMPPR I A L — 

"khartouro. Tous les soir* 8.30. 
T ous les Jour» 2.00 — Dim : I 00- 
1.45-8.30.

CHKMAZ1E — "Il faut marier papa' 
12.00 4 04 8 08 — “Hôtel In­
ternational" 2.05 - 6.09 - 10.13 

DAl PHIN — "Des pissenlits par la 
racine” 7.30 - 9.30 — Sam. et dim.; 
1 40 - 3.35 - 5.35 - 7.30 - 9.30 

E! Y SEF. — "Une Femme mariée"
7.30 - 9.30 — sam.; 1.30 - 3.30 -
5.30 - 7.30 - 10.00 — O in». 1.30 - 
J 30 - 5.30 - 7.30 - 9.30 «— Eisens-
tem ; En compagnie de Max 
I mder ' - Même horaire 

TI F.CTRA — "Le cabinet du l>t 
t aiigari” 12.47 - 4.25 - 8 03 — "Les 
Innocents" 2.38 - 6.14 - 9.52 

EMPIRE — "Le* dimanches de 
Ville d'Avray” 9.15 — "Tu ne tue­
ras point” 6.55 — Dln».: “Les di­
manches de Ville d'Avra?” 1.00 -

4.56 - 9.15 -
2.35 - 6 55 

FRANÇAIS — "Trafic d'esclave»"
1.05 - 4.25 - 7.45 — “La blonde et 
les nu* de Soho" 2.40 - 6.00 - 9.25 : 

JEAN-TALON - "Merveilleuse Angé­
lique” — 6.00 lo.oo — Dim. 2.00
6.00 - 10.00. “Angélique, marquise 
des anges" — S.00 - Dim. 12.00 -
1.00 - 8.00

GRANADA — "Cauchemar de Dra- 
eula" 1.23 - 4.50 - 8.15 — "Fran­
kenstein t’est échappé" 2.35 - 6.20
- 9.50

KENT — -Horn Free ' 1.23 - 3.25 -
5.25 - 7.23 - 9.25

LAVAL — "L’Homme d'istambul" .
3.45 - 9.05 — "Alibi pour un assas­
sin 2.03 - 7.25 — “Brenno le Tv- 
ran" 12.30 - 5.30

LOEWS — “Hoy, Did I Get A Wrong f 
Number" 10.33 - 12.30 - 3 00 - 5.1U
7.20 - 9.35

LA SC ALA — “L'ainé de* Ferchaux" ;
4.20 - 9.45 — "Une femme e>t une , 
femme" 12.45 - 6.10 —- "*100.000 
»u Soleil” 3.15 - 7 50

MERCIER — “Le* Innocents" 12.47
- 4.25 - 8.03 — -l e cabinet du Dr ; 
l'allgari” 2.34 - 6.10 - 9.48

MONTCALM — “Bunny lake a dis­
paru" 8.0g — "l'Epée écarlat."
6.45 - 9.59

MONKI.AND —- "And now Miguel"
I 40 - 4.30 - 8.0« — “Piuochio in i 
outer Space" 12.30 - 3.20 - 9.40 

OUTREMONT — “And now Miguel" i
- “Pinochio In outer Space” 

PALACE — 'Cast a («tant Shadow"
10.10 - 12.45 - 3.30 6.13 - 9.00

PAPINEAU — "Trafic d esclaves”
1.05 - 4.25 7.45 — “La blonde et
les nus de Soho” 2.40 - 6.00 - 9.23 

PARISIEN — “Viva Maria" io.io -
12.25 - 2.4(1 - 4.30 - 7.05 - 9.25 

PLAZA — “Angélique marquise des {
anges" — 12.00 - 4.00 - 8.00; "Mer­
veilleuse Angélique" — 2.00 - 6.00 
10,00

PLACE VILLE-MARIE — Tenth 
Victime" 1.05 - 3.10 - 5.20 - 7.35 -
9.35 — Petite Salle ; “Shop on the 
Main Street" MO - 3.40 - 6.10 - 
8.40

RIALTO — "Arizona Raider»" 1.25 - . 
4.50 - 8.10 — “The Brigand of
Kandahar " 3.05 - 6.25 - 9.30 

RIVOLI — “Cauchemar de Dracula"
2.35 - 5.30 - 8.25 — “Frankenstein 
s’est échappé 1.00 - 3.55 - 6.50 -
9.45

SAVOY — “Mary Popping” l.o* -
3.30 - 8.00 - 8.30

SAINT-DENIS — “Mis* Plgalle" 12.40
- 4.33 - 8.26 — “Les tonton* fllti- 
gueurn” 2.08 - 6.01 - 9.54 — Mat. 
pour enfant* : “Seul dan* la ville" 
10.00

BNOWDON SIecpiiig Cai Mut 
der" 1.25 - 3.75 - 5.25 - 7.15 - 9.35 j

STRAND — ' Arizona Raiders" 10.20
- 1.40 - 4.55 - 8.10 — "The Bri- 
gand of Kandahar" 11.55 - 3.10 - :
6.30 - 9.45

VAN HORNE — "Mary Poppins" \ 
1.05 - 3.35 - 6.15 - 9.00 

VENDOME — "La femme Insecte"
12.45 - 2.50 • 5.00 - 7.15 - 9.30 

VERDI — “The Love Godesses"
2.10 - 4.10 6.05 8.05 10.05

YORK — "The Blue Mas" - 2.15
8.15

WE8TMOLNT — “Who* Afraid of 
Virginia Woolf” - 12.25 - 2.40 - 
« 55 - 7.11 - 9.3»

RADIO ilBgïïO®®]
SAMEDI — 16 Ji ll LET

• A 9 heure* du matin. A la 
claire fontaine. Emlaaion. animée 
par Jocelyne f'rance et Luc Du­
rand. présentant aux tout-petite, 
hiatolres. chansona e,t comptine» 
Texte de Françoise de Repentigny.
• A llh.30 du matin, A traver» 
le temps et l'espace. Enquête aur 
le» bruit» qui noti» entourent, avec 
Olivier Mercier Gouln. Invité ; 
Françoi* Morel
• A ;h 15, a CBF-FM. D'un gont 
à l'autre. Sonate en aol mineur 
pour luth de Jaequee Bittner : 
Souatea d’êgliae en trio no ! eu 
fa majeur et no 2 en ré majeur, 
opus 3 de Oorelli ; Sonate» d» 
chambre en trio, no 11 en do mi­
neur et no 12 en al mineur, opua 
4, de Coieill également.
• A Ih 30 Sport» de défi, evee 
André Hébert Aujourd'hui i* 
t.lr à Tare, en compagnie de 1 ex­
pert André Juneau Vlaite des par- 
roura de Jollette et du RuUaeeu 
noir, à Terrebonne
e A 2 heures, a CBF-AM et * 
CBF-FM. Invitation a la musique, 
animée par Pierre Rolland Oeu­
vre» de Lully Rameau. Jacquea 
Aubert, Leclalr, Girouat. oe*a>i^, 
Gi»s»ec. Le Sueur, Rouget-De-Lisle, 
Méhul, Oatel et Bolel

TÉLÉVISION
SAMEDI
16

C B F T O
13 10 Nutiqu*

1 30 Monsnur PirP'â
3 00 Baseball
4 30 Echos du sport
5.00 Ulysse et Oscar 
5.30 Théâtre du coucou
* 00 Charlie Chaplin
* 30 Télé journal
* 45 Langur vivante
7.00 Jeunes» oblige
1.00 Zero, un , Londres 
9 30 Billet de faveur

"Ville sans pitié” - 
drame amérlc.

10.00 Les grands nom* 
du music-hall
Les Trois Ménestrel»

11.00 Téléjournal
IMS Nouvelles du sport 
11.30 Cinéma

Eve drame • 
américain

C F T M ©
t 00 Mire Musieue 
8 30 Ciné Samedi

Sorcier du ciel" • 
biographie franc.

11.00 Dessins animé»

DIMANCHE
17

C B F T O
13 30 Musique 

1 30 Les traveux et 
les tours 

3 00 Grand Prix 
3 30 Récital
3.00 visaae des prairie» 
3.30 Sports du monde

Les régates de Vai 
loyfleld

I 00 Panorama 
S.lS Lectures d’été 
S 30 Farfadou e» 

Farfadéilr
é 30 Le crepier aux sou­

venirs
7 00 Walt Disney present#
8.00 Les A» des quilles 
a.30 Chasse et pèche
f 00 Festival du théâtre 

d amateurs
10 00 Wilfrid Pellafiar ren­

contre . .
10 30 La Grande Guerre 
H 00 Téléjournal 
11.11 Sports dimanche 
11.30 D'hier â demain

Des machine» â ap­
privoiser"

C F T M CD
♦ 30 Mire 

10 00 Ciné-Matin
Lés aventures du 

Baron Munchausen" 
comédie allemand 

13 00 Bonne journée 
H 30 Le* moins 30 dan» 

l'EBlitt
1.90 Programma doubla

“Les révoltés d'AI*

11 45 Mes amis les
animaux

3.00 Le Virginian
1.30 Cinemale

'Du sang è l'aube'' 
espionnage esp.

3.00 Sur le matelas
4.00 Théâtre d'Errel 

Flynn
4.30 Monsieur brlcol#
5.00 La rampe sportive 
S 30 C'est arrive

cette semaine 
é.OO Inrigues a Hawal 
7 00 Jeunesse 

d'aujourd'hui 
s 00 Commun», pourquoi 
» 30 Les grands spectacles 

''Héritons en flam 
me • guerra 
américain

10.45 Dernière haurc 
10.55 La couleur du temps
11.00 La ronda des sports 
11.13 Cinéma

'Enqu t# spéciale" 
policier amér

12 40 Fermeture

C B M T O
Il ?è Today on CBMT 
11.34 News and Weather 
11.30 The Alvin Show
13.00 King Leonardo 
1.00 Sports Magazine
1.30 US Cenada Bowling 
3.90 TBA

cantatra • avant, 
espagnol

4 00 Le coin du disque 
4 30 Les hommes dt 

demain
1.00 Allons aux courses
5.30 Pour hommes 

seulement
é.OO Les p'tit bonshom 

mes du dimanche 
7 00 Cine spectacle

"Le brigand bien ai­
mé" western

1 30 Joel Denis
♦ 00 Perry Meson

10 00 La Belle Epoque
10 30 Tirez sur l'Invité 
10.45 Dernière heure 
11.00 La ronde des sports
11 10 Cinéma

"Par la ten h»'* * 
com français

CBMT O

13.30 Today on CBMT 
13.24 News end Weafhtr
13.30 Deputy Dawg
1.00 Tennessee Tuxede
1.30 Cuisine
2 00 Or Funlay'i Cas»

Book
3 00 CBC Sports Th*

British Grand Prix
4.00 Time for Adventure 
4.57 CBC TV News
5.00 Country Calenders
5.30 Twenty-twenty 
s.OO Perry Mason 
LOO Ciné-Club
7.39 The New Hat»l 

Show
8.00 Ed Sulhven
♦ 00 Bonanza 

10 0» Compass
10.30 Camera Wts»
11.00 CBC TV New»
II.Of Weak end Report

3.0) Life end the Land 
J.30 Bugs Bunny 
4 00 CRC Sports: maior 

League
Baseball. Baltimore 1 
at Detroit

♦ 00 Breat Movies
The Couch”

10.30 Juliette 
11.00 CBC TV Newt 
11.10 Final Edition 
11.17 Weekend in Sports 
11.23 Film Favourites :

Day of the Outlaw 
1 oo Final Edition

C F C F CD
11.45 
1? 00 
12.30

1.30
2.00
3.00

4.15
4 30 
» 00

• 00

10.00

11.00
11.13
11.40

The Sound of 11 
12 Noon
Montreal Minor 
Hockey
The Mighty Hercules
Wrestling
Saturday at the
Movies
News
Wide World of Sport*
Like Young
The Jackie Gleason
Show
Academy
performance
The Dean Martin
Show
The National News 
Puls*
Pyiama Playhouse :

11.14 Night Edition 
11.20 Weekend in Sports 
12 15 Sunday Cinema

Love at Twonty”

C F C F ©
11.45 The Sound of II 
12 00 12 Noon 
12.30 Teledomen.ca
2.30 Continental 

Miniature
3.00 Spectrum 
3 30 Platform
4.00 Tides and Trails
4.30 News Headlines 
4.32 Forum
5 00 Let's Go To Tn* 

Races
5.30 Milton The Monster 
é.OO Walt Disney Presents
7.00 Please Don't Eat 

The Daisies
7.30 The Advengtrs 
8 30 Command

Performance
10 00 Court Martial 
M.00 The National News
11.15 Puls*
11 40 The Saint

Newsroom 12 and 
Meditation

Mangez du oeun*

ffircouHTffl

Kortjng
STEREOS STACCATO IMC.

Centre d'achats 
Duvernay

Propriétaire
Pierre REt. ANGER

THÉÂTRE

“La Jument du roi” à Repentigny
par Alain PONÎAUT

Tatiana Bestaeva et Ivan Nikolaitchouk dans une scene des "CHEVAUX DE EEU" dernier film de Serge 
Paradjanov (U.R.S.S.) Ce film d une étrange beauté sera présenté mercredi 3 août, a 9 hres 30. lors du 
Vile Festival international du film de Montreal, qui aura lieu du 29 juillet au 4 août, au cinema Loe» s.

Ld C«ntrG d'ort do Roponti- 
gny «voit ou l'on dernior des 
malheurs ovec so toiture et 
"Le Jument du roi" de M. Ce 
nolle, qui l'eveit positivement 
reçue sur le tête, avait dû pré­
maturément interrompre d'y 
caracoler è loisir. C'était bien 
fait pour la perfide Albion, 
pour le sanglant fondateur de 
l'anglicanisme, qu'un orage 
montréeleis les décoiffe, mais 
fort iniuste pour ces bons arti­
sans des divertissements de 
nos étés. Le mal est depuis 
jeudi réparé, en mémo temps 
que le toiture, est revenue la 
pouliche royale.

Cette jument, c'est en effet 
Anne dt Clèves, épouse épi­
sodique de Henry \MII, et la 
comédia qui conte leur aventu- , 
re est une fantaisie à la fois 
éloquente et verbeuse, politi­
que et folichonne, historique 
et leste, quelque chose com­
me un drame de Victor Hugo 
adopté par Jean de Létraz, de 
l'horreur shakespearienne en 
couplets de comédie-bouffe. A 
priori, le mélange est curieux. 
Mais «I est efficace. Une sor­
te de "Cromwell" à la sauce 
boulevard, dramatiquement es­
sai décousu, peuplé de lits de

vaudeville et de guerres de 
religion, d'ambassades et de 
mots salaces, de chanceliers et 
d'histrions, de grands desseins 
et de petites oeillades. Un tex­
te parfois spirituel, générale­
ment trop abondant, y char­
rie des moments divertissants 
dans un décor d'une grande 
habileté d'Hugo Wvethrich et 
d'agreablet costumes d'Anne 
Pritchard

Mais c'est surtout a Henri 
Norbert, d'une autorité et d'u­
ne roublardise é toute épreu­
ve, d'un métier constamment 
affirmé, que l'on doit d'embar 
quer sans trop de réticences 
dans ces coulisses boulevardiè- 
res de la petite et de la gran­
de histoire. Isabelle Claude se 
tire pourtant adroitement d'un 
rôle et de tirades difficiles et 
Gilbert Chénier retrouve, au 
cours d'une brève évocation du

destin de Cromwell, le bon 
heur comique dont il fit data 
preuve sur cette scène et ail* 
leurs.

Pleine de fantaisie et dal­
lent, le mise en scène de Paul 
Buissonneau est heureuse 
ment plus méridionale qu'an­
glaise, c'est-à-dire bien plus 
proche de l'auteur oue des 
bords où il s'est cette fois 
transporté. A Henry VIII de 
vaudeville, Londres de fantji* 
sie. Ces évolutions à l'italien­
ne, et c'est fort bien ainsi, 
sont mieux accordées à la sèva 
et « l'invention de Canolie qu'a 
la Tamise trouble et au siècla 
brumeux de ce Barbe-Bleu cou* 
ronné.

Au-dessus de cette jument 
en jupons, et qui e toutes les 
chances de plaire, le toit est 
désormais solide et il est en 
outre très beau.

— CE SOIR ET DEMAIN, A 9 HEURES

COTE MORALE DES FILMS

DIMANCHE — 17 JVI1.I.ET
• A midi, Bam’ d'essai. Robert 
Cram, flûllate et John Newmerk, } 
planta te
e A midi trente. Le munde parle , 
au Canada. L'ORTF prêtent* un» | 
biographie dramatisée de la célèbre i 
Mlatlnguett.
• A 5 heure». Du Jeu et de i hom­
me. “Le Jeu dans le monda ton- j 
temporatn". avec Edgar Morin, so­
ciologue Interviews d André Beu- 
eier. sur le Casino ; de Guy Lux, 
sur les Jeux télévisé* de Maurice 
Denuglère. aur ’. aspect socIh. ou 1 
tiercé, el de Roger Calliolâ, auteur , 
de De» Jeux et des homme» '
• A h 30. à CBF-AM et À CBF- j 
FM, Orchestre de chambre d» 
Vancouver, dirigé par John Avt- ] 
•on. Ouverture de l'Opéra "Il ma- j 
‘rlmonlo per ragglro" de Clmaro- 
ea Symphonie no 77 en ai bémol 
de Haydn. ‘Dance Panels" d’Aa- 
ron Copland.
• A 8Î1.30 à CBF-FM Pages Im­
mortelles. Symphonie no 5 en si 
bémol de Bruckner ‘ Des Knaben 
Wunderhom", anthologie de la ; 
poésie folklorique, de Mahler, avec j 
lAirna Sylney, mezzo-soprano. Al- j 
fred Poell, baryton ei un orcheetre i 
dirigé par Felix prohaaka

Service de l’Office catholique 
national d*» technique» de 

diffusion

A CA CSE D'EVE : Ce genre de do­
cumentaire* médicaux ne convient 
pu» à l'exploitation commerciale 
En débit du sérieux avec lequel 
ces sujets sont traité*, le fait d’i 
unorer le* implication* morale» qui 
s'v rattachent motive de» reserve*. 
Adultes, des réserve*.
AND NOM' MIGUEL Cota provi­
soire ; Tous.
ANGELIQUE. MARQUISE DES 
ANGES : une nette recherche d’ef- 
lets «uggestifs motive un® cote ; 
se'.ere A déconseiller.
\RIZONA «AIDERA ; Cote provl 

aotre Adultes
BLONDE ET LES NUS Di. SOHO 
LA ; Ce film bassement commer- ! 
cial baigne totalement dan* la 
vulgarité et. la aetuuaiité A proa- ■ 
crire
BLUE MAX. THE ; cote proviaoir® 
Adulte®, de* reserves 
BOV. DID I GET A WRONG NUM­
BER : Cote provksoire Adulte®, de® 
réserves
BRIGAND OF KANDAHAR Cote 
provisoire Adultes et adolescent* 
CABINET Dt DOCTEUR CALIGA- 
Ul. LE : Ce film, qui met l’accent 
«ur de* desordres d'ordre sexuel j 
comporte des scène® euggentives. j 
Adulte®, de» réserves 
CAST A GIANT SHADOW i Cote 
provisoire Adulte»
CAUCHEMAR DE DRACULA : Une 1 
oeuvre qui, par la tension c®rv#u- ! 
»e qu ell® provoqu®, doit être j
tement r«»ervée aux adulte® 
Adulte®
PKVIL-SHIP PIRATER. THF: L*
bon droll triomphe. 1» rontex'e 
de film d aventure atténue ia por­
tée de* acte® de violence Adulte» 
et adolescent».
DOCTEUR JERRA ET MISTER 
LOVE : Cette comédie loufoque 
constitue un divertissement ano­
din. Toit».
DOCTOR ZHIVAGO: Ce film oom i 
porte de» élément® valable® de 
reflexion aur le plan humain. Une ; 
liaison adultère, présentée avec 
Indulgence, motive de» réserve». 
Adultes, dé» réeerve».
EN COMPAGNIE DE MAX LINDER 
Cote provisoire Tous 
FEMME MARIEE. UNE : Le film e»t 
centré sur un amour adultère pre- I 
«ente avec Indulgence quoique non i

dénué d amertume. Un exhibition- j 
nlsme constant et de nombreuses : 
scène® d'alcôve créent tin® atmos­
phère malsaine A proacrire. 
FRANKENSTEIN S'EST ECHAPPE 
L'uttllsation d’un tel sujet pour ! 
amuser les foules de même que de* 
costume® suggestifs font réserver 
ce film aux adulte® averti» Adulte* 
dee réserve*
IL FAUT MARIER PAPA Le thè­
me du film met bien en valeur 
l'amour du père pour son enfant 
L'acceptation du remariage apré* ! ■ 
divorce motive cependant des ré- j 
serve® Adulte®, des réserve*

FOUR ÉTUDIANT* (kopiug IUN

R KRUfilt-M. COURCtL

LES DIMANCHES 
DE VILLE D’AVRAY
9IAIISATI0N Serge B0UAGUICN0X 

PHM D'UNI SENSIIIlITl 
JAMAIS ATTEINT! AU CINIMA 

V.0.-I.T. ANC.

t VEND.: 7»* I
OIM: 2.55 4-55

IAURINT TlftZIIFF 
UN FIIM 
AUTANT LARA

\-. 
; \

1
TU NE 

TUERAS 
POINT

JUSQU’AU 21 AOÛT
RflACHE LUN. i VEN.
AU MOffÉMCENTRE D’ART 
DE REPENTIGNY-rés 581-5800

J

IMRA□D 39 tou» les soirs 
D»m i 00

Enfants 10 «ns 
«tinm sur 
semaine 2 h 
Dim

4} Sous
rj î A 100 EST.AVE DES PINS

JGq TOUS LES SOIRS s.m

RELÂCHE LE LUNDI

HISTOIRE ET COUIEUR 
L'OFFICE NATIONAL DU FILM
Au c»ntr* BONSECOURS 

LOYOLA

445 *jt, ru* St-P*ul 

ÉTÉ 1966

Débutant dimanche le 10 
Juliet, le* projection» françai­
se* se continueront chaque 
dimanche de l’été à 8h 30 pm. 
Jusqu'au 28 moût

COMEDIE

100 EST, AVE DES PINS 
TOUS LES SOIRS 1.30 
RELÂCHE LE LUNDI 

•45-7277
BAR. AIR CLIMATISÉ

CE SOIR 
À 8H.15

^Parc
Richelieu

Un »perc»i <l* l'tmour »t du 
brautéi du aepfiètn* art.

L'HISTOIRE 
DU SEXE 
DANS LE 
CINEMA

TtiyraeoppESSES

». *%L»*e iMASA-Mé*-.s »Raea«r9«<-ow

« RHOeiAtVEN Wl*«* **»AU©UNT

M VERpth
r

LF.N PRODUCTIONS DU Ql KBKC INC.
THEATRE PIGGERY A NORTH HATLiY

Autoroute de» Canton» de )'Ket ; sortie GG — &B mille* apré« Magof

Au revoir OftfL'e
COIVIEUIE DE G KO TL GE A3CEÏ.ILOD

— 2 h tout le» leur» 
4 4$, | H

CHARLTON HISTON 
LAURENCE OLIVIER

CINERAMA
e» TiCMNItOLOR

haisroitM
Sitge» réservée en vente per peste . . eu eu IhMtre, Juie» Jacob Musique | 
Morgan (magasin» Bouiebard, Rockland, Dorvai), CKJL. Radie Seint- i 
Jéréme — Roi de* bas prix Roland Faucher. C.T Pont v»eu

MPER1AL 015300® AIR
CLIMA

TISE

M* a'r>.*r/e^L
DU U Fl L/l ■ L

CfNfftAMA.
rffHerenl, tu» U PLU») 
VAI7| tCO AN INT#- 
OHUk AU MONO!

1430 B leur y, Montréal - AV 8-7193 ou 1403

VOTRE DERNIÈRE CHANCE DE VOIR

ANGELIQUE *' + ANGELIQUE **
DANS UN SEUL PROGRAMME !

ANGÈt-IQUE ■ 1

MOVIQUE LEPYGB 
G1SF.IL RCHMIDT

JCLIKN BESSETTE 
CATHERINE B KG IMJusqo'aa T eoftt

MUlMB,nt mil»»: Tél, : North RU», : (EIR) *43-2270
Montréal : Ed. Archambault. 999. «et. Rte-Catherlne
Jeudi le ?1 juillet à 9h.19 p m.

8<>ire* de chansonnier* ever Jacqueline Lemay Jean-Gnr Morea

THÉÂTRE

\\!L/4

3 mille* eu nord de S»*rAdèle

HENRI NORBERT
prèvenfe

GINETTE LETONDAL
RÉVEILLE-TÔl CHÉRIE

Comédie uhra-gaio avec
Marcel Cabay, Jacques Lorrain

lnf.elBé>.»eAdcleSI4-229-3Slt 
Montreal 861 4801

MARDI AU VENDREDI: 8 30 P.M 
0 00 P.M.

tlE

Iniagr* d'une époque révolu

Restaurant unique an 
6on genre

Ouvert de 12h. a.m. » • h. p m 
Fermé le vendredi 

Ton* le» Haniediv soir 
RECITALS INTIMES 

Mii-Uque baroque et romantiqua 
Ste-Famtlle 

Ré» 829-2474

Jolis les sous 9h. relâché le lundi

LE THEATRE DE LA PLACE VILLE-MARIE
s - 861 -6665 i---------

séance actée de
JACQUES DUCHESNE
autOuL-du Qüddnllé 
avec
Pascal i-
LotTtso PquJiit 
André RicHau

MARQUISE DES ANGES

ANGELIQUK » 2

CES FILMS NI PASSERONT NULLE PART AILLEURS A MONTREAL 
ET SERONT SUIVIS IMMEDIATEMENT PAR :

| ANGfXlQUi; c U ROY (« 3 ) |

a r T> f fi t.i a
SnlUt tlimntutet

laEagBaag FIACI VICTORIA-TH.. 878 14S1 
S T . JAMES 8 UNIVERSITY

lie SEMAINE
IARONAI9, 9 T. ANGtAlf

de S. IM AMUR A

Stationnement intérieur. 
CLIMATISE « «*. 7 50 5 00 7;15 9 30

Un film et un sujet 
DES PLUS AUDACIEUX

é LA FEMME 
INSECTE

FESTIVAL DU FILM JAPONAIS UN CHEF-D'OEUVRE r—

IF THEATRE DE MARJOLAINE
présente

UNE NOUVELLE 
COMEDIE MUSICALE

de Aquin - Carrier - Léveillte

ne rotez pm

i
GAGNANT DE 6 PRIX DE L'ACADEMIE

UN DES PLUS BEAUX FILMS 
JAMAIS PRODUITS

—Life Magazine

DAVID LEANS FILM
OF BORIS PASTERNAKS

DOCTOR
ZHIVAGO

PANA VISION et METROCOLOR

Air climatisé

VISITES AVEC GUIDES 
. > i ÉTÉ 1966

(dult tnai auBeept ) 
du lundi au Mmedi. 
de 10 houres à 4 hour»* 
le dimanche 
d® 1 berne 8 8 heure* 
irbOt® d’admrtëlon.
•nfente et étudiante. *0 26 
adulte*: 80 60 
vlaites de groupée sur 
rende*• voue. B42-2141 
entrée des piéton® : 
rue Jeenne-Mence

rJkÇRANDE SALLE
w ''PLACE DES ARTS
MONtafAt UI |QU{BCC Tft MJ 2112

^L’ESPION

MATS MER., SAM 8 OIM. é 3.09 
SOIREES A 1.15 - DIM 8 7.19

Guichet ouvert tou» les leurs de 
18 AM 8 t PM — Dimanche é midi 

841 3807

. ^ ^®33S3BMC3SnSSBI 1

Cl*. *

^ar
Tout le® toirs 9 Haurti 
Dimanche 8 heure»

Relâche lundi 
ItlI.I.KTS FN VFVTé 

Montreal :
Ketiaiiri-Hrai 942 t S1 9

932 3171
Sherbrooke: S69 2933
Kaktnian (112. 297 2862

SW ^
ÏZ£2i

M'.fvTtn- nr
ICE2EP®
rlâmatUé 

Sam Hlm
140 - 3.35 - 5.35 * 7.:ie - o to 

Stir xririaine 7.30 - 9..10 4119X4 » -nua M

in ryCp cv''Lo^

Q

O

ü
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U
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samedi. 16 juillet — 5.19 p.m. 
BALA ORFORD. muaique de chambre 

Bach, Beethoven. Debussy

nimanche. IT juillet — 4;M p.m 
L HKURF MUSICALE < Recital dee campeur® i 

— *:.!« p.m. 
Chrlattan LARDE, flûtiste 

Accompagné per un ensemble de musique de chambre

Lundi. Il Juillet —■ 8:.(9 p.m 
Mardi. 19 Juillet — 8;39 p.m 
AVANT-PREMIERE EXPO *7 

AUTRICHE

Mercredi. 29 Juillet — 1:19 p m 
Vlado PERLEMUTER. plenlate 

Recital Bach. Beethoven. Chopin

Jeudi. Il Juillet — 8.30 p.m. 
Vendredi, juillet — 8 30 p.m 

AVANT-PREMIERE EXPO 67 
ITALTE

samedi. 23 juillet *— 8:36 p.m 
Jc«eph ROULEAU. baa*e 

Cherle® REINER pieoUte

BILLETS ET RESERVATIONS:

Montreal :
tenir* d* Disques lue., 2U00 treseent 

8453341

Kd. Archambault Ine 900 est. Ste-Cathenne
R49 62UI

1

1
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250 baptêmes au congrès des 
Témoins de Jéhovah à Montréal
Lors dr la troisième journé# 

du «Ingres que tiennent pré­
sentement a Montréal quelque 
17,000 Témoins de Jéhovah, 250 
personnes, dont l age varie de 
12 à 82 ans, ont été baptisées. 
Kites ont été immergées dans 
l'eau a la piscine du Centre 
CadtKiis. .>485 chemin de la Cô- 
te-St-Paul

Un communiqué émanant du 
congres explique que Ici Té­
moins de Jéhovah ne baptisent 
pas les nouveaux-nos et bapti­
sent par immersion dans i eau, 
contrairement à la plupart des 
Eglises. C'est que pour être 
eligible au baptême disent-ils, 
Il faut connaître la Bible, être 
d'accord avec son conlenu et 
reconnaître qu'on est un pé­
cheur qui a besoin du salut

Comme Jésus-Christ fut bap­
tisé adulte et par immersion 
dans l’eau, précisent-ils. les dis­
ciples de Jésus doivent (aire de 
même. Et s'il en esl ainsi, c’est 
que le symbole du baptême 
n'est pas l'effacement du péché, 
mais l'offrande de soi À Jého­
vah Dieu en dévouement exclu­
sif

Les Témoins de Jéhovah ci- 
tenl des passages de la Bible 
a l'appui de leur thèse et ils 
signalent que les chrétiens du 
premier siècle n'étaient bapti­
sés qu'apres avoir sérieuse­
ment étudié la Bible, avoir ap­
pris à harmoniser leurs vies 
avec les exigences de Dieu et 
avoir fermement décidé d'être 
dirigés par la parole de Dieu 
et d'accepter les responsabilités 
que le baptême comporte.

Lors de la cérémonie. M. 
Jean-Guy Tremblay, adminis­
trateur des Témoins de Jého­
vah pour Montréal, a souligné 
que "le baptême est un privi­
lege, mais qu'il entraîne des 
responsabilités". Il implique 
l’engagement du baptisé de 
“pratiquer le vrai culte et être 
moralement pur”. Il a rappelé

Trois nouveaux 
directeurs à R-C

OTTAWA — Lt tecrétair* 
d'Etat, Mila Judy LaMarth a 
annoncé la nomination da 
trois nouveaux directeurs de 
le Société Radio-Canade, et 
le réengagement d'un qua­
trième.

Les nouveaux directeurs 
sont le professeur Maxwell 
Cohen, de Montréal, le Dr 
Léonard Roussel, d'Ottawa, et 
Mlle Margaret Raton Hynd* 
man de Toronto.

M. David MacAuley, prin­
cipal è l'université Mount-AI- 
lison de Sackville, au Nou* 
veau-Brunswick, a vu son man­
dat prolongé pour une secon­
de période de trois ans.

Le professeur Cohen, Agé 
de 56 ans, directeur de la fa­
culté de droit é McGill, rem­
plira le poste laissé vacant 
par la mort de M. T.W.L. Mc­
Dermott, de Lennoxville.

Le Dr Roussel et Mlle 
Hyndmenn occuperont les siè­
ges occupés précédemment 
par M. Roger Séguin, d'Otta­
wa, et M, F.L. Jenkins, de 
London.

Le Dr Roussel est membre 
de la faculté de médecine de 
l'université d'Ottawa. Mlle 
Hyndman est associée è une 
étude légale de Toronto, We- 
genast, Hyndman et Kemp.

La Suède esl à 
l'honneur au festival 

du film touristique
MARSEILLE - La Suède 

fst à nouveau à l'honneur au 
8ème festival du film touris­
tique en couleur qui vient de 
se dérouler à Marseille; M. 
Alex Jute, auteur du film 
‘L'Appel de la Scandinavie" 
qui a remporté mercredi le 
premier grand prix, s'est vu 
attribuer vendredi la médaille 
“lut Cigale.” en tant que réa­
lisateur du meilleur film.

D'autre part, le Sème grand 
prix a été décerne à la Suisse 
pour la bande “Valais pays 
des contrastes", tandis qu'un 
autre film helvétique, "Une 
rlorhe pour Uraii”, rempor­
tait la médaillé du conseil 
général.

Les 2ème, 3ème et 4ème 
grands prix ont été attribués 
respectivement à des films li­
banais. japonais et canadien.

que seul le baptême par im- à-dire cette faculté de rester !
rnersion dans l'eau est accep- maître de ses forces physiques ;
table ft mentales, d être équilibré, j

De son coté, M W Prosser. "L'homme, a-t-il ajouté, a un
de Lévis, a soutenu que ‘Tune ennemi qui veut contaminer ses
des choses qui fait le plu» dé- pensées Pour lui résister, il
faut dans ce monde est le man- faut penser à des choses edi-
que de maîtrise de soi", c'est- fiâmes."

L un des Témoins reçoit te baptême par immersion.

*• .

213 candidats sont admis 
aux examens du Barreau

Voici la liste des 213 can­
didats admis aux examens du 
Barreau dans la province de 
Québec, i la suite des exa­
mens de juin dernier :

Louise Allaire. Jules Allard, 
Jules Allard, John K. Ar­
chambault. Nicole Archam 
bault Edward Earl Aronoff, 
Paul Baatr, Kichard Barbeau. 
Michel Beaubien, Bernard 
Beaudry, Jean Beaudry. Jean- 
Guy Beauséjour, ( lande Be- 
cotte, Joel f. Bell, Jacques 
Bernier, Yves Bertrand, Peter 
M Blaikie, L. Michael Blu- 
menstein, Jack B Boldman, 
Paul Boilard, Claude Boisolair, 
Claude Boivin, Kémi Bou­
chard Guy Boucher, Jean Paul 
Boucher, Michel Boulianne, 
Gilles Bourque, Yves Brunet, 
Yves Campeau, Marie-José 
Csntin. Maurice Cantin, Ar 
mand Carrier, Peter Charles 
Casey, Gino Castiglio, Claude 
Chamberland, Pierre C. Chim- 
berland, Benoit Champagne, 
Andrée Charbonneau, Denis 
Charelte, Monroe A. Charlap, 
François Guy Chevrette, Ray­
mond Chrétien, Bruce eleven, 
Charles W. Colby, Gisèle Cote, 
François Cousineau. A Peter 
F. Cumyn. Madeleine Cantin- 
Curayn, Michael Cytrynbaum, 
Pierre D’Amours, Guy Dan 
cosse. Michael Davis. P. Michel 
de Granpré, Pierre Y Delage, 
Claude de la Madeleine, Elai 
ne Demers. Claude Désaul- 
niers, Jean-Guy Desjardins, 
Claude Desmarais, Normand 
Désy, Germain Dion. Réal 
Dion. Luce M. Dionne.

DOMINGUE, René. DROLET, 
Michel, DUBE. Jean-Louis. DU­
BE, Serge, DU BUC, Pierre, 
DUFOUR. Marcel. DULIIDE, 
Pierre. DUMAS, Marcel Guv, 
DUPONT, Jacques. DUPRE, 
Guy, DUQUET, Elizabeth. DUS­
SAULT, Pierre, EUE, Jean An­
dré. FABIEN, Claude. F'ALAR- 
DEAU. André, FECTEAU, Ro­
nald, FLANZ, Leonard W., 
FLAVKLL. Michael. GAGNE. 
Kenneth, GAGNON, Jean-Paul, 
GAGNON, Marcel. GAGNON, 
Raymond, GARANT. Réal, 
GAUVIN. Jacques, GELINAS, 
Claude, GKNKST. Yvon, GIL­
BERT, Michel. GIRARD. Mi­
chelle, GLAZMAN, Bencien 
GOD1N. André, GOYER, Jac­
ques Valérien, GREGOIRE, De­
nis, GUILBAULT, Jean, GUIL 
BAULT, Pierre. GUIMOND, 
Claude. HABEL. Jacques. HA­
MILTON. Bruce C., HARDY,

Gaston, HARVEY, Marianne, 
HETU, Michel, HOGUE, Pier 
re, JACOBY, Daniel, JODOIN, 
Robert, KARP1SHKA, Roman, 
LACHAPELLE, Jacques, LAL 
LIER, Marthe, LAMARRE, Mi­
chel, l^ANGEVIN, Pierre, LAN­
GLOIS, Gilles. LARIV1ERE, 
André, LAROUCHE, Angers, 
LASSONDE. Gabriel, I.ASSON- 
DE, Michel, LAURENDEAU, 
Marc, LAVOIE, Jean-Marie, 
LAWSON, Ray, LECLERC, Mi­
chel C„ LKGAUI.T, Jean, LE- 
MAY, Guy, LEMIEUX, Robert, 
LESAGE, Paul, LETOURNEAU 
Mario LEVASSEUR, J. Ghis- 
lain, LORIOT, François, LU- 
TERMAN, Sevmour, MAND- 
Z1A, William J., MARANDA, 
J. Hubert.

Marceau. Micheline Cler­
mont-, Marceau, Robert Marc, 
Marquis, Jacques, Martin. Gé- 
rald A . Mass, Israël. Mathvs, 
François, Matthews, Philip R , 
McNeill, Duncan. Ménard, Ser­
ge, Mendelsohn, Maxwell, Mer­
cier, Jacques, Meunier, Jac­
ques, Miller, Irwin, Miller, 
Jack R., Mochon, Jacques, Mol 
leur, Ed. Claude, Monette, Ro­
ger Guy, Montel, Philippe, Mo- 
rency, Jean-Marie. Morin, Clau­
de, Morin, Louis, Morisset, Ro­
bert, Nadeau, Claude, Nadeau, 
Jean, Nesbitt. A. R Deane. 
O'Brien. David P. O’Connor, 
John, Oliver. Joseph, Orbach, 
Ervin, Ouellet, René, Paquet, 
Raymond, Patrnaude, Gilles, 
Payette. Maurice, Pedneault, 
Roger, Plaute. Jean - Claude] 
Pope. John O W., Pothier, 
Claude, Poulin. Gilles, Quesnel, 
Guy, Renaud. André. Renaud, 
François, Richter. Simon. Rioux 
Marc. Rip, Jerry, Rivest. Jean- 
Claude, Robert, J. Paul, Roger, 
Jean, Rolland, André, Rous­
seau, Jeannine. Roy, Léonce E.. 
Foy. E. Louis. Rov. Louise. 
Sahourin, Pierre, St-Pierre, 
Giles, Savard, Jean, Schneider, 
Bernard K.. Selinger, Stanley 
Y.. Sheehan. J. Michael, Smith. 
Eric. Suttq, Jean-Pierre, Sylves. 
tre, André. Tarasofsky. Joseph, 
Tardi. Paul, Townsend. Paul. 
Tremblay, Jean Yves Trem­
blay. Serge. Trépanier. Jean. 
Trudeau. André. Trudeau, 
Claude. Trudeau, Gilles, Tur- 
hide, Manon R . Turmel, Eugè­
ne. Vaillancourt. Jean-Pierre, 
Vallièros. Roger. Valois, Marc. 
Vanasse, Paul. Vanasse. Yves, 
Vennat. Michel. Verreault, Rav- 
monde. Vézina, Paul, Wex, Sa­
muel. Woloshen, Jacob, Zadra, 
Normand R.

i il seul (‘onri lie leur dauloniolMle sur
5 sail se ju

OTTAWA — Une forte pro­
portion d'automobilistes ca­
nadiens ignorent un grand 
nombre des règles essentielles 
du code de l’autoroute et 
seulement un sur cinq sau 
comment sc protéger en cas 
de collision.

Quatre conducteurs sur cinq 
au Canada croient que le gou 
vernement fédéral devrait im 
poser des normes de sécurité 
dank la conception et la fabri­
cation dos automobiles

Près de quatre cinquièmes 
voudraient que, d'office, on 
munisse les voitures de dispo­
sitifs de sécurité, sans toute­
fois en majorer le prix. Ils 
sont plutôt disposés à en sa­
crifier l’apparence ou certai­
nes commodités

Telles sont le» grandes li­
gnes des conclusions tirées du 
sondage d'un échantillon de 
conducteurs canadiens fait par 
le service des recherches de 
la société Radio-Canada à l’oc­
casion de l'émission télevisee 
“Etes-vous bon conducteur 7” 
qui a été diffusée dernière­
ment par les réseaux français 
el anglais.

Conclusions

Le directeur de la recher­
che à Radio-Canada, M. Arthur

oléger en e
Laird, a déclaré : “Ce n'est 
certes pas au moyen d'un 
questionnaire qu'on peut dé­
terminer quel est au juste le 
comportement des conducteurs 
sur la route, mats il ressort 
île celte enquête des conclu­
sions très évidentes. Bien des 
conducteurs au Canada n en 
connaissent pas autant qu'ils 
ne le croient sur les dangers 
de la route et c'est peut-être 
la une cause accesssoire de 
certains accidents de la rou­
te".

Voici quelques conclusions 
du sondage :

— Dans l'hypothèse où deux 
automobiles roulent en sens 
inverse, à une distance et à 
des vitesses données, pas 
moins de 70 pour cent des con­
ducteurs croient, à tort, que 
les automobiles peuvent frei­
ner asset têt pour éviter la 
collision

— A la question portant sur 
la façon de s’y prendre pour 
s'engager sur une autoroute, 
près des trois quarts des con­
ducteurs sondés ont donné la 
mauvaise réponse, et seule­
ment -1 p.c. ont répondu cor­
rectement à toutes les ques­
tions visant la conduite sur 
une autoroute.

— Les jeunes automobilis-

is (l'accidenl
tes de moins de 25 ans sem­
blent mieux connaître le code 
de l’autoroute que leurs aines 
et ceux qui ont une assez bon­
ne formation. mieux que ceux 
qui sont moins instruits.

— Par contre, environ 90 
pour cent des conducteurs 
semblent comprendre qu’il ne 
faut pas prendre le volant 
quand on a absorbé des mé­
dicaments ou consommé des 
boissons alcooliques, et envi­
ron la même proportion est 
consciente de la plupart des 
dangers qu’il y a à conduire 
avec des enfants dans la voi­
ture.

Inspection

— Trois conducteurs sur 
cinq préconisent l’inspection 
annuelle des voitures, même 
neuves. Quatre sur cinq pré­
féreraient un code de la route 
uniforme dans toutes les pro­
vinces.

Les trois quarts croient 
qu’on devrait imposer des 
cours de conduite avant d'ac­
corder le permis aux débu­
tants. et les trois cinquièmes 
pensent qu'à partir de 65 ans 
il faudrait imposer une visite 
medicale et un examen de 
conduite à chaque renouvelle- 
ment de permis.

BOURSE DE TORONTO

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

Acer#Acm*
Aetna
A Pitch 
Am Larder 2000 23
Am Mol y 
Ang Puvn 
Ang UD 
An&fl 
Area 
Armor#
A Arc 
Argo**
Aunor Bank•no 
Bank field 
Bask#
B D<*U 
Beicher 
Betblm 
8< Bay 
BLBralorne 
Brunswk

Cam
Ventes Haut Bas Fer. Net

MINES
5200 15’ j 15

SCO 35 35
700 120 i?0

700 164 160 164
21300 20 j 20 20
.................  22 23

73 72

15
120

Valeur*
Wîieo 
Willroy 
Windfall Win-Eid Wr H«rg 
Yk Bear 
Yukon c 
Zenmac

Ventes Haut
22600 45

205 150 
1300 31

SOC 24 
200
200 246 

5300 125 
7550 38

Bas
43 

150 
31 
23 

120 246 
116 37' a

cü:

ISO
31
23

120
246
’.20
381900 195 190 190 + 5 Zuiapa 4000 20* 20* 20*24000 86 80 86 + 5 HUILES ET PETROLES

1500 10* 10'» 10* AM Pox 1000 18 18 1$13000 154 140 154 + 6 Aimine* 675 395 395 39513800 25 74 24 — 1 Am Leduc 5700 23 22 22*64040 36 33 35 + I Anchor 500 11 112800 34 i 34 Asa mer» 2150 365 355 355100 310 310 310 + 10 Banff 2975 $13* n 13*900 98 98 98 — 1 Calxvrt 2500 35 35 355500 15 15 15 — 1 CS Pete 3966 238 230 23018500 15 12'/» 12* —2* C Ex Cas 1700 370 360 365Z500 20 19 20 C Gridoil 300 400 400 400
1600 45 45 45 C Homestd 450 240 240 2402250 715 705 715 + 10 C L i Pe«e 60 23* 23* 23 *10500 13* 13 13 — «ré Cdn Sup O 960 $19* 19* 19*1400 100 100 100
200 285 285 285 +2
508 $137% 13V« la»/* +Bounty Ex T153 19 V;i 19* 19'

Bunk H 60950 37 33 35Cam Mine 2500 28 2? PCamflo 5175 375 365 vr,
Camp Chib 9650 915 825 mC Tung 600 155C Faraday 100 350 350 ISO
C Jamlesn 3400 140 135 140C Kaely 13000 9 9 9Cn Lnert 12000 21 20 ré 21C Malart z750 10 10 10Candore 3000 13 13 13Canfer 2100 75 70 75Cantre 
Captain 
Cassiar 
Cent Pat 
Chester 
Chib-K 
Chib M 
Chimo 
Chrom 
Coch Will 
Coin Lake 
Comb Met 
Coniagas 
Conigo 
Con-Key 
C Shaw

2500 16'd 16<4 16’/*-
4500 18 17* 18
1000 $!S</4 15* 15'ré1400 182 180 182 + 27400 23* 23 23 + «ré

16000 17 17 17
Z100 63 63 63
Z325 99 93 99
1100 205 203 205
700 420 420 420 — 51800 37 37 37 —1«ré2500 24 ; 24'à 24|.£j

1500 63 63 63 +217700 17 16 17 + f
8000 12 12

38900 42 40
Cons Brew ?5O0 20V3 20

3000 16', j 15' ? 15'a + ’ t
60550 107 100 102 - 2700 285 280 280 ~ 5
11820 435 42,5 425 — 57300 245 242 245 — 3Z400 80 80 80
3000 19 ’’8’ 7 18'* — 17265 24) 235 241 + 8

32000 20 18* 18* —i1*100 740 740 740 + 58700 85 75 83 + 6
3567 145 143 145 + 21500 13* 13 13 —ZlOO 37 37
1100 75 74

750 $13'* 13*4 13ft f 
2700 30 29 30 +2

~ * i;
17

14000 18
1000 17

37
75

17'î
17

2100 26 26 26
25800 77 75 75 — 2

1000 19 19 19 + 1
1827 $63 61* 61* — *100 $50* 50* 50* —2*

13000 18 17 18
5481 55 53 53 — 214500 * . • *3000 14 12* 13 w 1 '

500 170 170 170 + 42100 045 835 840 — 5
39500 21 18 >8 — 2480 415 415 415 + 106500 14 13* 13* + *46413 159 137 155 + 109200 40 37 40 + 2325 115 117 112 -12408 $13* 13* 13* — 'ré

C Callinan 
C Hall 
C Marben 
C Mogul 
C Morisn 
C Mosher 
Cor Nichof 
C P ambler 
C Red PCnn wnc.t
Coprccrp 
Coo Fields 
Cop Man 
Coulee 
Cowich 
Craigmt 
Csfland 
Daerg 
D‘Aragon 
Deer Horn 
D'Elda 
Delhi Pac 
Denison 
Dome 
Donal 
Dunralne 
Dunra rt 
Duvan 
East Mai 
East Sull 
F West 
F Mar 
Frncoeur 
Frobe*
Gene*
Gnt Masct 
Giant Yk 
Glacier 
Gionn Exp 
Goldray 
Goldrm 
Gortdrm 
Gradore 
Granlsla 
Granduc 
Green Pnt 
Gulch 
Gulf L 
Gunnar 
Hastings 
Headway 
Heath 
High-BI 
HolHnger 
huds Bay 
Hydra Ex 
Int Bibts 1 
Irish Cop 
Iron Bay 
Iso 
Java 
Jelax 
Joliet 
Jonsm Joutet 
Jowsey
Kem Koti* 2900 425 415 425
Ker Ad -----
Kelly Dtd 
K Anac Kid Copar 
Kirk Min 
Kirk Twns 
L Duf 
Lakehead 
L Osu 
L Shore 
La Luz 
Langls.
Lat Am 
Leitch 
LI Lae 
Lorado 
Louvi 
Macassa 
Macdon 
MacLeod 
Madsen 
Man Bar 
Manok MS 
Marchant 
Marcon Martin 
Mattgml 
Maybrun 
Me Intyre 
Me Adam 
McWat Ment 
Merrill 
Meta
Metal Min 
Midrim 
Min-Ore

12 + 2
41 Yj +1’+
20

Cent Del 
Chief tan D 
C East Cr 
C West P 
Dev-Pal Dome Peta
Dynamic 
Fargo French Pt 
Gr Plains 
Int Helium 
M»dcon 
Mill City 
N Davies 
N America 
NC Oils 
Numac 
Numac wt 
Permo 
Petrol 
Place G 
Prairie Oil 
Prov G 
Ranger 
Scurry Rn 
Spooner 
StanweU 
Triad Oil 
Union Oil 
U Canso 
w Decaita 
Wilshire

3000 8* 8* 9*2000 15 15 157.16 74 74 74
121163 48 61 65 $600 240 240 240

1100 41* 41 41 + 1
4765 590 580 590 +10300 375 370 370 fm. 5
4640 36* 36 36* ‘ré3000 10 10 10 ! »4000 11* 11* 11«.ré1175 218 215 218 2
5400 225 224 275 + 5
7000 24 20 22 *20000 8* 8* 8*
315 800 800 80n + 5
350 $24* 23* 235 i %740 $78 773ré 78

3606 21 20* 21 + «ré3100 118 115 116 4
5100 31* 31 31

200 240 236 240
200 157 157 157 + l

40'<i 44 — 269100 48
39010 70

4040 36
13000 18

67
34

700 1 00 100 100 700 76 79 76

+ 1 
— I 
+ 1

+ 511780 $11% 11' * 11H + 11 
2100 48 47 47 —2

17332 235 US 235 +5
6600 51 50 51 +2
2000 11 10W 10'*— <4
1000 14 14 14

11410 $117* 11'* 1186 + V*
7000 43 42 43 +1
1000 15 15 IS
410 250 250 250

1550 $23*i 23'* 2386 + 14
Z400 43 43 43

12000 12 11 11',*
200 500 500 500 +5
802 192 180 180 —10

10 123 123 123
3240 38 37 38 + Vt

300 230 220 220
Z200 37 37 37

500 78 78
4300 169 163

z20 17 17
500 10

78
17
10

+ 2 
— 3
— 1

600 182 180 180 — 5
4700 8 7 7 + '1
3000 56 55 55 —2
1000 $15H 15*4 \SH — 
5750 18 18 18+1

930 SIOOV4 100 IOOV4 4- 'ré 
1000 84 84

42 
75 99 
13

3329 150 145 150 +2
6500 43'.» 43 43»* + V*

600 42
37900 81

500 99
11000 13

84
42
81
99
13

1
+ ê
+ 3

4028 8'* 8’ » -
Moneta 2000 84 84 — 6Mt Wright 7000 37 37 37 + 1Mufti-Mi 9102 240 238 240Nat Expl 5000 15 14 14 — 1
New Ath 500 23 23 23New Bid 3000 5* 5* 5*New Cal Z100 47 47 47Nconex w 1950 292 286 290 — 1
N Goldvue 3500 7 6’ré 7 + *
N Harrt 3000 11 11 11
N Hovco 4325 315 300 310N Kelore 5600 12 10* 11
Nlund 11125 19 18 18*N Myla 11400 25 22* 25 +2*
N Que Ragl 100 515 515 515 —10
N Sen 18600 36 33 33-2New Taku 2500 50 47 47
Nick Rim 1700 14* 14' » 14*Nisto 10W10 2$' i 22 7?'ré— 1

Abitibi 
Ack lands 
Alta Gas T 
Alta Gas w 
Algo Cent 
Aigoma St 
Alcan 
Alcan pr 
Alumin pr 
Alumin 2p 
Anthes A 
Anthes C p 
Argus B pr 
Argus C pr 
Asbestos 
Atl Sugar 
Ati Sug A 
Bank Mti 
Bank N S 
Bartaco 
Bathurst 
Balhrs! A 
Bathrst w 
Beatty 
Bell Phn» 
Bow Valy 
Bow Vly pr 
Bow'VIy w 
Br Am Bnk 
BA Oil 
BC Forest 
BC F rest p 
B C Pack A BC Sugar 
BC Phone BCPh 1956 
Bruck A 
Bruck B 
Burns Fds 
CAE Ind Calgary P 
Calvert 3le 
Can Briad 
Can Cem p 
CD Sugar 
Can Iron 
Can Malt 
C Packrs A 
C Packrs B 
Can Perm 
C Safway p 
Cdn Brew 
CB Alum A 
CB Al A w 
CB Al B w 
Cdn Can A 
C Curtiss 
C Dredge 
C Found pr 
CGE pr 
CG Invest 
C Goldale 
C Hydro 
C Imp Bnk 
C Ind Gas 
C Ind Gas p 
C»L
C Marconi 
CPR 
CPR pr C Petrofln 
C Refract 
Cdn Tira 
Cdn Tire A 
C Utilities 
C Util 414 p 
C Vickers 
CWN Gas 
CWN S'* D 
C Westing 
Chat-Gai 
Chemcell Chrysler 
Cialrtone 
Comlnco 

CSavings 
C Savings Computr 
Columbia 
Columbi p 
Con Bldg 
Con Bldg p 
Con Bldg w 
Con Paper 
Cons Gas 
Con Gas B 
Corby vt 
Corby B 
Coronatn 
Corontn 2o 
Cosmos 
Crain R L 
Crush Inti 
Cygnus A

1280 $10'
1300 680 
Z300 66
2285 155 
H00 205 

150 $15 
6600 395 
216 310 
l5 375 

625 SU*
6000 242 
2500 57
6100 200 
2500 16
8700 32

140 330 
400 163 
600 39

3744 27
2300 59

25200 217 
5900 435 

102SO 274 
1650 165 
I07S $30 * 29 ;
5300 90 
1000 31
1270 229 

525 $30'
1PC0 28?

150 330 
200 565

INDUSTRIELS
1630 $10* 1044 10*
200 $5* 5* 5' •

2367 $3244 j2’* 328* -
450 825 820 825
905 $11* 11 Vj 11*

1835 $28* 28 28* +
8148 $37* 36* 367* +.

180 $42* 41* 42* +

j 10*
675

66
153205

IS
*-•
3»0
375

? 11*239
57 

16619
30

330
163

36
26
58 

200 
430 
265 
163

31 
224 

2 30V 
282 
330 
565

10*675 — S
66 

155 
205 

15
360 — 5
310
9»
11* + 'A 

242 + 1
57 

199
}9 
31 

330 
163 39 
26 
56 

214 
430 
268 
193 
30* + 1 
90
31 + 1

225 - 5
30* + ' ; 

28? - 1 
330 +10
565 -35

Mont Loce 
Moor*
Moore A 
Morse A 
Morse pr 
Murphy 
Mrpby Pr 
Nt Contain 
Nat Groc p 
Nia Wire B 
Noranda 
Nor Ctl G 
Nor Ctl G p 
NS L P 
Ocean Cm 
Ogilvie 
Oshawa A 
Overland 
Pac Pete 
Peel Elder 
Pembina 
Pow Corn 
Price Bros 
QN Gas 
Rnk O A 
Revenue p 
Romfield 
Ronald Fd 
Rothman 
Royal Bnk 
Salada 
Sayvette 
Scot Mis pr 
Scythes 
Seaway H 
Secur Cap 
Selkirk A 
Shell Can 
Shell Inv p 
Shell Inv w 
Shoo Save 
Shopper Ct 
Silverwd A 
Simpsons 
Simpson S 
SKD MFG 
Slater Stl

500 816* 16* 16*— * 
3113 $85» 14 84 - *

:5 $4080 4080 4080
775 $20’ » 20* 20* + * 

SO $53 S3 53 + *
400 $8 8 8 - >/»
300 $27 ; 27V, 27* + * 
100 $6* 6>4 644
Z10 $27 27 27
300 $24 4 23 24* + ’4

3018 $53* 53* 53*—* 
7285 $13* 13 13'«— «•

200 $27 27 27
100 $11* 11* 11*— * 
17S $19 19 19
140 $14* 14* 14*

1285 $25 24* 247.
Z5 $6* 6* 4*

460 $1144 11* 11*
100 $16 16 16 — *
100 $9+ 6* 9*
415 $12 11* 1»*— '%

4610 $ 1SV» 14* IS — V»
2450 $13* 13* 13*

11525 $5 5 S — *
z5 $21 21 21

2800 140 125 135 -IS100 $11* 11* 11* _ * 
800 $28' « 28 28* - ' » 

1403 $73* 72* 73* + * 
2550 HI 10* 11 +

100 375 375 375
100 $17* 17* 17*

AyU par le* présente» donné f Avis eet par le» prêtent*» donné 
nue le contrat de rente en date du que le contrat de vente en date du ?0 juin mi à ! A BANQUE TORON- ! 27 juin 1*6. à LA BANQUE TORON- 
TO-DO MINTON de toutes dettes, j TO-DOMINION de toutes dette», 

futures payables à j présentes nu futres. payables à 
• - • 1 Dore lingerie Mf*. Co. Inc. a été

enrcxislré au bureau d’enregistre­
ment de la division d'enregistre­
ment de Montréal le 5e jour de juil­
let 1986. «ious le nuniém 1923514. 
Daté le sixième iour de Juillet 196$ 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

présentes — ------------ . -
Fleet Textile, l td. * été enreri.tre 
au bureau d’enregistrement de la 
division d'enregistrement de Monr- 
réal le 5e jour de Juillet 1%S, sou* 
le numéro 1923512.
Daté le sixième jour de Juillet 194W» 

| LA BANQUE TORONTO-DOMINION

Avis est par les présentes donné 
que le contrat en date du 8 Juillet 
196K par lequel Lillimar Scarves Inc. 
a transporté el cédé toutes ses 
dettes de livre présentes et futures 
a la Banque de Montreal. .» titre 
de garantie, a été enregistré au 
bureau de la Division d’enregistre­
ment de Montréal le 11 Juillet, 1966 
sous le numéro 1924891.
BANQUE DE MONTREAL, 
le 12 juillet 1966.

AVIS

CANADA
. Province de Québec 

120 400 2 400 400 *+400 : District de Montréal 
300 385 365 385 - 5 ‘
200 $7* 7* 7'% +

1148 $21'ré 21'ré 21'ré
125 $27* 27’» 27’ré — 'ré

1850 705 700 705 +5
400 $14* 14 14*+ *
400 365 365 365 
304 $15* 15* 15* + *

31 31* + *
16'ré 17'-4
7* 7*

IJ’ré 12* + *
17* 17* ‘ ’

2641 $31* 
829 $16'4 
200 $7*

1605 $12* 
100 $17*+ 1

3
Slater a wt 100 660 660 660 -25

+ Sogemine z5 $11'ré 11»ré 11*
7 Somville p Z10 $49 49 49

*— Southern 500 $35* 35 35* +
Stafford 100 410 410 410 + 51 ST Radio Z5 $24 24 24

-15 
+ 3

950 $20 
300 $43*

1115 $28 
40 $95 

600 $49*
1035 $12*
2503 $24*

495 $29*
151 $20* 20* 

1530 $58'/» 58 
705 $69 68*
200 145 145
360 $29 * 29* 
100 $59* 59 
200 $12* 12 
Z 30 $11 10*

7168 $51* 50* 
150 $15* 15* 
200 $19'ré “ 
100 $10

1320 $32 
500 $20 
100 $52' ?

1000 $17'/»
25 $36*

215 $64 
30 $85 

Z 75 $21*
100 $11 
145 $14*
100 $9*

19 
10 
65
31*
20 
52*

20
43* + * 
28 +
95 + 1
49*
12* - 'ré 
24* + * 
29* + V» 
20*
58*- *
6834 — ', 

145 + 5
29*
59* + * 
12 - * 
11
51 >ré + * 
15* + 1 
19'ré + *
10

Steel Can 
Sfeinbg A 
Suptest od 
Tarnblyn 
Texaco 
Thorn N P 
Tor Dm Bk 
Tor Iron W 
Tor Star p 
Towers 
Traders A 
Trader A p 
Transair 
Tr Can PL 
Tr Can PI p 
TrCanP W 
Trans Mt 
Trans PPL 
Turnbull 
UNAS Inv 
Un Carbid 
U Gass 
U Coro B

3161 $22* 77 7 22*
Z75 $24 23 24
100 $1» 19 19 + 'A
z2 $25 25 25
45 $59* 59* 59* — *

475 $17 
276 $62 

2385 $29* 
Zl5 $58 
500 25

1865 $10* 
100 $25 

7025 $6'/4
1052 $34 
990 $48 

2535 960 
3260 $16*

17 17 + *
61* 61* — l» 
29'ré 29'ré 
58 58
25 25 —3
lO'ré 10*
25 25 — V»
5* 6 + *

34 34
47* 47* + * 

955 960 -20
16* 16* + */4

100 $9* 9* 9’
410 400 395 395 ~ S
100 $17* 17* 17* 4- * 

1255 $25* 25 25 + ’»
19067 $11* 11* 11*— * 4 

500 $12* 12'ré 12* + *

COUR SUPERIEURE
No 715-18B

Avis est par les présentes donné 
que le contrat daté du 6 Juillet 
1966, en vertu duquel Baron Chrom# 
Co Ltd., a transféré et assigné 
toutes ses dette* figurant dan» le» 
livres, actuelles et futures, à Gene­
ral Factors Ltd . par mesure de sé­
curité a été enregistré à la Division 
d’enregistrement de Montréal. Que­
bec. le 12 Juillet 1966, sous le nu­
méro 1925191.

AVIS

Avis est, par les présente» donné, 
DAME GERMAINE GOLLET ! qu’un rontrat pass* I* in Juin
V» A OrkKT v«A«onAr4» nnntlCO pn VPr,U 'lnnUf*1 tout#» le»BARON, menagere, ptP^USP < dettes existantes et futures dues à 
commune en biens de AIpnnn- naoust Tobacco inc. ont été ven- 
se Baron, domiciliée et rési- dues * la Banque de Commerce Ca- 

- ■ nadienne Impériale, a été enregis­
tré le 11 Juillet 1966, au Bureau 
denreglslremem pour la Division

U Sections 700 $5 S S
Versafd 110 410 410 410
Versatile 150 $22 22 22
Vie G Tr 495 $15*i 15'ré fil
Wainwr 1500 190 190 190

65
32
20 + * . 
52* - * 

17* 17'ré 
36 * 36* + *
64 64 + V»
85 85 + 'ré
21* 21*
11 H + * 
14* 14* — * 
9* 9*

200 527* 27* 27* + * 
100 160 160 160
100 $14 14 14

• 50 $25* 25* 25* — * 
Z135 $21* 20* 21 

490 $23 23 23
1690 $19 19 19
1350 $84 84 84
Z10 $84 84 84
400 $11* 11* 11'* 
z5 $92 92 92

6485 $6* 6* 6*
z50 $21 '’2 21 Va 21'/»
120 915 900 915 +10
720 890 890 890
z20 $12* 12* 12'ré 
400 57 57 57 -1
344 425 420 420 -25
ISO $16* 16'ré 16'ré 
25 $47 47 47

100 $58* 58* 58*-* 
100 $5'ré 5* 5'ré— *
250 $24 24 24
960 $62* 61* 62* + * 

2339 $13* 13 13 — *
400 $11* 11V% 11'ré 
590 $18 17* 17* + *
575 $6* 6* 6*

1796 $64 63 63 - *
550 $8* 8* 8*
130 $11* 11* 11*
150 $15* 15* 15* + * 
990 $17* 17 17* + *

6475 $16 15*
50 $35 35
25 $81 81

100 $17* 17*
1150 $19 18*~ — 20

Walk GW 2360 $30 * 30* 30* — 'ré
Weldwod 100 $9* 9* 9* + *
Well Fin A 800 $5* 5 5 — *
Well Fin B 100 375 375 375
Wburne 500 120 120 120
West Ind 2000 260 255 255
Westc'st 2810 $27* 27 27* + *
Westeel zSO $23* 23* 23'/a
W Pacific 150 $18* 18* 18*
Weston A 275 $19 19 19 — *
Weston B 318 $21* 21* 21*— *
Wstn 4*p 50 $89 89 89 — *
Wstn 6pr Z5 $104'2 104Va 104*
West Awt 186 975 975 975 —15
Woodwd A 925 $24* 24* 24*
Zellers 400 $25 24* 25
Zenith 400 210 210 210 — I

VIREMENT TOTAL : 2.520,000

MARCHE ETRANGER

riant au 3704 rue St Hubert 
rians les cité et district rie 
Montréal

Demanrieresse
VS

GILLES BISSONETTE A 
VIAU PELLETIER (ROSE 
CONSTRUCTION), présente­
ment de lieux inconnus.

Défendeurs
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné aux défendeurs 

GILLES BISSONETTE & VIAU 
PELLETIER (ROSE CONSTRUC­
TION) de comparaitre d'ici un 
mois.
Montréal, le 13 juillet 19fi6 

Wilfrid BRODEUR 
Député-Prntonot a ire 

Mes Lafontaine, Lajeunesse 
& Duranleau.

4 est, rue Notre-Dame 
Montréal, Oué.

Inv Svn A 500 $11* 11* 11 2*
Place 700 240 225 MO + 10
Provo Ga» 500 270 270 7/0 +9
Spooner *100 $95 95 95
Agnico 700 190 185 185
Bralorne 400 300 300 300
Cochwili 200 48 470 480 + 5
First M 40 55 445 450 +25
Gunnar 200 255 2 40 255 +15
Kerr Add - 300 $12* 12* 12* + «ré
Kam Kotia 100 475 475 475 4 25
Langls 500 52 52 52 + 1
Multi M 10000 260 260 260
Opemiske 700 $11 10* 11 + H
Siscoe 800 350 340 350 +5
Silverfld 11Q 350 340 350 + 10
Un Keno 4Wi 525 520 520 -15

Indice Dow Jones
Ouv. Haut Bai P»rm. Diff. 

30 Ind 888 47 896 65 883 74 889.36 +1.56 
20 Cf#r 230 19 232 26 r? 27 231 ?4 +1.20 
15 Utli 135.12 1 35 84 134 09 135.03 -0.21 
65 Stk» 312.21 314.88 310.61 312.79 +0 73

INDICES à MONTREAL

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 715836

JANIN CONSTRUCTION 
LTEE, corporation légalement 
constituée en vertu des lois 
de la Province de Québec, 
ayant son siège social à 
7085 Côtc-dçs-Neige», Mont­
réal,

Demanderesse
vs

RAYMOND INTERNATIO­
NAL COMPANY LIMITED, 
Corporation incorporée en 
vertu des lois du Canada, 
ayant son siège social à Union- 
ville en Ontario, Province 
d’Ontario, Canada,

Défenderesse 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné à la défende­

resse RAYMOND INTERNATIO­
NAL COMPANY LIMITED de 
comparaitre d ici un mois. 
Montréal, 14ém« jour de juillet 
1966

Raoul CREVIER, 
Déput é-Protonntaire 

I.ETTE, COUSINEAU A BIRON, 
Avocats,
60 ouest, rue St-Jacque»,

Nor A cm» 
Norbrau 
Norlex Norpax 
Norld 
Norlax 
Norpax 
N Coldslm 
N Rank 
N Rock 
North Exp 
Northgat 
Obaaka 
O'brt-n 
Opemska 
Orchan

1500 12 12 12
750 148 145 145 +1- --

Cygnus 
Dale-R pr 
Distl Stag 
D Bridge 
D Electro 
Dofasco 
Dorn Glass 
D Glass pr 
Dom Lime 
Dosco 
Dom Store 
Dom tar 
Dupont 
Fairbnk M 
D Textile 
Falcon 
Fam Play 
Fed Farm 
Fed Grain 
F leetw'd 
Ford Coda 
FPE Pion

15* — * 
35
81 + *
17*
18*

Z?5 $20 20 20
800 $22* 72' » 22* + '4
100 $12* 12* 12*- ’ré
545 $14'ré 14* 14'ré
130 $43 43 43 + *
>63 $9* 9* 9',ré— 'ré

1875 $40* 40 * 40*-’ré 
Z.50 $14 14 14
Z50 $14 14 14
100 $12 12 12 - *
200 $5* 5* 5* — *
150 $21»/» 21' » 21*
Z20 100 100 100
Z50 390 390 390
300 35 35 35 - J
135 $38'ré 38'ré 38'ré - * 
615 $16 15* 15* - *

10 $101 101 101
134 $18' » I8e4 18* + «ré
z20 $18* 18* 18*
600 180 1 80 180
100 400 400 400 -50
Z5 $11* 11* 11*
25 $29 29 29 — *

990 $16* 16* 16'ré
806 420 405 420
Z 49 $7'ré 7 7'ré
Z25 $9'ré 9 «ré 9*

1175 $33 32«ré 33 + 1
600 $20* 20'/» 20*
150 $17* 17* 17*—*
869 $23* 23* 23* - «ré

1051 $15* 15* 15* + *
100 $15»ré 15* 15* — 1
100 225 225 225
200 $10'ré 10'ré 10'ré

3570 $20'/» 20* 20* - * I
2485 $17* 17* 17*

45ln Uut Tba «5co »pa
161.67 142.06 118.63 153.92 H6.38 i . , .
161 59 141.84 118.59 153 82 H6 67 j Montreal.

PROCUREURS DE LA DEMAN­
DERESSE

Vend.
Jeudi
S pas 162.03 143.34 119.11 154.28 116.90
•V pas, (CONGE)
'966 haut 171.39 158.41 132.91 164,02 1 29.44
1966 bas 158.55 137.19 118.63 150.91 115.58
1965 ht 174.05 161.78 138.56 166.93 147.43
1965 b» 151.81 143.06 118.03 147.25 112.39

INDICES à
m ut om null* ma.o

Vend. 162.29 183 64 97 77 104.07 154 64
Jeudi 162 21 186.12 97 57 104 32 154 60
S. pas. 162.91 172 05 95.23 104.74 154 86
M pas. 163.23 172 47 90 70 103.49 154.74
A pas 159 89 162 28 74.27 97 39 150.23
1966 ht 175.50 184.53 96.23 117,34 165.81
1966 bas 159.49 1 58.58 84.15 1 00.49 1 50.96 soumissions DOllT la Construction i tCA1MaIlttj.N LtEilWVTULI r 1-
16S5 ht 171.32 1S7.W «7 « m 73 1S7.S3 soumis, ions pour la cousiruciion J.IQTÇ p( SOUTH SHORE CA-
ms b„ ms, ,50 8, 73.2, ,2.38 1 47.2, j 6’ THOLIC HIGH, situées Boule-

INDICES à NEW YORK ^

DEMANDE DE SOUMISSION PUBLIQUE
AVIS AUX ENTREPRENEURS

La Commission scolaire de |
Fort Chambly recevra, jusqu'à | 
cinq (5) heures de l'après-midi

iis&j-vxlxjs .x-ssa.-arawf

“gistrem
Montréal .tous le numéro 1324860. 
.Montréal, 1* Q., 13 Juillet 1966. 

BANQUE DE COMMERCE 
CANADIENNE IMPERIALE 

par M.A. McCallum, gérant

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 11,560 Ex-Parte

JARDINS LAVAL l.TEE, cor- 
poration légalement incorpo­
rée avant sa principale place 
d'affaires dans le district d» 
Montréal,

Requérant»
VS

M. JIMMY MAGLIULO, autre­
fois demeurant au 416 de 1a 
Blême avenue à Chomedey, 
Ville de Laval, et présente­
ment de lieux inconnus.

Intimé
AVIS

PAR ORDRE DE LA COUR 
Avis est donné à M. Jimmy 

Magliulo, intimé, selon un juge­
ment de la Cour supérieure de 
Montréal dans le dossier 11.560 
ex-parle, en date du 13 juillet 
1966, que l'avis rie 60 jours tel 
que requis par les articles 1040a 
et suivants du Code civil rie la 
p.ovince rie Québec a été riépo- 
sé au bureau du prolonotaire. 
Ledit avis de 60 jours concerne 
un emplacement ayant front sur 
la Blême Avenue, en 1a Cité de 
Chomedey, connu comme étant 
le lot (82-284) des plan et livre 
de renvoi officiel de la Paroisse 
de St-Martin. Avec bâtisse des­
sus érigée portant le numéro 
civique 416 de ladite Blième 
Avenue.

Selon cet avis si vous ne re­
médiez pas en dedans de 60 
jours de la dale du dernier des 
avis au défaut décrit dans ledit 
avis ci-haut mentionné, JAR­
DINS LAVAL LTEE, deviendra 
propriétaire de la propriété im­
mobilière décrite ci-haut. 
Montréal. le 13 juillet 1966.

PIERRE ROCH 
Député-ProtonnUir»

Me» Louis & Berger 
159 ouest, rue Craig,
Montréal
Avocats de la requérant*

LA COMMISSION SCOLAIRE 
RÉGIONALE DE CHAMBLY

Demande de soumissions 
pour

L'addition de bâtiments aux

Vendredi 
Jeudi 
1966 ht 
1966 bs 
1965 ht 
1965 b»

301 n
467.0 
466 8 
537.9 
457.6
523.3
451.4

Ifrt
175.2
175.2 
213.9 
169.1 
194.5
149.3

,SU| 8.81k. Bourgogne et du Richelieu ct tier'aj.nsi que pour les divers 
!5?? 320 8 fes avenues Charles-Boyor et de racCOrdements et Passerelles re- 

Salaberry.150.8 320.8
170.5 369.7 , 
146 0 313.7 
178.2 358.5
162.6 308.0

qms.

pians, nevis, i re-trésorier

138 $43 3'4 43* 43* — «ré
7125 $7* 7* 7«ré
1835 $33*ré 33 «ré 33’ré —«ré
2229 $97 96* 97

375 $27 27 27 + «ré
700 210 200 200 -10
Z75 $7* 7* 7*
50 $30 30 30 — «ré

AVIS DE CESSION GENERALE
Avis est par les présentes donné 

que le contrat de vente en date du 
30 Juin 1966 à Cameron Factors Ltd. 
de toutes-dettes, présentes ou futu­
res. payables à Clearview Paper 
Products Co. Reg'd. a été enregis­
tré au bureau de la Division d’enre­
gistrement de Montréal le 5 Juillet 
1966 sous le numéro 1923545.

se procurer les 
formules de soumission, etc., le 
mercredi 20, le jeudi 21 et le 
vendredi 22 juillet 1966, au Bu

de la Commission

7500 18* 17 17*—1i* FPE Pn pr 90 $67 67 67 + 1
430g0fl 15* 13* 14 —« 2l Fraser 115 $26’ » 26 <4 26'ré - «ré

1000 17 17 17 + 1 Frai man 100 455 455 455 4- iO
7500 18* 17 17* —11* Gen Baker 1500 $8 8 8

500 97 97 97 — 2 OMC Z78 $90 90 90
2000 32* 32 32* G St! Ware 125 $10* 10* 10* + *
7203 28 28 28 Grab Ind 100 $11 n 11
4900 51 51 — 4 GL Paper 575 $28* 28 «ré 28'.ré — *
1550 615 605 615 + 5 GL Power t 76 $27 27 27
4500 13* 13 13 - j Gt W Life 110 $65* 65* 65*

300 132 130 132 Greyhnd 3085 $17* 17«ré 17* + «ré

4vis est par le* présentes donné 
que le contrat de vente en date du 
10 Juin 1966. à LA BANQl'K TO- 

40$i51 150 150 — 'j KONTO-nOMIMON de tonies det-
460 $16* 16* 16*— 'ré I tes. présentes nu futures, payables a 

Dnipro Construction Co. Ltd. a été 
enregistré au bureau d’enregistre­
ment de la division d’enregistrement 
de Monrteal. le 5e jour de Juillet 
1966, sous le numéro 1921513.
Daté le sixième jour de juillet 1966 
LA BANQl'E TORONTO-DOMINION

3895 $11 10* 10* +
600 345 335 345 ré- 5

Guar Trst 
Hnd Chm A

Avis est par les présentes donné

Ostsko 1000 40* 40* 40' a + * Hardee 100 64 64 64 + 2
Pamour 1200 172 171 171 — 4 Hard Carp Z5 $46* 46* 46*
Param 52500 16 14* 15 Hard Crp A 30 $44 44 44 + *
Patino 691 $12' 12 12’ré + «ré Hawker S 767 440 430 435
Pfttû 100 520 520 520 +10 Hawker pr Z20 $88 88 88
Pax Int 7400 29 28 28 Hayes Stl 550 $11* 11* 11*
Pce Expl 6035 25 24 24 Hind Dauc 72 $59* 59* 59*
Peerless 6500 14 13 Horne Pit 300 270 260 270
Pick Crow 500 19 19 10 Home A 2040 $194» 19* 19*
Pine Point 465 $63 63 63 Home B 5520 $21* 21 21'4 + *
Placer 502 $24 24 34* + * Huron Erl 725 $10* 10* 10’ré
Pore Pay 500 11* 11* 11*+ V» Husky Oil 8467 $13* 13* 13*
Preston 1595 $15J-é 15* IS* 4- * Husky A pr 25 $50 50 50 — *
Probe M 5500 30 28 30+2 Husky B pr 75 $49' * 49 49 — 1
Purdex 5500 12 11* 12 + * Husky C pr 100 $56 56 56 — i
Pyramid 4630 $1 Hi im 11* Husky D W 1800 610 600 600 + 20
Q Man 24300 27 24 27+4 H Bay Co 725 $16’4 16«ré 16'ré
Q Matta 100300 51 47 50 MB Oil Gas 904 $18* 18' 2 18V» - *
Qua Sturg 7200 33 33 33 Imp Life 72 $190 190 190
Quemont 510 $11 11 1) Imp Oil 4?3« $55* 54* 55* + *
Quonto 1000 7 } j Imp Tob ISO $14* 14* 14*
Radiore ifoo 71 67 67 - $ Ind Accept 1200 $21 20* 20* - *
Ray rock 2300 140 135 135 — 9 tnglis 1800 $10-* 9* 10* + '»
Rio Aldom 433* $27* 26* 27 + * Inland Gas 1600 $9 8* 8*
Rio 5 80 Pr 200 $98* 98 n -i* Inland G p 79 $17* 17 17
Rio Alg c 155 $15* 14* 15’ré + «* Inler-City 100 $18’/» 18* 18*
Rix Athab 1000 27 27 27-2 IMC 25 $77 77 77+2
Rckwn 15900 125 121 m — 2 Int Nickel 1710 Stf'ré 97* 98* + '«
Roman 4245 $16 15‘ré 15'ré - * Int Util 456 $2I'4 28* 28'ré — *ROWS'». Cn 2000 9* 9 9 - 1 Int Util pr 335 $30' » 30* 30* + «n
Ryanor 8000 20 17 20+3 Intpr Pipe 955 $78’» 78* 78* — *
Salem 1X500 25 24 24 — * Intpr Steel 1410 $7* 7* 7'ré
San Ant 1000 15 14 15 — 1 Inv Grp A 1075 $11* 11* 11 «ré — '.ré
Satellite 4000 19 11* 18*— * James Stl 424 $7* 7* 7*
Sherritt 3401 535 525 525 Jefferson 2109 $31* 31 31
Sigma 100 535 535 535 +10 Jeffersn w 955 $22* 22'ré 22* + * 1
Sif Eureka 310 141 141 141 + 1 Jockey C 450 460 460 460
S'lvrfWa 600 310 310 310 Kelly D A 500 490 490 490 -5
S 148121 49 42* 44 — 1 l. abaft 446 $17* 17«/| 17*— «ré
Sil M filer 600 17 17 17 Lafarge 300 $10* 10 10* + * I
SH Stand 1500 no 1)0 no — 5 LOnf Cem 2000 460 455 455
SKcoe 900 310 295 295 - 5 LOC w 12400 42 40 42 +1Stanrck 1275 210 J06 206 —4 Laura Sec 200 $14* 14* 14'ré - * i
Steep R 2050 500 585 585 - 5 Lau Fin 1025 $6* 6* 6’ » + »%
Sud C 12000 21 26* 28 + 1 Lau F 7.00 SO $25 25 25
Sullivan 500 565 565 565 — S Lau Fn 140 z25 $17* 17* 17*
Sun Ex 14.500 11* ' 11* Lau F l 25 150 $15* 15* 15'ré
Teck Corp 332 515 51* 5)5 - 5 Levy A pr rt5 $10«4 10* 10*
Territory 4000 16 15 15 Levy B pr z25 $20* 20* 20*
Texmont 5500 85 •1 «1 - 2 Lite invest 100 $6* 634 6*
Texore 22850 47 41 4) — 5 Lob Co A 1119 $10* 10* >0* - «ré
Tomblll 900 n$ 110 115 + 8 Lob Co B 1100 $10* 10* 10* — V»
Tor mont 4000 n 10* Lob Co pr 160 $43* 43«ré 43* + «ré
Trtbag 4700 129 124 127 — 1 Lob G B pr ■' $30 30 30
Trtn Chib 5500 u 10* 10*— * Loeb V, 375 $14* 14* 14* + *Tundra 500 60 60 60 Maclern A 200 $23 23 23 + 1
U Asbestos 265 310 310 310 — 5 MB Ltd 2191 $26* 26'» 26* —*
U Buffed 11700 68 66 67 Magna El 6455 $5'/» 190 5* — v»
Un Cmstk 5000 14* 14 14 — 1 M U Card Z25 $21* 21 «ré 21V*
Un Keno 400 510 500 500 -10 Manoir In 100 165 65 165 $
Un Macfie ' 20 20 20 -t- 2 M Lt Mills 58? $17* 17* 17*
l/td Pore '875 14 14 14 — * Mess-Fer 3566 $36* 36* 4-
Upp Can 1100 168 166 166—4 Milt Brick 500 360 355 lAfl » )f)Urban 1567-' 16 1 '■ IA 1 * Molson A 7270 $18* ' . 11*Vespar 1200C 44 41 41 — 2 Molson B (50 *19' ; 19* 19*Wasmac 500 127 120 127 + 7 Von Food 200 S* ' r A* 6* -ré La
W Beaver 1000 13 ' 13 — 1 Montex 900 460 460 4AP —West Min# 510 560 565 — 5 Monte» pr 400 $13* 11* llûM _ i.
Whlta Star 1000 34 34 34 Montex w 22S 3)0 310 3i0 i

dios Ltd., a transporté et cédé tou­
tes ses dettes de livre présentes 
et futures à la Banque de Montréal, 
à titre de garantie a été enregis­
tré au bureau de la Division d’en­
registrement de Montréal le 1| juil­
let. 1966. sous le numéro 1924892. 
BANQUE DE MONTREAL, 
le 12 Juillet 1966.

acoompagnce d'un cautionne­
ment de soumission (bid bond) 
équivalant à dix pour cent 
(10%) du montant total de la 
soumission et valide pour une 
période de quatre-vingt-dix (90) 
jours. Ce cautionnement devra 
garantir au client qu'un caution- 

%vis est par le» présentes donné i noment de fidèle exécution du 
que I, rnntrat ,n «laie Ou 8 Juillet ; contrat (performance bond)

pour ,50% du montant sera émis
1966, par lequel Marquesa Fashions 
inc., a transporté et cédé toutes 
ses dettes de livre présentes et 
futures a la Banque de Montréal, à 
titre de garantie, a été enregistré 
au bureau de la Division d’enre­
gistrement de Montréal le 11 juillet 
1966. sous le numéro I9:!4893 
BANQUE DF. MONTREAL, 
le J2 juillet 1966.

seront reçues par ce dernier, au
reau des architectes Bédard, j ^oisir.
Charbonneau, Laforejt, de 9h. j ^w iwi j!30 rT/fTjf 8 d 
du matin à 5h. du soir, moyen-: Carti r I)as’D],J 
nant un dépôt de cent dollars iukk f r « i,8
($100 00), en monnaie légale ou ^‘Tancée) P
par chèque certifié à l'ordre de fa
Bédard. Charbonneau, Laforest, l'artréiiinn Ho «’our
Architectes. Adresse : 1551, rue Irs C^rH Fil," n ^
de Montamlle, Saint Bruno-de- south Shore câtholu^Hioh 8|l 
Téin-t6r53 2468CrChéreS) Québcc’ '''^ boulevard cSré-Poirier et 
1 line copie complète des docii.j&X

monts sera déposée pour consul- vprs raccordementsPet nassere * 
tat.on au bureau de L Associa- r
rèal 4%œ“pCeUdi0?adLv,0«ni'il enV^0PPe de soumission
Montréal Téléphone :MSl 1 une” corne fomolè?!

Toute soumission devra être ;^X et devTdÆfon 
faite conformement aux dispose ainsi nu» »inn Va. h a2380 tr'ïrtZ C0,!d?r I -andeqSUedCeinsqo^isTones3 aS* bu" 

2380, sur la formule officielle ; pgan l’archilppt»» \topp p!nnfourme oar les archi.ec,es e, ^ Mars IB^ ou^sf rue SherbS

Le, suite 370, Montréal, moyen­
nant un dépôt de cautionnement 
de cent dollars ($100,00) par 
chèque visé (accepté) et ce. à 
partir de mardi le 19 juillet 1968 
a 3:00 heures de l’après-midi, 
lequel dépôt sera intégralement 
remis aux soumissionnaires lors­
que les plans et devis seront rap­
portés au bureau de l'architecte 
en bon état après l'ouverture 
des soumissions,

Les entrepreneurs qui se se­
ront procuré

LOI SUR LA FAILLITE
Avis aux Créanciers

Dans Paffaire de la faillite de 1 dresse............ .. . ..cv,,,.
MAURICE JUMEL, professeur. Toute soumission qui ne sera_________' pL V..J.JV. VI 1
faisant affaires sous les raisons 
sociales “Ecole de comptabilité 
et de secrétariat juridique du

par cette compagnie au nom de 
l'entrepreneur general s’il ob-
tient le contrat. rom prncure une COpie coni.

Tout soumissionnaire qui ne plc|P des plans et devis et qui
aUsm',rriénôt ^nfisTé*10" Vel" ne ««"«iront pas de soimission 

ra son dépôt confisque. verront leur chèque confisqué
JnLSOiYmS?,0nS d'’',r"nt «'re Par la Commission scolaire 
scellées et adressées a la Corn-Igionale de Chamblv
blvS,2T25™ erded,ea i ^ chaque en-
Crié “ri»5'chamhlv ,v h"gnF’ ,r«Pre"«"r devra être accompa- 
( ite de Chambly. (Verchèresi, gnee d'un chèque visé (accepté)
Hr»*c»C' le mm1" SOCMKsmv 1 ,é<,uiv®lar" a «<>'/ d" montant 

mot SOUMISSION. • total de cette même soumission.
pas faite suivant la' formulé t naïf d^'fTamblÿ ne'^nsldérer» 

fourme par le bureau des archi- que les soumissions qui respecte- 
teçtc» ne sera pas acceptée. j ront intégralement '?ï„ ’ !.! Québec e, ÜËcoïe de coHmptab,“ ' La Co^TsioT scdaTrc ne I cCe^ ^fc nïmon^ri'fri^i0* 

4 ,+ w lite de I Etat du Quebec;’ à .V, s’engage à accepter ni la plus . de de soumrtsioni d d 
h <+basse, ni aucune des soumis.; Si* ZmSS'.ie...............

Les soumissionnaires sont in-
de,Rapides, PJ, ^ " I ÆM^re d.domicilie à 225 Michaud. Laval- sions reçues

AVIS* est par les présentes vités à assister à l'ouverture des août lOfifi a
suAdi‘ d.<lbit«“r « soumissions qui «e fera au cours séances situé à 1330

Com- Poirier en la Ci?é dë' jaqüLtfait cession le 12 juillet 1966 
La première assemblée des 
créanciers sera tenue le 8 août 
1966 à 10'45 a.m. au bureau du 
Séquestre officiel, Nouveau Pa 
lais de justice, Montréal. 
Montréal, ce 13 juillet 1966. 

Samuel DRUKER, C.A. 
Syndic

Groffrion & Druker,
510 houl. St Laurent,

1 Montréal, P.Q. Tel,: 288-2144

mission scolaire de Fort Cham­
bly, le mercredi 10 août 1966, à 
huit (8) heures du soir, en la 
salle de l’école Jacques-de-Cham 
bly, 2125, rue de la Bourgogne, 
Cité de Chambly (Vcrehères) 
Québec.

I^s architectes,
Bédard, Charbonneau, Laforest 

Saint-Bruno
Le 14 juillet 1966.

„ --- —------ — Jaques-
> artier, a 8 00 p.m. (heure avan­
cée).

La Commission scolaire régio­
nale de Chambly ne s'engage à 
accepter ni la plus basse ni la 
plus haute, ni aucune des sou­
missions reçues.

Le secrétaire-trésorier 
ANDRE CHARTIER 

Donne à Jacques-Cartier,
Ce 13 juillet 1966.

B2C
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L’univers féminin

t4'

Papa fait le petif dejeuner, Dominique a cueilli le» 
fleur» «A jasper. Cotton Creek),

Le plus ieune campeuse, 
huit mois, i

c'est Nathalie ei le a dix

Conseils pratiques
• Renseignez-vous lorsque vous arrivez dans une petite vil 

le pour un soir, des emplacements des piscines publiques. 

Faitee seulement deux repas per jour : on peut s'ali­
menter très bien en campisme. On n'y mange pas que 

dee sandwiches. Profitez des spécialités de la place, fruit» 

de mer, viendes, ou légumes.

• SI vous accumulez du lavage, arrêtez-vous devant une 

buenderette. En une heur# tout sera terminé. Placez le» 
vêtement» dans des sacs de plastique en indiquant sur 

chaque sac : chemisiers, socquettes, lainages, etc. Place» 

ensuite ces sacs dans des poches de coton. Vous éviterai 
plus facilement l'humidité. Ayez de longues bottes de 

caoutchouc pour toute la famille ainsi que de conforta­

bles vêtements de pluie. On peut toujours excursionner, 
même s'il pleut.

• En somme il faut se dire qu'un voyage-campisme se pré­

pare comme tout autre voyage. Autrement on risque le 
désappointement, surtout avec des enfants qui ne sup­

portent pas trop bien des horaires chambardés.

Les mots croisés du "DEVOIR"
1 23456789 10 11 12

n3 nnmrnnnrr
4 Linr* s»
snm—

7 m
TTXDrunro

wr-fin

>*□
HORIZONTALEMENT

1 -qui viennent trop lot
2— Elle provient d’un doute
3— Arrosions de liquide
4— Nul n’est censé l’ignorer 

— General inversé — Epo­
que

*—Has»rd — Au-dessus de* 
vagues

g Minerai d'or de Califor­
nie — En Baume

7— Se durcir Rois des oi­
seaux

8— Engage dans ses rangs 
Lettre grecque

9— lie de Mediterranée 
Amène le conditionnel

U)—.Sotte — Evite de se pi 
quer lé doigt

11 —A l'audace de Parties 
rie meuble

12—Mesure le poids Abré­
viation

VERTICALEMENT

1— Lttlea même quand eues 
sont a l'index — Fleuie 
renverse

2— Déterminée — Petite baie
3— Actions déniant turbu­

lent
4— Partie molle — Carnet de 

notes
5— Foyer — Allait au hasard
6— Fleuve d'Espagne — qui^ 

ne, fait rien
7— Oui sert — Grande ville

d'Afrique du Nord

8— Fin d une province — Fi 
dèle ami de l'homme -- 
Partie dure

9— Chevalier mystérieux 
Règlement

10— Reunis — Période parfois 
très longue

11— Reportes a plus lard
12— Volonté — Sans maladie

Solution d’hier
Horiiontalemeot :

1 ESCADRILLE
2 NERVEUSE UDF
3 TRIANGLES UR
4 KESITUA RS
5- EN TIEN SEMI
6- PIC EUDISTES
7 KS - ARSENIC
8 - EST - DO TE 
H NIECE AINEES

H) AMI DONG 
Il N EN 1 ES NAINE 
12-NEREIDES
Verticalement

i—ENTREPRENANT 
3—SERENISS1ME
3— CRIS TEINT
4- AVAIT
ô—DENTIER - EDEN
6— RUGUEl SE — OSE
7— ISLANDE AN 
K LEE INDIGNE 
9—SESSION Al

10- Et) ETC — ID
11- DORME TERNE
12- PERSISTES - F.S

(ARM! DE VACANCES

TOUT sur le CAMPISME FAMILIAL

Pourquoi et comment 
camper f

Si vous aimez de dépayse 
ment, le plein air. les voyages, 
vous aimerez camper. A noire 
avis, il n'y a rien de tel pour 
les enfants. Généralement ils 
aiment le changement et c'est 
une excellente façon de les 
retrouver après une année fé 
brile Ils vous verront vivre 
détendus et les travaux fait» 
en commun vous rapproche 
ront les uns des autres

Camper ce n est pas partir a 
1 aventure avec des raisins 
secs et un sac-à-dos. puis s'ar 
réter le soir en plein champ 
pour dormir, plus ou moins 
confortablement, entre une va 
ehe et un taureau Visez à 
cire confortables Madame, ap­
portez votre chaise longue 
C'est encombrant, mais pour 
la lecture ou la détente, c'est 
irremplaçable. Si vous avez un 
mois ou plus de vacances, 
pourquoi ne pas faire un grand 
voyage - Nous sommes ailes 
jqsquà Victoria en Colombie 
canadienne l'an dernier cl 
nous avons garde un merveil­
leux souvenir rie ce périple 
Avec trois semaines vous pou 
vez vous rendre à Banff, au 
Lac Louise et à .lasper

Vous avez de jeunes en 
rants Ce n esl pas un empe 
chôment : les nôtres étaient 
âgés de dix-huit mois et trois 
ans et demi. Il suffit de se mu­
nir d'une poussette pour visï 
ter les villes traversées et d'un 
lit-parc pliant dont les côtés 
sont en mailles de nylon, si 
votre jeune enfant ne peut en­
core utiliser un sac de cou 
chage Pour les bébés, les lits 
d autos et les petits lits de 
toile vendus dans certains éta 
bliesements. font l’affaire. Ne 
craignez rien : les enfants sont 
merveilleux en campisme. D'a 
bord vous pouvez les laisser se 
salir à leur guise. Ils ne re 
doutent pas, comme dans un 
restaurant, les gaffes faites en 
mangeant. Tout les intéresse 
S'ils sont jeunes, faites-leur 
decorer l'emplacement ou ra 
masser des feuilles que vous 
identifierez. S'ils sont plus 
vieux, laissez-les se documen­
ter sur les regions que vous 
visitez et sur les habitants 
Dans les Rocheuses, par exem

LIMONADE

ASEPTA
EMBELLIT
m ficlat «a tstot

Afrêmbl* •« «ow»

POUR BIEN DIGERER
Bcyjwas
UNE EAU Of SANTE 

A1CAUNE « PETULANTE 
OUI FACIÜTÉ.LE 

TRAJET DIGESTIF 
ET LEUMINATIOR

En twit* economiQu* d* I» «acnert 
pour fair* tf omt*» « eau mtdicinai*

IN VENTE DAN» TOUTE» 
LIS »HAftMACIE»

par Michele SUNTON JEAN

Kaut-il ou ne taut-ii pas camper ? Voila peut- 
eTre en ce debut de vacances l'objet de I angoisse qui 
s empare d'un grand nombre de budgets à travers la 
province 11 y a ceux qui disent Le campisme c'est 
bon pour les scouts, les aventuriers, les bohèmes ' 
et ces autres qui affirment avec autant d'assurance : 
' C’est merveilleux extraordinaire !" Où est la ven­
te ?

pie faites-leur découvrir le 
nom des monts, l'altitude, etc.

Si vous achetez une tente 
française, prenez-en une don! 
les chambres intérieures sont 
vis-à-vis. T'est plus utile qu'u 
ne chambre unique Vous au­
rez au centre un espace ser­
vant en cas de pluie et tout le 
monde ne dormira pas dans la 
même pièce.

Comment preparer
un voyage ?

Vous deiez 1res bien savoir 
ou vous irez. 11 est pratique 
d'etre membre d un club au 
tomobile. Vous aurez droit à 
quelques dépannages gratuits, 
des bureaux de renseigne­
ments dans toutes les villes, un 
excellent service de voyage 
qui pourra vous fournir une 
brochure sur les endroits de 
campisme au Canada et aux 
Etats-Unis de même qu'un iti­
néraire détaille de tout voyage 
que vous rompiez entrepren­
dre Les -ervices touristiques 
des grandes compagnies d es 
sence préparent aussi gratuite 
ment sur cartes routières de 
tels itinéraires indiquant les 
routes les plus rapides et les 
plus pittoresques. Ecrivez aux 
bureaux touristiques des pro 
vinces ou des Etats que vous 
voulez visiter et aux Chambres 
de commerce des endroits où 
vous comptez séjourner en in 
diquant que vous camperez. On 
vous fera parvenir une abon 
dante documentation sur les 
terrains, les plages, les choses 
a voir. etc. Les brochures con­
cernant le campisme indiquent 
généralement toutes les com 
modités que vous y trouverez : 
douches eau chaude, salles de 
lavages, terrain de jeux, salle 
de bain, épicerie, glace, nom 
bre de sites et prix de loca 
tion de ceux-ci. Si vous faites 
un grand voyage avec de jeu­
nes enfants, il est à notre avis 
préférable de coucher dans un 
motel lorsqu’on s’arrête pour 
un soir seulement, surtout si 
vous avez une tente dont l’ins­
tallation est assez longue. Vous 
pourrez ainsi partir plus rapi 
dement le matin et avoir plus 
de temps à votre disposition 
une fois parvenus à destina 
tion. Il est important de partir 
tôt le matin. Partez par exem

Mesdames, attention : d droits 
égaux, responsabilités égales

s

VICTORIA Si les femmes 
doivent continuer à demander 
des droits égaux, elles accep 
terom les responsabilités qui 
vont de pair, tant sur le plan 
professionnel que familial, a 
déclaré la présidente de la 
Fédération internationale des 

roupements de femmes d'af- 
àires et diplômées d'universi 

tés.
Lady Barbara Littlewood 

prenail la parole devant les de 
léguées canadiennes réunies 
en congrès à Victoria

En Angleterre, a t elle dit, 
lorsqu'un couple marié ob­
tient une separation légale, le 
mari peut obtenir une pen­
sion alimentaire de sa femme, 
s'il esl incapable de travail­
ler

Devant la reaction de son 
auditoire féminin d'environ 
700 congressistes, la conféren­
cière a précisé que celle si 
luation est normale et logique 
puisque les droits égaux sup 
posent les mêmes responsabiij 
lés.

Ladv Littlewood. de Guild­
ford, dans le comté de Surrey 
en Angleterre, esl avocate, et 
suit mari et son fils sont égale 
ment juristes

La fédération internationale 
dont elle assume la présiden­
ce. compte des membres dans 
.'14 pav-, et Iravaille encore

pour que les femmes de cer­
tains pays obtiennent des droits 
politiques et possibilités d a 
vancement sur un même pied 
d'égalité que les hommes

"En Inde, une femme est pre­
mier ministre, et en Angleter­
re, nous avons une femme ju­
ge de la Cour Suprême, .l’at­
tends le jour où la nomination 
a un poste important pour une 
femme ne constituera pas un 
événement inusité”, de com­
menter Lady Littlewood.

Où est la liberté 
de presse!

EUGENE, Ore. —Une jour­
naliste étudiante de l'universi­
té d'Oregon condamnée à $300 
d'amende pour outrage au tri­
bunal parce qu'elle refuse de 
révéler se» sources au sujet 
d'un article sur l'emploi de la 
marijuana à l'université d'Ore 
gon, a demandé de subir un 
autre procès.

Mlle Annette Buchanan, 
agee de 20 ans, de Seattle, • 
interviewé sept étudiants en 
relations avec la marijuana 
pour un article dans le "Daily 
Emerald", journal du campus. 
Elle refuse de révéler les 
noms de ces sept étudiants, 
malgré un ordre de la Cour.

a5*

VENEZ VISITER NOTRE SALLE DE MONTRE

f

pie a jepl heure*, vous pourrez 
ainsi avaler une certaine quan 
tité de milles avant le déjeu­
ner et vous arrêter vers trois 
heures trente l apres midi. 
Vous éviterez ainsi la cohue de 
six heures et vous aurez un ex 
cellent choix de terrains ou de 
motels si vous repartez le len­
demain.

Si vous reservez., ne le fai­
tes pas pour toute la duree de 
votre séjour, car si vous êtes 
déçus vous ne pourrez plus 
changer d'endroit sans qu'il 
vous en coûte quelque chose. 
Réservez pour quelques jours 
en spécifiant que vous demeu­
rerez plus longtemps si l'en­
droit vous plait. Décidez a l’a­
vance de votre itinéraire quoti­
dien et du lieu ou vous arrê­
terez le soir ("est essentiel 
pour un voyage dans l'Ouest, 
pur exemple, car vous éviterez 
ainsi de parcourir plusieurs 
milles à la nuit tombante sans 
rien trouver. De plus, les en­
fants peuvent ainsi suivre sur 
la carte routière et juger des 
distances parcourues.

Traverser le Canada : 
est-ce possible f

Munis de ces conseils, apres 
quelques expériences, si vous 
aimez le campisme. prenez, la 
transeanadienne L’Ontario a 
des endroits magnifiques puur 
camper et le paysage y est très 
agréable. Pour traverser la 
prairie, armez-vous d'un peu 
de patience Le Manitoba 
et la Saskatchewan cultivent 
du blé : vous en serez ferme­
ment convaincus au bout de 
deux jours passes à traverser 
les champs de blé et a compter 
les élévateurs à grain ! Quand 
vous aurez fini d'expliquer a 
vos enfants la fabrication du 
pain et l'importance économi­
que du blé pour les habitants 
de ees provinces, donnez-leur 
des crayons à colorier et du 
papier et faites des concours 
de dessins. Un thermos de lait 
froid est aussi très apprécié

Si vous avez fait préparer 
le voyage par un club automo­
bile, vous aurez les noms des 
villages ou vous pourrez obte 
nir de l’essence. Aussi les 
noms de certains restaurants. 
Préférez ees restaurants à lin 
connu : si vous n'ètes pas sa

tisfaits. vous pourrez en aviser 
votre club. Il en va de mèm« 
pour les motels. Dans les res 
taurants, dites en commençant 
votre repas, que vous prenez 
le cafe au dessert ; autrement 
c'est la première chose qu'on 
vous apportera

En Alberta vous pourrez 
camper près de Calgary avant 
de prendre la route de Banff 
Le terrain de campisme prinei 
pal y est très populeux. Restez 
y le temps de visiter la ville et 
ses environs. Prenez la gondole 
gravissant en huit minutes le 
mont Sulphur. Baignez-vous 
dans les piscines d'eau chaude 
sulfureuse, puis filez vers le 
Lac Louise et Jasper où il y a 
de très beaux endroits pour 
dresser la tente. Le trajet Jas 
per-Vancouver est inoubliable 
Près de Vancouver vous aurez 
aussi des terrains bien amena 
ges, souvent dotés de piscine 
Nous avions choisi Cultus La 
ke, a 50 milles de la ville ei 
nous y avons passé une semai­
ne \ Vancouver, passez une 
journée au Stanley Park aver 
\ns enfants Faites les manger 
au parc et offrez vous ensuite 
un Imn restaurant Apres une 
telle journée et ce pique-nique 
ils seront angéliques pendant 
votre diner et grignoteront 
gratuitement quelques cubes 
de sucre 1

Prenez ensuite le traverser 
Horseshoe Bay (Vancouver! - 
Nanaimo. Vous pourrez cam­
per près de Victoria. On vous 
indiquera sur le traversier 
tous les noms des terrains et 
lout ce que vous pourrez visi­
ter à Victoria. Une fois instal 
lés prenez une journée de re 
pos, puis une autre journée a 
Victoria Visitez-y les “Under­
sea Gardens”, les enfants y 
verront des choses très inté­
ressantes. C'est loin, très loin, 
mais il faut oser !

Bien sûr, il y aura des im­
prévus. mais nous en avons 
eu très peu su cours de nos 
voyages Pour employer un 
mot-clé : il faut planifier Vous 
en rapporterez une bonne con 
dition physique, une grande 
détente psychologique des en 
fants enrichis d'une foule de 
connaissances et le désir de 
recommencer Les itinéraire^ 
sont illimités : cette année 
nous avons choisi la Caroline 
du Sud ' Et vous, ou irez-vous ?

Il n'y a pas de metier de femme en camping; un bon 
.ampeur doit être prêt à tout taire pour que regn# l'har­

monie . . familiale !

On dessine a Cultus Lake a 50 milles de Vancouve' un 
paysage tout neuf, tout neuf !

Conseils pratiques
Pour plut d'espace de rangement, retirai le banc errière 

de votre voiture et remplacet*ie par une charpente de 
boit recouverte d'une planche de contre-plaqué »ur la* 

quelle vous placerai un matela» de caoutchouc mouete- 
Cette formule est fortement è container avec da jeune* 
enfant» qui peuvent dormir et «'ébattre sur cette plate­

forme tandis que vous pouvei loger une pertie de votre 
équipement lourd dessous. N'oubliti pas une corde à 
linge et procuret-vous de petits crochets se fixant sur las 
ser de grands dégâts an campisme I

Partagai la travail et les loisirs. Je connais des expérien­
ces ratées parce que le mari, aussitât la repas terminé, 
partait è la pèche. Monsieur, vous pouvex préparer le 
déjeuner. Vos prouesse» culinaire» ne peuvent pas cau­

ser de grand» dégâts en camping !

Pour une première expérience, faites-vous accompagner 

de campeurs avertis, autrement vous ne camperei peut- 
être que deux fois dans votre vie . le première et la der­
nière! N'achetez pas trop vite. Vou» pouvez louer ou 

emprunter pour une fin de semaine, puis vous jugera».

Lai couture* 
chez soi

PETITES ANNONCES DU "DEVOIR''
844 3361

I fl» <3

I--------

9052 3«
Four les petites comme pour 

les grandes, les robes toutes 
simples sont encore les plus 
jolies.

Le patron imprime no 9002 
est offert puur les tailles 2. 4 
8 et 8 l.a grandeur « requiert 
llv verge de tissu d» 39 pou­
ce* de largeur

Ce patron est en tente au 
prix de $1.00 au Semce des 
Patrons. Le Devoir. 434 est, 
rue Notre Dame. Les comman­
des doivent être faites par 
écrit, très lisiblement avec 
mesures et numéro exacts, en 
ayant soin d’inclure un bon de 
poste.

AIDE DOMESTIQUE 
DISPONIBLE

< OM 11/ Mil s VOS l (HIV I I S 
nous netto$niu, maisons hiirraux. 
frufire». Demi ou Journée complète. 
S'adresser .4 Cooperative des Vèté- 
ran» RI 1 274* WO

A VENDRE

SOLDI-: D’ETE. Dior, Balmain, mo­
dèles originaux. Presque neuf. Neuf. 
Créations originales "robes’', biki­
ni».. t-handails. l a Hontiqae Fantas­
que. ?OT5 rue Cre«cent. 2SS 3655 

Il A-H
AUTO A VENDRE

Pour cause départ, fille déatrant 
vendre Falcon, Fut nia 64. '> portes, 
havd-top. *300 romptant, termes fa- 

Tel 525-2956 18 08

CHALETS A VENDRE

St-Jovite. iae Simon, rhalet suisse, 
bord de Iran, aver grand bah/on. 
joliment meublé, électricité, plom­
berie, etc., bateau avec moteur in 
rlus. sacrifié 83,995. propriétaire 
transféré Tri 461-9586 -nirr 
; p.m. et 10 p.m 19-Î-65

. I.ACUENAIK. uf mille» de Montréal. 
VV»0 Initial*1, balance .1 discuter 
Tél. 676 9967 ou 674-1770

COTTAGE A LOUER

Cottacê Ave< m pièces, système de 
rhauffaRe crntral. pouvant être em­
ployé comme maison de pension, 
maison de convalescence, maternel­
le. «te-. **itné 2110 nie U f llinftoit» 
pour visiter téléphoner 1 a 5 p.m. 
U F. 2 9363

DEMANDE D'EMPLOI

Sténotypiste i.*>« mots, dactylo, HA. 
rherrhe emploi les après-midi seu­
lement Tél.: 730 9671 IS-Ï -66 
Jeune fille française acre de 90 ans 
cherche un emploi d'fnztiiutrtre au 
niveau primaire quel que toit le 
lieu de travaii. titulaire d'un diplô­
me de ï années, elle a une scolarité 
de 13 années, elle a fait un staxr 
de .1 mois d’application pratique 
préparant directement a l'enseigne­
ment. veuillez adresser tonte offre 
a l’adresse suivante Mlle !,e Kè- 
gent. 11325, avenue Poutrlneourt. 
Montréal 12. 18-7-(>6

DEMENAGEMENT

ROISILI1 rit AN SPORT Dêména- 
gement loral et longue distance. 
Lmballag* et entreposage, 72S-
2421 l\n

DIVERS
KM’ m MM I . est ntc 1 âthertne 
tel 045 0401 Vente de liquida­
tion habit» en tervlene 820., chemi­
se» 82., Impermeable» >lt»., manteau» 
demi-saison 815., venons «port SU»., 
pantalon» 83. et M..W. On achète et 
vend de ta marchandise de faillite.

JNO
Collège Layola. (entre Bon-Secours 
443 est rue St-Paul, evposttton de 
peinturée par William Irmxtrong, de 
midi à 3h. p.m.: tes fins de semai­
ne comprises, ferme le lundi

IS-T-M j
PRE TS HYPOTHECAIR E f. 

tenons _ «% — Mtr propriété — , 
i RA. 0-4938 JNO 1

MAGASIN DEMANDE

Magasin demandé, avec sous-sol, 
JOOO pi. carrés, chauffé, pour manu- 

. tentionner fourniture» industrielles 
de petite rapacité, possédant toute* 

, conditions d'embarquement et de 
stationnement, secteur commercial 
central. Dominion Belting A Machi­
nery «n? St-Antoine Tél 066 
3*®* U-8-6»

TAILLEUR
Vous ave/ maigri on engraissé? Pat­
tes m ajuster vos vêtements, habit» 

■ 011 paletots, transformés en devant 
simple dernier it?]e.

DROLET TAILLEUR
— SPECULITR —

Habits et costumes sur mesure 
35î est. rue GC1ZOT

300-2533

TERRAINS A VENDRE

Domaine à St-Bruno
Ambiance de la campagne — Tous 
les service» — A 15 minutes de 
Montréal. Repondre è Case 117 le
Devoir j\o

MEDECINS

AVOCATS

INGENIEURS

Sont |>armi les heureux pro­
prietaires de résidence* au

LAC NOTRE DAME
< MILI.il Ot HIV* DANS UN 
DOMAINE ENTIEREMENT PRIVE 
SKI NAUTIOUE. PeCM» A LA 
TRUITE. SPORT* O HIVE*

Venez nous rendre visite 
dans les Laurentides : une 
heure de conduite de Mont 
réal

Autoroute des Ijiuren 
tides jusqu’à la sortie 
26 (St Sauveur), Morin 
Heights, Montfort, sui­
vez les enseignes indi 

uant 1-ac Notre Dame
IS-T-AS

VACANCES
Manni» d»* FalatoiM. Point#-au-Ptr. 
voisin tnanntr Richelieu panorama 
mer. Pension Gourmet*, piartnr 
pension, journée», semaine» 9eqi 
famille», groupe» Chalets, hotel, 
pltifleure place» libres . 665-01 on 

è-flMftK
VIEUX BIJOUX

Achetons vieux bijoux pour la *a- 
leur de l'or et du platine, ainsi 
que diamant* et pierre* précieuse». 

POMPONNETTF INC.,
258 cvt. St«*-t'athennr 

Tél.: 661 0208
MM M
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La ville d’Anjou a adjugé une émission de $1,504,000, à 6%, séries de 10 ans

potizis financiers
Lê cUrnièr* téanc» d« la 

««maint «ur la Bourta dt Lon­
dres reflétait encore tas in* 
certitudes entretenues au »u- 
jet des effets de la hausse, 
la veille, du taux d'escompte 
de la Banque d'Angleterre, a 
7°«. On appréhende ce qui ar­
rivera en novembre alors que 
le gouvernement anglais de­
vra abolir la surtaxe sur les 
importations britanniques.

-O-
Sur la Bourse de Montréal, 

les cours se sont comportes 
plutôt assez bien hier tandis 
que sur la Bourse de Toron­
to, ils étaient résistants.

O-
La Bourse de N.Y. était 

plutôt soutenue durant la 
dernière séance de la semaine 
et l'indice des industriels de 
DJ clôturait 1.56 point plus 
haut à 889.36 au regard d'une 
avance de 6.40 points la veil­
la à 887 80. Sait-on que son 
bas de l'année fut de 864 
atteint le 17 mai ?

-°.
Starrat Nickel Mines a été 

suspendue Hier per la Bour­
se de Toronto pour defaut de 
rencontrer les exigences de 
l'inscription. Ses actions sa 
vendaient 3Va cents.

-O-

On prévoit que la récolte de 
blé aux E. U. cette année excé­
dera les prévisions antérieures.

•O *
La proposition de la création 

d'une zone de libre échange 
"atlantique" pour l'aluminium 
canadien a été vivement com­
battue à la conférence récente 
tenue à Genève.

- O •

Green Point Mines Limited 
a notifié la Bourse Canadien­
ne que la compagnie a son op­
tion se rapportant à l'achat de 
10 daims miniers, non breve­
tés, situé dans le canton de 
l'ile Dieu, dans la région de 
Mattagami, dans l'est de l'A­
bitibi, dans le district de Qué­
bec, en vertu d'un accord avec 
M. K. Duggan, de Pierrefonds, 
P Q. vu que les levés géophy­
siques et géologiques complè­
tes sur lesdits daims n'ont pas 
indiqué de structures d'impor­
tance économique et la direc­
tion n'a pas recommandé l'exé- 
cption d'autres travaux sur 
lesdits daims.

O-

Le portefeuille de Matache- 
wan Canadian Gold Mines, au 
30 juin 1966, comprenant l'en­
caisse, les obligations, ainsi 
que les stocks mobiliers à leurs 
prix de l'offre, représentait 
une valeur de $1,153,608. Voici 
les stocks achetés au cours du 
mois de juin : 1,000 actions de 
Louvicourt Goldfield, $700.; 
2,000 actions de McWatters 
Gold, $875.; 2,000 actions de 
Norgold Minas, $430.; 100 ac­
tions de Pine Point Mines, $6,- 
632.50. La compagnie n'a pas 
vendu de valeurs mobilières au 
cours du mois dernier.

-0-

II a été ajouté è la liste des 
valeurs de la Bourse de Mont­
réal, è son ouverture le 14

juillet 1966, 200,000 actions
additionnelles de la classe

6", sans valeur nominale, 
tiles sont réservées pour fins 
d'émission, a la suite de l'ex­
ercice de "warrants" d'achat 
d'actions qui accompagnaient 
la vente et l'émission de bil­
lets fiduciaires, éH0'», compor­
tant gage collatéral, de la séria 
"AF".

- O-

Lors de la dernière assem­
blée de Lamontagne Limitée 
tenue la 30 juin 1966, les di­
recteurs de la compagnie ont 
déclaré un dividende trimes­
triel sur les actions partici­
pantes Classe "A". Ce dividen­
de sera de $0.10 por action 
participante Classe "A", et se­
ra payable le 29 juillet 1966 
aux détenteurs d'actions parti­
cipantes Classe "A" enregis­
trées dans les livres de la corn- 
pognie le ou avant le 12 juillet 
1966.

-O-

Le rendement moyen de 40 
obligations canadiennes, soit 
10 provinciales, 10 municipa­
les, 10 d'utilités publiques et 
10 industriels, était de 6.24 
p.c. à la fin du mois dernier vs 
6 p.c. le 31 décembre 1965 et 
5 62 p.c. le 30 juin 1965, se­
lon une compilation de Mc­
Leod, Young Weir * Co.

- O-

Kerr Addison rapporte des 
découvertes intéressantes d'u­
ranium sur sa propriété a 40 
milles au nord-ouest de Sud­
bury.

- O-

The Ontario Development 
Corporation, créée par le gou- 
vernemen t provincial, pour 
fournir des fonds aux affaires 
nouvelles ou en pleine expan­
sion, commencerait ses opéra­
tions à la fin d'août. A quand 
un même organime au Québec, 
car nous en avons grandement 
besoin, puisque la SGF n'aida 
pas aux commerces nouveaux 
ou périclitants.

• O-

Ford Motor Co vient de dé­
clarer un dividende de 60 cts 
l'action.

-O -

Husky Oil Canada Ltd s'at­
tendrait à voir ses recettes 
nettes monter de 27 p.c. envi­
ron cette année, soit approxi­
mativement à $6,500,000 ou 
l'équivalent de 80 cts l'action 
ordinaire contre 69 cts en 1965.

- O-

Endako Mines prévoit une 
augmentation de $1,000,000 
cette année dans son revenu, 
a la suite de la haussa de 
5 p.c. dans le prix du molyb­
dène. Il serait intéressant d'ob­
tenir une déclaration du prési­
dent d'Anglo-American Molyb­
denite Mining Corp., d'autant 
plus que son assemblée an­
nuelle a lieu aujourd'hui.

- O-

3 valeurs de Webb and 
Knapp Inc. viennet d'être 
rayées de la liste des valeurs 
de ('American Stock Exchange. 
Comme on sait, cette entrepri­
se fut grandement intéressée 
à la Place Ville-Marie.

commentaires sur

FUST^LlSrCIEPLE
$1,182,000 d’obligations de Charlesbourg 
offertes à 6%

l.a cité de Charlcshourg, comté de Chauveau, a vendu, ces 
jours-ci, à un syndicat forme de J. K. UtOamme Liée. La Corpo­
ration rie Prêts de Québec, Jacques Légarc & Oie Liée, Flondo 
Matteau Inc, Société de Placements Idée, Oscar Dube & Cie Inc., 
Ijt Banque Provinciale du Canada, Grenier, Ruel A- Cie Inc, 
Laurent & Veitlet Ine, è un prix de 93.34, $1,182,000 de titres 
à ec remboursables en séries en 10 ans. A ce compte, la muni­
cipalité obtient son argent à un loyer moyen net de 6 9748' .. 
L'emprunt comporte un solde de $1.045.00(1 à renouveler en 1976 
pour un terme additionnel de 30 ans. Datées du 1er juillet 1966, 
les nouvelles obligations échoient en séries du 1er juillet 1967 
au 1er juillet 1976 inclusivement. Elles ne sont pas rachelables 
par anticipation L'emprunt est contracté pour des travaux 
d'aqueduc, d’égouts, pour l’achat de terrain, de machinerie, pour 
des travaux su garage municipal, pour l’annexion de Terrasse 
Bon-Air pour l'hotel de ville. L’évaluation imposable de la cité, 
pour 1965, s'élevait a $48.201,925 le 31 décembre 1965, ia dette 
consolidée neite de la corporal ion sc chiffrait par $8.402.835 Ce 
chiffre ne saurait, comprendre les émissions suivantes : $60,643 27 
et $10,576 54 toutes datées du 1er janvier 1966 en vertu de la 
loi pour faciliter le financement de certains travaux municipaux.

Activités de S. Coorsh & Sons Ltd, 
dans notre province

S. Coorsh i Sons Ltd., l’un des plus importants fabricants 
de produits alimentaires à base de boeuf, a entrepris la distri­
bution de plusieurs produits alimentaires bien connus. De Bras­
sard Frères Liée de Chicoutimi, Coorsh vendra à l’avenir dans 
tout le Québec la série de crctons et de fromages de tête de 
marque ‘ Saguenav.” I^s tourtières "Toastmaster" de Canada 
Bread Co.. Ltd. de Toronto seront également distribuées au 
Québec par Coorsh. La nouvelle entente qui donne à Coorsh des 
droits exclusifs de distribution s’inscrit dans le cadre du pro­
gramme d'expansion è long terme de la compagnie. Coorsh, qui 
célèbre celle année son 50e anniversaire a des bureaux de vente 
partout au Canada et exporte ses produits aux Antilles et aux 
Etats-Unis.

En marge du comportement des Bourses 
de Montréal, Toronto et New York, durant 
la dernière séance de la semaine

La plupart des compartiments de valeurs se comportèrent 
favorablement, hier après midi, sur les Bourses de Montréal et 
Canadienne. La Corp. de Gaz Naturel de Québec et le Bell Tele­
phone accusaient de légers gains, de même que Seagrams. Salaria 
Foods et Massey Ferguson Chipman se distinguait parmi les 
mines spéculatives. La liste mobilière sur !a Bourse de Toronto 
« affermissait hier après midi sous la direction des industriels, 
tandis que les métaux usuels souffraient de prises de profits. 
Denison elait avili, mais Rio Algotn résistait On demandait, hier, 
sur le marche des obligations de New York 95’» vs une offre 
de 95 '» pour les obligations de B.C. Hydro A Power. Il s'agit 
d'une émission de $50.000,000, à 5-'Si%, lancée ces jours-ci. Un 
représentant de Merrill. Lynch, Pierce Fenner A Smith Inc. a 
rapporte une vente au plus haut prix. La Bourse de New York 
est demeurce irrégulièrement plus ferme, hier, mais le virement 
y paraissait modéré. Anaconda s’est distingué par une avance 
de plus de 1 point et I B,M. gagna plus de 5 points. I,es mines 
d’or étaient réactionnaires sur le marche minier de la Ville-Reine 
et Dome perdait plus de 2 points è 50V II était évident à Wall 
Street sur la dernière heure hier que les gains l'emportaient sur 
les pertes, mais les stocks ne paraissaient guère achalandés dans 
un sens ou dans l'autre. I,a majorité des titres de compagnies 
d'automobiles rencontrèrent du soutien hier sur la Bourse de 
New York, mats la lourdeur tardive de DuPont fut un facteur 
défavorable Les indires étaient divisés hier sur le marche de 
la Ville-Reine — 3 étant à la hausse et 3. à la baisse tandis 
que, sur la place Incale, elles aeriisèrent tous des avances. Il en 
fut de même des indices de Dow Jones, dont 3 sur 4 furent à 
la hausse à la clôture hier.

MARCEL CLEMENT

Fonds mutuels
Court fournit par

Francis l DUPONT £. ca.
430 awash Mut. Dorchestar

Ottre Dam.
AOanac Mutual Funds 7 87 3.Of
Ari<tre#e Eouify 3.78 3 58
All Canadian Com. 7 4) 8.12
AH Canadian Dtv. 9 50 10 41
Amartcan Growtn S 84 6.38
Associated investors ' f; Î 74
Beaub an Corp 39 32 47.70
Canada Growth Fund 5 94 '
Canada Security Fund 480 5.27
Canadian Gas $

Energy Fund Pfd. 16,00 1094
Canadian investment Fund 3 97 4.36
Canadian Trusted Inc Fund 4 75 5 19
Canafund Co Ltd. 51.46 54.03
Champion Mutual Fund

ot Canada 7 11 7 73
Collar tive Mutual Fund 4 17 6 65
Commonwealth tntl. 10 14 11.17
C. 1 Leverage 9 90 10 85
Corporate Invastori 5 64 4.11
Diversified Income Shares 

Ser "A* 144 1.40
Diversified income Shares 

Ser B' 5-8? 4 40
Dominion Compound Fund 4.37 4 75
Dominion Dividend Fund 3.30 3 59
Dynamic Fund 12 83 21 96
Dominion Equity Inv, Ltd. 5 88 6 ’2
Entaree 14.91 15.04
European Growth Fund 6 54 7.15
Federated Growth Fund 6 54 7,15
Federated Financial 4 67 5.10
Federated Growth 4.75 7.38
Fonds Collectiv 'A' 7.14 7.77
Fonds CoMectiv 'fl' 5.31 5 48
Foods Collectiv 'C' 8 35 9 98
Fonds Mutuel Adanac 2 82 3 08
The Fraser Fund Ltd. 10 94 10 99
Group Inc 4.04 4 42
Growth Equity Fund 5 37 5 87
Growth Oil È, Gas 11.98
Guardian Growth Fund 5 07 5 50
Investors Growth 9.33 10.14
Investors International Mtl 4 03 6 56
Investors Mutual of Cda 5 01 5.44
Fonds Desjardins 'A' 4 83
Fonds Desiardins 'B' 4.85
La Fonds P E P. 4 20 4.57
Mutual 8 1 F 5 48 5.73
Mo Is on M Fund 4.C4
Mutual Bond 8 37 8 75
Natural Resource* 551 6 02
Mutual Accum Fund 5.17 S 65
One William Slreet 14 78
Prêt et Revenue Mutuel 7.21 7 88
Provident Mutual Fund 6 17 6 65
Radlsson PI 4 59 5 04
Regent Fund Ltd, 8.51 9 30
Research Invest. Corp. 16.33 17.85
Savings invest Mtl of Cda 721 7 88
Exec Fd of Cda Ltd. 6 84 7 SO
Timed Investment Fund 6 48 6 97
United Accum Fund 9 50 10.38
Universal Svgs Eq Fd Ltd 5.24 5.74
Western Growth Fund Ltd 5.31 5 80
GIS Compound 8 42 9.20
CIS Income 4 04 4 42
Harvard Growth Fund 981 10.67

- EN ARGENT AMERICAIN
Affiliated Fund Inc. Com. 
American Business Shares 
Boston Fund Ltd.
BuMock Fund Ltd.
Dividend Shares 
Dreyfus Fund Inc,
Keystone Custodian S-l 
Keystone Custodian 5 4 
Keystone Custodian K-2 
Mass Invest. Trust 
Mass Invest. Gth Stks 
Putnam Growth Fund 
Television Slectronics 
Wellington Fund Inc.

8 8) 9 .53
4 ÛJ 4 36
9 43 10 31

15 09 16. 53
3. 62 3 9/

76 57 79 11
24 97 26 70

6 14 6 71
7 II 7. 77

16 34 17 86
11, 34 17 39
12 6.5 13 83
10 30 11 23
13. 88 15 13

Indices des Oblioafions 
à New York

Mrt lOin (Out I Mm lOty
Vendredi 75.2 S3.7 82 2 92 7 87 3
Jeudi 75 2 94.0 82.S 92.7 87.5
1966 ht 79.5 101.4 86.1 93 1 90 7
1966 tas 75.1 93.8 82.5 91,6 87,6
1965 ht 83.7 102.5 88.9 95.0 94.3
1965 bt 79.3 99 9 86 4 91.4 90.1

Voir autre nouvelles 
de finance en p. 8

Coût net de 7,0249%
La ville d'Anjou, comté de Lafontaine, a adjugé récemment, 

à un syndicat forme de Jj Banque Canadienne Nationale. Bè- 
laner Inc. Crédit-Québec Inc, Durocher. Rodrigue A Cie Liée, 
Laurent A Veillet Inc, McNeil, Mantha Inc, La Maison Bienvenu 
Lice. Morgan. Ostiguy A Hudon Liée. Flondo Matteau Inc. Les 
Placements C’itemont Inc . à un prix de 93.66, $1,504.5(H). de ti­
tres a 6 t remboursables en series 10 ans. A ce compte, la mu­
nicipalité obtient son argent à un loyer moyen net de 7.0249%. 
L'emprunt comporte un solde de $947,000. a renouveler en 1976 
pour un terme additionnel de lo ans,

Datées du 1er juillet 1966, les nouvelles obligations échoient 
en séries du 1er juillet 1967 au 1er juillet 1976 inclusivement 
Elles ne sont pas rachetahles par anticipation. L’emprunt est 
contracté pour ries travaux d'aqueduc, d'égouts, d'éclairage, 
pour fins industrielles, pour fonds de roulement, pour consoli­
dation de diverses dettes et pour l'acquisition de terrain pour 
parc public.

L'évaluation imposable de la ville, pour 1965, s’élevait à 
$64 264.778. y compris $29,729,415 pour les compagnies I^> 31 
décembre 1965. la dette consolidée nette de la corporation se 
chiffrait par $18,680 500. L an passé, la population de la ville 
était d'environ 20,500 âmes.

L'Institut des Assureurs-Vie agréés
Adjuge une médaille d'

M Gordon William Johnson,
B. Comm.. de Montréal, «’est 
mérité la médaille d'or John A. 
Tory, en se classant parmi les 
112 diplômés du cours de l’Ins­
titut des assureurs-vie agrées 
du Canada, cours donné sous la 
direction du département de 
l'extension de la Faculté de 
commerce de l'Universilé La­
val

Diplômé de McGill, M. John­
son est surveillant d'agence a 
l'Impériale, compagnie d'assu­
rance-vie

La médaille d'argent commé­
morative Leslie W. Dunstall a 
été décernée à Benoît Lambert, 
assureur-vie agréé, gérant de 
succursale à Sherbrooke pour 
l'Aeterna-Vie. qui s'est classé 
premier au Québec.

Vingt-trois C.L.U.

Vingt-trois des diplômés sont 
originaires de Montréal. Voici 
la liste de ces vingt-trois nou­
veaux assureurs - vie agréés
(C.L.U.) :

Louis Baar, de la ‘‘Stability 
Life Insurance Company"; 
Pierre-J. Bouchard et J.-M. 
Vialeur St-Jean, tous deux oe 
la Mutual Life, compagnie d'as­
surance du Canada; Gilles 
Boyer et Yves Gratton. tous 
deux rie la Société des Artisans: 
Brian B. Brown et Francis Paul 
Cronk, tous deux de la Confédé­
ration. compagnie d'assurance- 
vie; Camillien Corbeil. de l’as­
surance-vie Desjardins; Colin
C. Dovey, de la Sun Life du 
Canada, compagnie d'assuran- 
ce-vie; Henry Dux et Arthur 
King, tous deux de la Nationa­
le du Canada, compagnie d'as­
surance-vie: Jean-Jacques Gau­
thier, de l'Alliance, compagnie 
mutuelle d'assurance-vie; Stan­
ley Grossman, de la "W'est-

et des diplômés C L.U.
mount Life Insurance Compa­
ny": Gordon William Johnson, 
de l'Impériale, compagnie d'as­
surance-vie; James D. Kotsos, 
de la "Montreal Life Insurance 
Company"; Leonard Kurland, 
de la Prud. itielle. compagnie 
d'assurance limitée; René La- 
londe, Raymond G. O'Cain et 
Gilles Waddell, tous trois de la 
Métropolitaine, compagnie d’as- 
surance-vie: Laurent René, de 
la Solidarité, compagnie d assu­
rance sur la vie: Gilles 
Rochon, rie l'industrielle, com­
pagnie d'assurance sur la vie, 
et Bruce B. Tingley, de la 
“L ndon Life Insurance Com­
pany", ont obtenu, de l’Institut 
des assureurs-vie agréés du Ca­
nada. le droit de se servir de 
la désignation Assureur - Vie 
Agrée (Chartered Life Under­
writer — C.L.U.).

Cours des changes
Afrique du Sud, rand 1,51
Allemagne, mark 2694
Angleterre, livre 2 9984
Argentine, peso .9054
Australie, dollar 1.20
Autriche, schilling .0418
Belgique, fronc .0216
Brésil, cruzeiro .00050
Chili, escudo .2367
Danemark, couronne .1554
Espagne, peseta .0180
France, franc .2195
Hollande, florin .2983
Italie, lire .001724
Japon, yen .002971
Mexique, peso 0862
Etats Unis, dollar 1.07 7-16
Norvège, couronne .1505
Nile Zélande, livre 2.9888
Pérou, sol .0404
Suède, couronne .2083
Suisse, franc .2493
Tchéeoslov., couronne 1498
Venezuela, bolivar .2398

Â noter...
5 compagni«s d« l'Ohio vion- 

nent de «'«ntendrt pour four­
nir du gaz naturel au Japon.

- O-

La Bourse Canadienne a re­
çu et accepte des renseigne­
ments au sujet d'un contrat 
conclu entre Black River Mi­
ning Limited et MM. D. Ber­
geron et Kenneth H. Drake de 
Timmins en Ontario et daté du 
27 janvier 19Ô6. En vertu de 
ce contrat, MM. Bergeron et 
Drake ont octroyé à la compa­
gnie une option sur 22 daims 
miniers situés dans les comtés 
"Eldorado" et "Keefer" ainsi 
que dans la division minière 
"Porcupine" en Ontario. La 
compagnia a donné en retour 
un montant d'argent de $5,000 
comptant et elle s'est engagée 
à payer un montant de $6,000 
au cours de la période de six 
mois qui suit la date du con­
trat; la compagnie s'est aussi 
engagée à remettre 20 p.c. des 
actions de fondation d'une 
nouvelle compagnie qui sera 
incorporée.

• O-

Les entreprises suivantes 
paieront aujourd'hui a leurs 
actionnaires I e s dividendes 
trimestriels qui suivent î
Payable
15 Juillet Stork Taux
Bell Telephone WcT
BlLmore Hat» icom.) IOcT

Do. tpref.) 25cT
B C. Telenh. (4^% pref.) 81 19 T

Do. (5.15”, pref j $1.29 T
Brooke Bond Can. ipref.j 26cT 
Cdn Industries tpref.i 93‘4cT 
Casavant Frères ("A") 7’^cT
Com in co Ltd. 90cS
Commonwealth Int. Corp 9cT 
Commonwealth Int. Lev Fd 4cT 
Cons. Paner 50cT
Craig Bit (corn J 2cT
Crush International 7> cT
Dorn, of Can. Gen. Ins. 25cT 
Dorn. Glass (com.) 15cT

Do. juref.) 17'2cT
Dom. Textile (com.) 25c

Do. (pref.i $1.75 T
European Growth Fund 6c
F P E-Ploneer Elect, tpref.) OS^cT 
Gen Products ("A A B”) 50c
Greenbre« Stores S'-cT
Guaranty Trust 10cT
Halton & Peel Trust lOcTf 2' r 
Hufthea-Owens (“A”) 20cT

Do. <"B”) IOcT
Do. i pref. ) 40cT

InduEitrlft! Adhealvee 734C
Invest. Foundation (com.) 65cT 
Jefferson Lake Petrochem. 4prStk 
Jockey Club («'V pref.) 15cT

Do f5'.'^ pref.) IS’^cT
Do (5.60% pref. i 14cT

Loblaw Grocet r’B ’ pref.) 40cT 
Lowney (Walter M ) 25cT
Maritime Tel. & Tel. (com.) 2.V4cT

Do. (pref.) 17V*cT
Montreal Trust 13cT
N B Telephone 18cT
Northern Telephone (com.) 6eT 
Ocean Fisheries 7’ >cT
Power Corp. pref.) IOcT

Do. (43,«r; pref.) 59:,*cT
Scottish York Hldgs (com.)5' cT 
Select Financial Ind. 3cT
So^ena Inc. 12'.cT
Super test Pete (ord.) 25cS

Do. (com ) 2,2cS
Do. ( pref » $1.25 T

Westfair Foods (“A”) 50cT
Do. (pref.) 35cT

Sommaire des transactions de cett« semaine à la Bourse de Montréal
-CETTE SEMAINE — ANNEE - CETTE SEMAINE — ANNEE — CETTE SEMAINE - ANNEE

Ventes Haut Bas Frm Hau Bas Ventes Maul Bas Frm Haut Bas Ventes Haul Bas Frm Haut Bat
Abitibi 5423 11 Mi 10*4 10’» 13V* m» Coronation '.ÛC __ 350 160 Moore Corp 1405 85 84* 84' : 87 78
Alcan 40099 375x 361 2 37 46 331» Couvrette 'A* 725 5'* 5 5 6H 495 Morse Rob 'A' 1300 20V, 20 20'» 20% 16»
Alcan 4'a P 1825 43U 4? Va 42'» 48*4 40'« Crain R L 675 29'« 23^ 283* 34 28* Morse Rob. 'B 60 20 19 20 21 14’A
Algoma 1675 29't 28*4 28 31 264 « Crush Int 1970 16'» 16*4 16 1614 14 Molson B' New 1834 19 — — 19 18%
Allianc* 3800 165 160 160 700 105 Denison 289! 64 62 62'.» 64 36% Mussens 325 •’A 8 8 11 8
Alcan 1 Pr 164 20' —* 27 20 Di$t Seag 4890 33 313* 32?» 393* 30% Morse Rob Mr Pr 25 52% mm- — 52% 52%
Alcan 2 Pr 534 4374 43 43 47*U 42 D Bridge 2233 21 20’* 20’* 28H 20% Nat Trust 1250 18 mm'' — —
Ang C P 4'é> 125 73't 22’* 22’* 25 21 '* D Corset 50 11'* Nfld Light 2025 10’* — — 12’A 10
AngT Pr 2 65 no 46 52 46 DoFasco 1270 24 23 H 23H 29’, 22% Noranda 7535 54% 53» 53V, 55% so
AngT Pr 2.90 120 49'# 53 48 D Glass 3125 15H 15'» 153-4 16' a 14 Nor Ctl G 7600 13'» 13% 13»* 13% 13'*
AnqT 4VS P 100 38 37 V» 37'» 42 'î 37 D Glass Pr 50 15'-4 NS LP 8235 12 11% 11% 13% 11%
Argus 200 19»/V 19'a 18'a D Lime 200 225 W 300 200 Ocean Fish 800 13 12% 12% 13* 10V,
Arg 2 70 Pf 500 49'j 50’ 45 Doser 680 10*4 10 10" 1634 10 Ogilvie 2385 14% 14'A 14% 15?» 13*
Arg C' Pr 500 13 12*» 12 V* 14'» m% D Stores 7350 21 20 20'• 25’* 20'* Ont Steel 150 36 40 35
Asbestos Î277 24 22*» 24 25 Vî 21 Dom Text 49«»0 34 33 33 38', 3? Pac Pete 3125 12'* 11% 12 15* 11*
Ati Sug 2665 30V» 29*4 29^4 30V* 24*4 O. Text. Pr 6081 18 17H 173* 2J'x 17V» Phillips C 815 34 33V, 33* 35 30
Bank Mont 2749 59 58 58'» 68<'4 58 Donohue 525 7H 9'» 7* Placer 700 24’ « — 29', 24’A
Banq NS 509 69'V 68*4 69 77Va 68 Du Pont 475 44 43 44 46'* 39', Pow Corp 3800 12% 12 12 14% 11
Bang CN 050 64 63*4 64 72 597» Dupuis A 450 TV, 714 m 9H 7V» Pow C 4% 25 42V, — _
Banq D'Epargne 895 15*'j 15 15 174* 134* Eddn M 75 33'* — 39 33', Price 44922 15'* 14% 15»A 15», 13’A
Banq PC 592 47' 7 46 Vj 47»» 524i» 434* Enam Pr A 200 5H — Price Pr 100 83 mrn 13% zi 2
Bath P 1460 30'e 29*4 29x4 30i* 22 Folrbks-M 10 9 »- — — ON Gas 24802 15'* 13'* 13* 15* 12’A
Bath P Wts 400 12*4 12 Va 12'a 13'* 9 Falcon 1560 98 96 : 97 m»* 90 Que PHone 1625 22% 20-4 20»* 26% 19-%
Bath AP 110 60 ' — 61 53 F am. Play 775 27 263* 27 28 25 QN Gas 5* 415 101 100'A 101 105 V, 98%
Bell Phona 20742 51^ S0*% 51 61 50'* Fraser 495 263* 26', 26V, 32 26 Reitrnan 300 10% 10%
Bowater 1136 8Vj 8** 81» 8V» 6'a Fr Pete 3330 385 380 385 475 380 Rio Algom 9745 27% 26* 26% 27% 19’A
BowMer Pr 785 50 18% 6r» GLPaper 1250 28'* 29'* 22 Rolland A 7200 13 12 V* 12* 13 10%
BowMer Pr 285 50 51 49S« Hawk Sid 700 460 450 450 6?» 440 Ronalds F 1000 12 11% 11% 13 10*
Brarll 907 10'» 9*4 9*4 m» 9*« Hoi linger 3565 243k 24 24 28 21', Rothmans 1360 28’4 27V, 28» 29 24
B Am Bank 25 65 Home A 1140 19?» 19»* 19H 20j4 16’» Royal Bank 1625 73*, 72% 73 V, 81 72*
B A OH 9725 32V4 31H 32 34 29’# Home B 700 21 — • 21 «4 16’4 Russel Son» 200 15 _ 17 15
BC Forest 600 20 19 Va 20 24'? 18 Horne Pf 1100 270 335 270 Rio Algom 200 99V, 100% 98%
B.C Phone 75 64 77'« 605-4 Hud Bay 1265 78 77’* 78 86', 76'', 1 SU Cem A 305 34 37% 34 35% 30
Brinco 28197 5 SI* 64» 5 H B C 6025 17 163i 16»* 17 14% Salada F 2060 11 10% 11 12’A 9»
Brooke Pr 240 20'« 22 V4 20’» Husky OU 2790 13»* 12H 13»* 1SH n* Scott LaS 200 15 _ — 16 14
CAE 755 9' 4 9'» 9V* 13 81* Husky Pr 395 56', 55', SS»* 56’, 55’, Snell Can 1655 21'A 21 21'/4 23V, 19%
Cal Pow 3650 27'7 26’7 271* 30 25’* lmp Oit 3776 5.5 H 54H S5H 55H 52'* Shell In P 300 27% — _
Can Cem 1030 42 V» 41*4 42 50* i 40 lmp Tob 4407 1434 14'» 14' « 15H 14 Sher-W Pr IS 118 139 118
Can Cam Pr 100 25’7 27' : 24'a Ind Accep. 4240 22V» TO3* ?07b 23:,4 20'* Shop 8. Save 675 14'* 14 14»A 15% 12%
C Dom Suq 310 21 2444 21 Ingiis 3525 ÏOH 10’» 103* 11% 8 Sicard 600 5% 6% 5’A
Can Iron 5555 23’2 23 23 24«î 20’* Int Bronze 75 23 23 22 Simpsons 7375 31’* 30'/4 31V* 31’A 26%
Can Iron Pr 25 85>4 91V 2 85'4 Int. Nickel 3821 98'4 97’.* 973* 108 ': 94U Southam 100 36 35 35 42 34%
Can. Malt 4500 19 U 19 19 23 *-4 19 Int Pap. 60 29''a 37'* 28'4 SS Steel 600 11V* 11 11 13% 10%
CSL Pr 256 6 64» 6 Int Util 2025 ?8-'*b 28 V* 284» 33 28% Steel Can 4640 23 22* 22% 28% 22V*
Cdn Brew 30932 6*4 6*4 6*i 83i 6^* Int Util 1.32 Pr 650 30V, 30'a 30' : 34H 30‘» Stelnbg A 25486 23»* 22% 23V* 27% 22
Cdn Brew Pr 125 38'4 37’* 38'a 44 V* 37 Inter PL 690 80 783.4 78'* 88 76* Texaco Can 253 60 59» 59* 61* 54*
C Br Alum 'A' 12 21V4 25 15'» Inv. Group A* 400 11?* 11'* 11'* 16'» 11% Tor-Dom 1500 62’* 61% 62 69 60»
C Bron Pr 15 86 97'i 88 Labatt 425 ir» m» 17V, 18»* 16’* T Fin 'A' 800 10'* 10% 10% 13 10*
C Chem Wt» 700 640 620 620 870 595 Laura Sec KX> 14?» 17 14% Tr C Corp 1660 7»* 7'* 10’» 7’A
C Conv B 100 25 25 Va 20 Laur Fin 275 6' ; 13% 6* Tr. Can PL 4469 34V* 33% 34 39% 31
C Imp Bk C 1974 63 • 67 62'4 70* 6? Loblaw 'A' 602 10’* lOH 10'* 11% 9% Tr Mt. Pine Line 3650 16% 16% 16* 19 16%
CIL 2380 18 20': 17 va Loblaw B' 1380 IOVr 10H 10H 111, 9?» Turnbull • 550 4 7* 4
C» Pow 24857 29*4 28 >4 79 V î 32’4 25 Loeb M 75 14»» 18’ : 13 Tr Can PI Pr 1125 48»* 47% 47ii 48» 47%
Cl Pow Pr 310 17a4 17 V, 171,4 m» 17»* MacKtnn 625 ?!H 21 21 22», 16 Un Carbide 5125 25** 24% 25* 29* 23%
C Marconi 500 6V, 644 8’s 6»4 Maclaren A 800 23', 22 23'î 26 21 Union Oil 700 30 29» 30 30» 24%
CPR 369? 64** 63’4 43'4 68‘V 56V* Maclaren R 1100 24 26 23 U Auto PtV A 150 15’, 10% 15V,
CPR 4% Pr 4855 8'. •Va 8’a 9\* 8’» MacMillan 12310 27 26'» 26H 29'* 25 Waiax 1135 12% 12 12’/» 15 11
Cdn P Fina 1991 12 HH 12 13’-4 118» Maritime Tel 6938 23', 23H 23H 23’* 20 Walk GW 10170 30% 30 30»* 36% 30
C Tire A 3850 16 15’* 16 Mass F 16497 36'* 34?» 36-3» 37’A 29* Weldwood 340 9% lO’A 9%
C Vickerj 25 17 21 18 McMUster 1900 9’, 9 9’ : 9 V* 7’A WCoast Tr 8591 28% 27 27% 29% 21*
Cent Del 3700 10'» 10’e 10V* 14'* 101» Miron 6 P 270 8>4 10% 8 west. Pac. Prod 100 18', 19 16%
C heme ell 2520 147 > 14'* 14V* 16'* 12*» Mitch. R B 62 35 Weston A 700 19* 18% 18% 23% 18%
Col Cell 200 5,4 7)4 58% Molson A 1180 35 34’» 35 36', 30 Weston B 250 21'» 25 21
Con Paper 1559 39 38 38 41*4 37 Molson B 225 37 36 37 36’* 32 Zeller's 1400 25 24% 25 T9 2314
C Glass 400 1H4 11 11 131/4 11 Mont Loco 200 17 — 17% 14

Sommaire des transactions de cette semaine à la Bourse Canadienne
-CETTE SEMAINE — ANNEE — CETTE SEMAINE — ANNEE — CETTE SEMAINE - ANNEE

Ventes Haut Bas Frm. Haut Bat Ventes Haut Bas Frm Haul Bas Ventes Haut Bas Frm. Haut Bas
BeldC 300 12' > 13'-i 12 Vt Bluewtr 2500 19 18 18 35 14 Mer Chip 4000 8 ; 7 8 12 5
Belgium 250 10 10 ' Bornite 14000 7 05 05 7 V, 3 Merrill soo 97 _ 157 65
Blue Bon 6740 340 330 335 350 305 Bruca-Prt 11500 10 9'» 91* 15* 9 Mid Chib 8500 17 Î5* 17 30 15
Amer Metro Ame 900 260 235 23S 275 205 Bruncau 17000 22 17 19 27 17 Mideosa 1.3000 380 320 140 660 315
C Inf urban 10 275 360 '275 Brunswk 6700 14 16* 13% Miro 1500 23», 23 23 36 20
C Security 'A* 2700 250 245 250 355 230 Burnt HUI 40200 33', 25 29 47 25 Mlstango 12300 16* 16 16* 32 15*
Casavant 100 390 450 390 Cadamet 9.5.650 08 06»* 08 8 6 Moiyb 900 165 125 165 230 69
Comm. Holdings 1530 52 80 50 Camflo 11400 375 340 350 375 315 Moly HU! 9500 25 22 22', 31 17
Commodore 9967 105 £$ 1 245 95 Carboc 588000 29V, 21 28 29 10 M?. Costlqan 10000 2! 19 20 3? 17
Delta Elect 15175 285 210 260 285 170 Cartier O 14 20 11 09 n n 5 Mt. Pleasant 29400 39 35 36 54 30
Denault 300 8'h 8 • 11>« 6 Cassiar 1500 13V» 148% 15 V» 15% 14’* Native M 4500 17 12 12 22 10
D Oilcloth 10.50 22'î 28 21 Cessland 2200 420 400 415 775 400 N Forma 10000 04'* 8* 4*
Fabi 100 410 6 410 Chemaiioy 7600 120 no 116 159 93 N. Imperial 14700 ISO 142 145 192 125
Frigistors 4200 55 50 50 70 30 Chib Coo 8500 06 04’, 04'* 7'» S Newrich 2000 17 19 V* 15
Furlong 100 435 5'* 425 Chipman 1,603100 40 26 40 34V* 13 NW Amulet 30500 10* "«V* 8* 11* 6
Furlong W 350 100 Coastal M 8500 19'» 18 18'* 35 18 NA Asb '2000 09* — 16 7
Gilchrist 400 6''B 5*4 b* 6'» 360 Corn OU Ga» 9000 39 46 29 NA Rare 21000 39 34 V* 38 85 32
Grissol 600 190 185 185 250 180 Cominga 5750 09V, •— 17 V* North Expl 6000 56 50 50 155 51
Imbrex 100 3 —* 425 3 C Canora 1500 25 23 23 27 21 N.W Can.ilask 13000 14 10 14 17* 9*
Inland C 200 10 9*4 10 C Manitoba 8900 37 35 35 50 34'* Opem Expl 16000 12* 11 12* 21 10
Inspiratn 11430 2 185 190 220 165 C Mogator 10500 20 19 20 27 19 Pat Silver 24300 35 33 34 295 30
Inf Atlas Dev 720 #0 75 80 7 C Monpas 2500 6 4'J 6 8 2 Paudash 68000 n* 09 09* 13 6
Renting Aviaf 150 480 475 475 2V, 475 C New Pac 2300 30 28 28 84 5 Peace River 2530 820 795 815 10% 740
Kodiak P 14660 190 225 340 190 C Virginia 7040 42 40 40 49 30 Pennbec 258000 24 21 21 42 17
Lamontag 'A‘ 420 I4'i 14 14 17V» 14 Cops frm 16000 8", 06» 06', 13 6’* Peso Silver 3700 160 150 150 185 105
Lawney 25 v„ 28*2 25'* Crbridge 34500 36 31 36 37 27 Phoenix Can 10570 430 365 420 540 68
Melchers 381 21 20Te aï 23'» 19 Crusade 500 21 — 38 18 Pitt Gold 7000 05 4* 05 10 4
MR Dairies 400 160 210 1 M) Dauphin 500 16 mm 25 14 Prime Potash 50900 18 15 15 19* 12
MR Rice 100 178e mm —» 19 13** Delta Min 500 12 — — Que Ascot 8166 08 07 07 13 6
N Aut. vend 1200 110 22$ 120 Devil's El 43000 30 27 V» 28’* 56 22 Que Cobalt 300 250 235 250 375 160
PA Inv 200 410 455 410 Dolsan 46400 39 36 37 74 35 Queensfon 13959 13'* 13 13 14 9*
Renold 149 16 18 16 rr Exolorert 10625 18 16 16 22 13 Rancheria 15200 40 35 IS* 6? 35
St Law Dlv Lds 4500 81 76 81 83 72 D Lease lO’OO 27 26 26 39 18 Red Crst 3000 03 V* 03 03 6 2*
Seaway H 125 325 495 375 Dumont 3500 26 5V» 26 48 24 Rex spar 751400 17 9 12 17 4
Select Fin 2420 2 180 '80 350 180 East Suit 100 830 960 740 R A Pete 'B' 16800 190 180 185 250 90
Sobey 725 20’* 20'» 20'» 21 18 E Ventures 4500 25 23 23 30 22 Rusty Lake 8. V. 25 20 24 33 V, 16*
Sogena 110 14 14’, 11 Emp Min 2400 20 30 18 StL Colum 5304 212 205 205 250 190
Spartan 5100 48 41 41 64 40 Faulty Ex 103600 68 64 66 95 -61 St Lucie Ex 78800 25* 19 21* 43 14
Superpack 400 51* S J', 6’* 430 Fab 3500 » 16 18 30 16 Sapa we 82650 37 32 34 43 25
Suptest Ord 100 18H — 19<* UH Fano 13000 6', 06 06 10 6 Silver Reg 37300 30 29 29* 40 23
Tor A tond Inv 500 365 a— 365 305 Flint Rock 1500 20 17 17 25", 16 Silver Summit 42100 18 15 17 33* 16
U Coro B 265 12 13 11»* Ft Retianct 13000 40 35 35 SI 34 Silver T 32500 78 25 27 50 24
U Towns El 265 IS'* — 14*i 15 Fox Lake 6800 17’* lO’-j 16', 26 15 S Dutault 45500 10* 9 10 21 8 :
Vat Mar 500 400 S'i 350 Fundy 3500 04’, 04 04’, 6 4 Stairs Expl 28400 30 26 27* 56 26
Van der Hout 2680 275 250 270 350 725 Futurity 38355 110 94 99 127 65 S»d Gold 86500 49 36 42 63 3!
Wabasso B 2000 35 45 35 Garnev 144000 82 45 45 102 45 Sturgeon 37500 74 69 74 73 52
Westeel R 950 23 •— 23’, 21'* Ghislau 1000 17 — 24 15 Sullivan 700 570 565 565 640 S*
Westburn# 600 120 11* 120 143 110 Glen Lake 16100 144 135 144 185 128 Sunloch 500 6 60 60
Agassiz 66700 39 33 35'» 54 28 Gr W Ms 16000 140 115 176 215 115 Suriuga 3500 70 _ 'mm 90 52
Aiax 9855 ISVk 15 15 19’* 9W Guardian 500 17 20 15’* Tache 94175 14 11 13* 14 11

a 11037 167 139 167 265 125 Int Norvallo . 5000 30', 28’» 28'* 33 25 Talisman 5000 42 39 40 60 35*
Alsof 13000 1 7 8 12'* 7 Int Dredq 17000 15 13 13 21 12 Tazin 6500 06* 06 06 •* 6
Amg B Bel 16001 72 19 72 28 17 James Bay 31*00 36 30 35 55 27 Tib Expl 16000 06 05* 05* 7 4*
Ameran 2900 04 03V* 04 6 3W Jubilee 89*5 180 165 170 345 165 Titan 4504 5 10 5
Anfhonian 20900 23 r 22'» 30 TV» R Desmond 10000 50 45 50 88 45 Translerre 18700 33* 32* 33 43 28
Arno 2000 04 91» 4 Reltlc 79500 73' i 2)’* 22* 49V» 10 U Asbestos 2500 35 440 260
At! Mines 100 29 21 Riena 6100 65 61 64 136 40 Un Obalski 2000 25 24* 24 Vi
Augustus 14017 65 60 65 65 40 Rontikl 1000 9 Uuton Copper 4500 47 40 47 70 40
Baker 1000 0« 10'» •W laduboro 31100 57 50 55 75 40 Westairs M 39900 • 18 20 36* 11
n etxi Oi • 6000 17 15 TS 26 14 Linqside 14500 S'* 4 Vf 5 10 4 W Cdn Mm 412 70
Bateman 9500 06 05 06 ■ S uouanna 37000 »6 14 IJ 29 14 western Mines 200 575 595 575
Beauce 4500 05 04 04 13 4 1500 08 10 6 Western Tin 149600 74 65 70 82 37
Black Hawk 2300 105 MX» 100 3)0 81 Matach Cnan too ■ 170 40 West Hill *7 non A4 61 63 65 45
•lack River 19500 19 16'a 18 36 15 McKinney 5500 14 12 Ü 22 10. Wisconsin 139800 54 43 SO «7 22

fj ftïS 1

Au cours du congres annuel des meilleurs représentants 
de La Solidarité, tenu récemment à l'Esterel, M. Hector 
Poulin s'est classé bon premier et la direction lui décerna 
le titre de président du Club du Président, groupant les 
meilleurs agents de l'institution précitée, tant pour la 
qualité que pour la quantité de leur production. M. Hec­
tor Poulin fut pendant I I années consécutives président 
du Club ci-haut mentionné, soit, depuis sa fondation et 
il a obtenu pendant 13 années de suite le certificat na­
tional de compétence. Il se distingue par une production 
accrue pendant 532 semaines, soit une moyenne de 3 
polices par semaine. Il fut au 1er rang en 1965 pour le 
total des primes encaissées. On le voit, ici. en compagnie 
de M Benoit Vachon, membre du conseil d administra­
tion de La Solidarité.

Steep Rock Iron 
Mines (ait une 
bonne finance
$31,000,000 pour la

construction de son usine

TORONTO — Steep Rock 
Iron Mines Ltd. a réussi à ac­
quérir le financement de $31,- 
000.000 nécessaire à la cons­
truction de son usine de bou- 
lettage d'une capacité de L- 
350,000 tonnes par années, et 
la réduction de quelques dettes 
en cours.

I.es boulettes de la nouvelle 
usine, à Steep Rock Lake en 
Ontario, seront vendues prin­
cipalement a Algamo Steel 
Corp.

Les $31,000,000 proviennent 
de l’émission d'obligations, 
6%, première hypothèque, 
échéant le 1er décembre 1987. 
L'émission a été écoulée privé- 
ment aux Etats-Unis.

Cours du dollar
NEW YORK Le dollar ca 

nadien a monté de 1-64 à 93 
cents en monnaie américaine. 
La semaine dernière : $0 92 et 
31 32.

La livre sterling a baissé de 
1-8 à $2.79 et 43-64.

MONTREAL. — Le dollar 
américain est demeuré in­
changé hier à $1 07 17-32 en 
monnaie américaine.

La livre sterling a baissé de 
1-16 à $2.99 3 4.

Cours de l'or
PARIS — Le napoléon, an­

cienne pièce d’or de 20F. co­
tait à $44.80 sur le marché li­
bre de For français.

L’aigle, pièce américaine de 
$10, cotait à 109 F.

LONDRES — L'once d'or fin 
cotait sur le marché européen 
de l’or $35.17 1-2 à l’achat et à 
$35.181-2 à la vente.

L’once d'or de troyes cotait 
à la bourse londonienne des 
lingots à 252 shillings 41-2 
pence, soit $35.17 81-100.

Denrées alimentaires
MONTREAL. — Cours des 

denrées transmis à Montreal 
hier par le ministère fédéral 
de l’agriculture :

Oeufs : prix moyens en car­
ton une douzaine vendus par 
les grossistes aux détaillants : 
extra gros 55.5; A gros 50.3; 
A-moyen 44, A-petits 34.9.

Fruits et légumes
MONTREAL — Prix payés 

aux producteurs et aux gros­
sistes en fruits et légumes jus­
qu'à 9 heures ce matin au 
marche central métropolitain. 
Ces prix sont fournis par la 
division des productions horti­
coles, section de l’inspection 
du ministère de l'agriculture 
et de la colonisation, 201 est 
boulevard Crémazie, à Mont­
réal.

Pommes: McIntosh, atmos­
phère contrôlée, 8 ceins d« 
5 livres, $3.25, en cellules de 
fantaisie $3.75 la boite.

Bleuets: $8 le cageot de 18 
pintes.

Asperges: .27 à .28 la livre.,,
Betteraves: .60 à .75 la dou­

zaine de paquets.
Carottes: $1.25 la douzaine de 

paquets.
Chicorée: $1 à $1.25 la dou­

zaine.
Céleri: $1.50 la douzaine.
Choux fleurs: $2.75 à S3 

la douzaine.
Choux: SI 75 à $2 pour 18.
Choux chinois: $1.50 la dou­

zaine.
Concombres: $7.50 à $8 les -6 

douzaines.
Epinards: $1 à $1.25 les 

ininots, $1.75 les 12 cello* de 
10 onces

Fraises: $175 à $2.25 le ca­
geot de 12 chopines.

Framboises: $4 le cageot de 
12 chopines.

Fèves: vertes $3 à $3.50 pour 
20 livres.

Laitue: en feuilles .75 à ÔO; 
Boston ou Romaine $1.75 à 
$2.50 les deux douzaines. Ice­
berg. $1.75 à $2 50 en cageot 
de 18.

Navets: 90 le paquet de six, 
$5.50 le sac de 50 livres et $7 
le minot.

Oignons: du printemps .75 â 
$1 la douzaine de paquets.

Persil: .75 la douzaine ri# 
paquets.

Pois: $1.50 à $2 le sac de 20 
livres.

Pommes de terre: no 1 $1.40 
à $1.50 les 50 livres, nouvelles 
moyennes $1.50 et grosses 
$2 25 les 50 livres.

Radis: .35 à 40 la douai# 
ned zpaquets. $2 les 30 celos 
de 8 onces.

Rhubarbe: .35 à .40 la dou­
zaine.

Le ministère rappelle aw 
producteurs que l’identifica­
tion des produits est obligatoi­
re et que le diamètre minimum 
des pommes de terre nouvelles 
dans les catégories nos 1 et 2 
est de l1» pouce.

LA BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA

Dividend* régulier

Bourre : arrivages courants 
92 .58; 93 .59.

Fromaçe : livré à Montréal, i 
ciré, arrivages courants, qué-1 
béeois blanc en gros 42; colo­
ré 42 1-4.

Pommes de terre : prix de ! 
gros. IPE $2.65 à $2.75 les 75 I 
livres; $1.75 à $1.65 les 50 li- : 
vres; .51 à -53 les 10 livres; ! 
N.B $160 à $1.65 les 50 li-j 
vres; 35 à .37 les 10 livres. I

Poudre de Rit écrémé : pro­
cédé par vaporisation no 1 
en sacs : 18 à 19. procédé par 
rouleau, no 2 en sacs : 15 à 
16 1-2. autre categorie pour' 
nourrissage 12 1-2 à 13 1-2. ! 
poudre de lait de beurre pour 
nourrissage 11 12 à 12 1-2 
Poudre de lait de 4 1-4 à 4 
1-2 cents.

AVIS est par les présentes 
donné que le Conseil d'adminis­
tration de La Banque Provin­
ciale du Canada a déclaré un 
dividende de trente-cinq cents 
par action sur le capital-actions 
versé de la Banque, pour I# 
trimestre se terminant le 31 
juillet 1966.

Ce dividende, portant le nu­
méro 270. sera payable au bu­
reau principal et è toute suc­
cursale rie la Banque, le ou 
après le 1er aoûl 1966, aux ac­
tionnaires inscrits dans les re- 
gistres le 15 juillel 1966, à la 
fermeture des guichets.

Par ordre du Conseil d’admi­
nistration,

LE GERANT GENERAL, 
Léo Lavoie.

Montréal, le 22 juin 1966.

INGENIEURS - CONSEILS

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGENIEURS CONSEILS

Génie civil. Mécanique, Electricité
Urbanisme, travaux municipaux, travaux publics, 
ponts, voirit, circulation, signalisation, éclairage.

6655 Chemin de la Côte-dea-Neigea
Montréal 26 REgent 1-8521
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Brevet» d'invention
MARQUES de COMMERCE
MARION, ROBIC S ROBIC

e!-durant
Marion & Marion

2100, ru* DRUMMOND 
MONTREAL, 25 • 288-2152

Lisez et faites lire 
"Le Devoir”

ATTENTION
ND* toürMtix. maqaMn», Btelifni •» 
«ail** d» montra »ont dOmênagé* * 
914 ST Al ÇXANORP P»ES CftAlG 
Veu* v trouvtrti dactylograph#* 
machino» Jt e#leul«r. R photocoptar 
* additionner, à dicter, duptlcateun 
horloge* de 'emp*. *alle* d» montage 
spacieuses de meubles de bureau, 
etc., etc., en somme
TOUT POUR LE BUREAU

CANADA DACTYLOGRAPHE INC.
STariONNBMENT

Notai notra nouveau tllépnona t
861-5771

assurances

EN ASSURANCES
POUR LES CONSEILS, LE CHOIX DE VOS POLICES ET 

LA SURVEILLANCE DE VOTRE DOSSIER 

PIEZ-VOUS TOUJOURS A :

Horace Labrecque & Fils Limitée
(fondée en 1911)

Mil, RUE CRESCENT, MONTREAL — T*l.: 849-2371

Courtiers d'Asduranc* Afiréé»

Aux régates de Valleyfield, samedi el dimanche

Beau duel prévu entre
• Miss Canadiana
* Miss 'Washington

Mûri

; Cet px^rcirp difficile, on np vous l'apprendra pas aux toutes 
prpmièrp* seances de vos cours de voile. U consiste à rétablir 
I équilibré de votre bateau en vous penchant dans le sens opposé 
au “Site. ' Cela s appelle “faire du rappel " En l’occurrence 
vous vous pendrez au “trapèze.” Une seance de cirque fort 
Igreable en vente.,* (Photo Keystone)

On apprend l’anatomie
à l’école de voile ...

Par Hare HERANG
(A.P P.) —. Si un jour, *ur la plan* de vo% vacances, un loup 

de m»r d occasion voua assure le plus sérieusement du monde 
Que la voile est tout» une science, n alleir surtout pas rire de lui. 
Même si U splendid* casquette ornée d'une ancre marine qu'il 
arbore si fièrement sent encore la naphtaline, croyez sa jeune 
expérience quend il vous affirmera que, sur les bancs de l'école 
de voile, vous apprendrez d'abord... l'anatomie.

Il ne s'agit évidemment pas de l'anatomie, toujours bronzée 
par les vents et burinée par l'eau de mer, des moniteurs diplô­
mes (cette anatomie-là étant d'ailleurs souvent mise à l'épreuve 
par les élèves du beau sexe). Mais de celle du bateau, bien sûr.

N'allez surtout pas penser qu'un bateau est, en effet, une 
chose toute simple, uniquement constituée d'une coque d'un 
mât et d'une voile. Même quand il est qualifié de ''minimum,'' 
un voilier est, au contraire, un engin horriblement compliqué 
dent l'anatomie relève au moins de Polytechnique. Aux premiers 
Instants du premier cours, le moniteur de l'Ecole de voile vous 
expliquera, par exemple, que si vous voulez hisser la grand voile 
|l convient d'abord de la fixer correctement au réa de drisse.

Et n'allez pas appeler vulgairement “cordage," les écoutes 
qui servent à modifier l'angle de la voile par rapport au vent, 
eu 'câbles'' les haubans qui soutiennent le mât dans le sens 
latéral On a vu des élèves jetés à la mer pour avoir qualifié de 
marche la barre du gouvernail, de ' patatrac" au lieu de “peta- 
ris" le câble d'acier qui maintient le gréement sur l'arrière, ou 
encore de bouchon au lieu de bouchain, la partie arrondie de 
la coque I

Que m'importe direz-vous, de savoir que la partie Immergée 
da la coque s appelle carène — ne pas confondre avec cadène : 
pièce métallique servant à fixer les haubans — ou que le point 
d amure soit le point le plus bas de la grand-voile. Que m'im­
porte même que l'on dise bâbord pour désigner le côté gauche 
du bate.U. et tribord pour désigner te côté droit...

Eh bien,, détromper-vous ! .,, Ce [engage particulier, ce» 
termes techniques qui désignent les mille et une pièces d'un 
bateeu ont une trè» grande importance, une importance capitale 
dans le bonne marche des cours de navigation,

BÔME, BÔME

Je me souviens notamment de» quelque» mésaventure» qui 
ttt» *ont arrivée» lorsque, pour les premières foi», je montai» 
«v#c deux compagnons de classe à bord d'une Caravelle, bateau, 
école de 4 m 60 de long d'une stabilité à ne pa* renverser I. 
néophyte le moins doué. J'avais alors un profond mépris pour 
teut.s ces questions de vocabulaire qui me paraissaient incom. 
potibles avec les notions de navigation pure. Avec une volonté 
bien déterminée, je m'obstinais è ne retenir aucun des terme» 
rsbAchés, sur le ponton de départ, avant le cours, par la mont- 
tsur qui nous accompagnait. Nous voguions toutes voiles dehors, 
poussés par un vent arrière complice, qui rendait les choses 
faciles. Trop faciles eu gré de notre maître è naviguer.

"Nous allons virer de bord, dit ce dernier en s'adressent à 
son équipage de fortune."

Virer de bord, cale signifiait, en l'occurrence, changer de 
cap et se retrouver le nez au vent. J'occupeis le position de 
bacreur. C'est donc è moi qu'incombait cette mission délicate. 
— "Vous z'yêtes les gars ?" lançai-je en guise d'avertissement... 
_ Non I tempêta le moniteur. On dit: "Prêt è virer? — Bon, 
bon..."

Je m'exécutai en maugréant : — Prêts 6 virer? — Prêt, me 
répondirent mes compagnons qui tenaient, Pun l'écoute de grand- 
voile, l'autre l'écoute du foc. — Envoyez I"

Sur cet ordre apparemment décidé, je commençais è dé- 
plaear de bâbord en tribord la poupe du bateau, imprimant, 
eamm* il se doit, pu gouvernail un angle de 45 destiné è faire

trandre * la Caravelle le cap totelement opposé. Tout se passait 
ien. J'opérais avec une progression parfaite et la proue tournait 

lentement, sens heurt et sens-è-coup. Le moniteur souriait avec 
satisfaction. — "Attention à la borne," me criet-il soudain...

La borne ? Je le regardais bêtement, en souriant... pour le 
benne raison que j'ignorais totalement ce qu'était une borne. 
Mais je ne tardai pas à m'en apercevoir de cruelle façon. La 
bôme, c'est la lourde pièce de bois perpendiculaire au mêl qui 
soutient la parti* inférieure de le grand-voile. Or, dans le cas 
d'un virement de bord, cette bôme doit être lâchée par l'équipier 
du barreur afin qu* ia voiie fasse te même mouvement tournant 
que le bateau. Et comme eile jaillit brutalement eu moment où 
le bateau change de cap, mieux veut que le barreur baisse la 
têt*.

C'est ea qu* |# n* fis pas, pour n'avoir pas voulu, avec un 
bal entêtement, me souvenir de ce qu'était la bôme.

"Bôme I bôme I"... Deux coups sourds sur la lit» m» firent 
rentrer è jemeis dens le crâne ce mot dédaigné. Il fallut qu'un 
de mes équipiers m» refreichisse pour qu» je reprenne me» 
esprit» et que le moniteur s» précipite è la barre pour redonner 
i ia Caravelle un équilibre un instant compromis .. .

Sur les bancs de i'école de voile, il faut d'abord apprtndr» 
l'anatomie. C'est une vérité qu'on ne répétera jamais assez. Je 
ne voulais pas, pour me part, étudier dans le détail la constitu­
tion d'un bateau et je m'étais obstinément refusé i considérer 
que ie fond de la coque fut percé d'un trou (un puits, dit-on en 
langage marin) dans lequel passe un» dérive.

La dérive correspond à la quille du quillerd, â cette diffé­
rence près qu'elle n'est pas fixe et peut se iever ou se descendre, 
dsn» le puits de dérive précisément. Son rôle : elle s'oppose au 

(Suite d la paye 2)

On pourrait considérer les 
Régales de Valleyfield de cel­
te année comme un incident 
international, mais on s'attend 
cependant à ce que la hataiile 
soit plus amicale que celle que 
se livrèrent les Américains et 
les Canadiens, près rie Valley­
field. en 1813. lors de ia Ba­
taille de Chàteauguay.

Le théâtre de la hataiile de 
celle année sera la Raie St- 
Françnis de Valleyfield, alors 
que le fameux canot automo- 
hile américain "Miss Washing­
ton’’ devra faire face à qua­
tre réputés compétiteurs du 
Québec, Miss Québec, Fleur 
de Lys, My Oown et Canada 
Maid, dimanche après-midi, 
lors de la course de la classe 
" 266 ", pour le trophée 
O'Keefe.

Pour les conducteurs de 
canots-automobiles du Québec, 
une victoire dimanche ne leur 
sera pas plus facile que ce ne 
le fut pour les braves volon­
taires canadiens-françaLs en 
1813.

Le record de vitesse en 
droite ligne de la classe '266'’

aux F.tats-l'nis en 1965, soit 
144 835 milles à l’heure, fut 
établi par la même équipe qui 
sera responsable de ce bolide 
à Valleyfield, le propriétaire 
Gene Henderson et le conduc­
teur Mike Thomas. Sa perfor­
mance au circuit américain 
valut à ”Mi.ss Washington" le 
plus grand nombre de points 
parmi tous les canots automo­
biles enregistrés dans les com­
pétitions de la classe “266". 
l’an passé.

Parmi les inscriptions du 
Québec de la classe '266 ", 
Miss Québec de Rolland Le 
gault. Fleur de Lys de Marre! 
Laberge et Canada Maid d'An­
dré L'Heureux sont des habi-

B.B.

CARIES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES
DACTYLOGRAPHESBREVETS D’INVENTION

Roger Esneaulf, 
instructeur de 

voile à l’Auberge 
du P’Iit Bonheur

Le directeur des sports et 
administrateur de la base de 
lein air Le P'tit Bonheur, Paul 
rame, vient d'annoncer que 

l'Ecole nationale de voile de 
France déléguera Tun de ses 
plus fameux instructeur aux sé­
ances de cours de voile qui se 
tiendront au Lac Quenouilles du 
premier au sept août prochain.

Roger Esneault est directeur 
du plein air du département d» 
ITsere en France et directeur- 
fondateur de la fameuse base 
de Charavine

Guide de haute montagne, 
moniteur national de ski et de 
voile, il est un éducateur phy­
sique chevronné.

Il s'est familiarisé avec le 
Canada lors d'une visite l’an 
dernier alors <)u’il a dirigé le 
cours de voile à l'Ecole provin­
ciale des Maître-nageurs au 
P'tit Bonheur.

11 revient cette année sur l'in­
vitation de Paul Lame pour 
prendre la tête d'un stage 
d'une semaine qu’il mènera en 
compagnie de l'expérimenté 
Marcel I/étourneau.

Les nombreux lacs et cour» 
d’eau du Québec sont une in­
vitation pressante À la détente 
nautique.

C'est le moment d'acquérir 
des connaissances pratiques 
sur les voiliers petits ou grands.

Le stage est donc du pre­
mier au sept août prochain: 
l'on s'inscrit en appelant 527- 
1257, poste 23.

Watson, ébloui 
par la piste

Bobby W*t$on, l'un dot nou- 
vooux committoirot è la pitto 
do Bluo Bonnot» pour la pro< 
chaîna réunion dot coursas tur 
la plat qui débutara vandradi 
prochain, a$t arrivé à Montréal 
hitr. Un ancien jockey que l'on 
a déjà vu à l'oeuvra à B.B., 
il y a environ une quinzaine 
d'années, Watson a été émar- 
vaillé des nombreuses amélio­
rations apportées à la pista du 
boulevard Décarie.

Watson remplacera John Finn 
comme commissaire. L'ancien 
jockey est arrivé à Montréal 
en provenance de la piste de 
Woodbine de Toronto, en com­
pagnie d'Eric Barber, qui a 
rempli le poste d'officiel à B.B. 
durant les deux dernières an­
nées.

Un autre commissaire. Tea- 
que Pichon, bien connu è Mont- 
r:al, arrivera ce matin è B.B. 
Los trois commissaires étant 
sur les lieux, les propriétaires, 
entraîneurs, jockeys et toutes 
les autres personnes travaillant 
de près ou de loin à divers pos­
tes durant la réunion de 56 
jours de courses sur le plat, 
pourront obtenir leur permis.

"Je n'en crois pas mes yeux, 
tellement il y a du change­
ment," a déclaré Watson en 
visitant la piste de Blue Bon­
nets.

Watson qui a mis fin A sa 
carriers de jockey en 1955, est 
considéré comme un officiel 
très compétent. Après avoir 
pris sa retraite, il a suivi un 
cours d'officiel A New York. Il 
est devenu juge d« parcours 
dans lo circuit de l'Ontario pour 
ensuite devenir assistant sacré- 
taira de courses et finalement 
commissaire.

Blue Bonnets comptera donc 
sur deux anciens jockeys com­
me commissaires, puisque Eric 
Barber, a lui aussi débuté dans 
le métier comme jockey.

tué* du parcourt de Valley­
field. et on peut s'attendre à 
ce qu'ils livrent une dure lutte 
afin de retenir la suprématie 
provinciale du championnat 
“266’’ local.

La course de la classe “266" 
en 1965, à Valleyfield, fut ga­
gnée par “Miss Canadiana" 
d’Aubert Brillant qui conser­
va une vitesse moyenne de 
81 301 milles à l’heure durant 
les 5 milles autour du par­
cours officiels de champion­
nat de 1 2-3 mille de Val­
leyfield.

En plus du trophée O'Keefe, 
l’enjeu des courses de la clas­
se “266" est la plus importan­
te bourse des régates d’aujour­
d’hui et dimanene, soit $700.

Au programme A 2h 30 et 
4h. p.m. dimanche après midi, 
les courses de la classe “266" 
ne représentent que deux des 
40 épreuves individuelles dans 
16 classes différentes, lors des 
régates de deux jours. Les 
compétitions de hors-bord dé­
butent à 12h 30 p.m. aujour­
d’hui et les épreuves de ca­
nots automobiles, dimanche, à 
Ih. p.m.

Sur le plan social, le pro­
gramme d’aujourd’hui com­
prend un spectacle de ski 
aquatique par le Club de Ski 
Aquatique St-François, à 7h. 
p.m. .suivi par cinq danses dif­
férentes à 8h p m. Une dé- 
'monstration donnée par les 
hommes-volants de Blair Poi­
rier à 7h. p m., un concert en 
plein air à 8h. p.m., une para­
de aux flambeaux sur la Baie 
St-François à 9h.45 p.m. et un 
feu d’artifice à lOh p.m., di­
manche, clôtureront en beauté 
la fin de semaine des régates.

Résultats au Richelieu
PREMIERS COURSE 

3 Riddell Bronze 4 00 4,30 3 30 
7 Landracer 5 «o 3 20
1 Grand David Volo 2.70

Temps 2 00
OKCXIF.MK t’OI RSE

1 Howard Mlr S.00 3 90 3.00
3 Earl Adioe 12 00 5.80
2 Tournevlte 3.20

Temps : 2 :09 1 
Perl double : 913 70

TROISIEM ECOLRSr
1 Kev Pebble 9 00 VIO 3 90
4 Ray Mlr 8 00 4 *0
2 Novae Scott 3.40

Tempe 2 03 1
QUATRIEME COURSE 

T Sur Ibaf 10.70 7 10 3 40
3 Butchle B. 5 30 3 20
4 Hard Corner 2 60

Temps : 2 .06 3 
Qulnella : $34.00

CINQUIEME COURSE
5 Lucky Shot 11.80 6.30 4.10
3 Borderv.lew Rosalr 8.50 4.80
7 Helferhev 8.30

Temps : 2 10
SIXIEME COURSE 

5 Falrwell Lt«ht 40.10 9 00 3.30
2 Eddie Lee 3.30 2 80
1 Btllv Rice 4.90

Tempe . 2 08 3
SEPTIEME COURSE

8 Adioe Marcel 2! 10 9 00 4 50
1 Baron Dale 5 70 3 30
8 Htxh Liner 4 70

Tempe : 2:08.1 
QuInella : $37 40

HUITIEME COURSE 
S Ganderette 17.10 7 50 5 60
4 Meadow Priaoo 12 50 7 90
5 a M See 6,70

Temps : 2 :08 J
NEUVIEME COURSE 

8 Adrien Mlr 20 40 6 60 5 00
6 Perfert. Mlr S 20 3 50
4 Penny Scott 3.20

Temoe 2:05.2
DIXIEME COURSE 

8 Sargae Pick 15.70 5 00 3 90
2 Teresa Marv 3 40 3 00
3 Dandv Sandv 2 80
4 Mvetle Yonder 3 60

Tempe : 2:08.2 
Exacta : $42.00
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S’il es! un sport populaire et spectaculaire entre tous c’est bien le soccer profession­
nel dont la coupe du monde est actuellement jouée. La preuve nous en est fournie 
sur cette vignette alors qu’un joueur de l’équipe d'Angleterre tente, avec l'aide de 
toutes ses ressources, de mettre la main sur te ballon que tente également de cap­
ter le gardien de l'équipe d'Uruguay. (Photo K,j»ion»)

Retraite de Ford ?

O'Malley encaisse des
m

dividendes avec Konfax
LOS ANGELES — L« pro- 

priétaire des Dodgers de Los 
Angeles, Walter O'Malley, a 
acquis la réputation d'ètre un 
homme qui est prudent avec 
ton argent.

Il est également assez réa­
liste pour dépenser un peu 
d'argent quand l'occasion d'en 
faire facilement se présente, 
comme par exemple lorsqu'il 
a retiré ses Dodgers de Brook­
lyn pour les trensplanter è 
Los Angeles, une véritable mi­
ne d'or sur la côte du Pacifi­
que.

Puis, le printemps dernier, 
lorsqu'il e finalement consenti 
A verser à Sandy Koufax un sa­
laire de $120,000 pour le tra­
vail de la saison, ce fut un bon 
placement quoique le brillant 
artilleur gaucher a dû faire la 
grève pendant un bon bout de 
temps avant d'obtenir ce qu'il 
réclamait.

Lors des 19 premières par­
ties où Koufax figurait sur 
l'alignement, l'assistance s'est 
chiffrée en moyenne è 34,438 
spectateurs. Et cela inclut une 
piteuse assistance de 4,551 A 
une joute disputée à Chicago 
au cours d'une froide journéq 
d'avril.

Par contre, l'assistance aux 
joutes où Koufax n'a pas joué, 
s'établit en moyenne è 26,000 
spectateurs. Les esprits mathé­
matiques estiment que les ap­
paritions de Koufax, alors que 
la saison n'est qu'à demi en-

Gay Parader, 
conduit par

favori
Dostie,

devant Pocomoonshine 
ce soir au Richelieu

Gay Parader cherchera i 
améliorer son record de saison 
ce soir dans la course princi­
pale, un amhie de S7.000 au-

LES COURSES AU RICHELIEU
Nos choix pour samedi

COMBINAISON 
DU DOUBLE :

1) Proper Way 
I) Diamond Pence

EXACTAi 
Judy Chief O. 
et Shew Boy

No. choix pour dimanche 

COMBINAISON 
DU DOUBLE :

1) Eadie Mon 
1) Nrs J. B.

EXACTA:
Senator Mlr 
et Play Rough

çjiiel prendra part six rapides 
ambleurs. Gay Parader, piloté 
par Claude Pelletier, a établi 
ie record de saison en gagnant 
récemment en 2:01.2 et il se 
puorrait bien qu’il faille atten­
dre jusqu'au meeting d'autom­
ne. à Blue Bonnets, sur le 
nouveau tracé, pour assister à 
un mille plus rapide.

Mais Pocomoonshine a perdu 
la semaine dernière contre Gay 
Parader et la rivalité entre le 
jeune Pelletier, qui conduit 
Gay Parader, et Marcel Dos­
tie. qui sera dans le sulky de 
Poenmnonshine. est très gran­
de Les deux pilotes se taqui­
nent souvent l’un l’autre, mais 
en course ils deviennent de 
grands rivaux.

La semaine dernière. Pelle­
tier a eu l’avantage en ga­
gnant dans le sulky de Gay 
Parader, mais Dostie a pris sa 
revanche en triomphant aux 
rênes de Rocky Adios.

Gay Parader a gagné 7 des

13 courses auxquelles il a par­
ticipé cette année, et se., gains 
atteignent $21,071. Gay Para 
der a aussi établi un record 
à la piste Rideau Carlelon où 
il a défait Woodlawn Drum­
mond et Senator Burton en 
2 02. Gay Parader est coté à 
21 pour la course de ce soir. 
Pocomoonshine est le deuxiè­
me choix à 5-2. La fiche de. 
Pocomoonshine est de 4-3-1 
en 14 départs et des gains de 
$25.475. Son mille 1» plus 
rapide a été de 2.01.4.

Lutte entre quatre conducteurs
Il ne reste que 5 jour» de 

courses d’ici la fin du mee­
ting et le championnat des con­
ducteurs est loin d'être gagné. 
Quatre pilotes conservent d'ex­
cellentes chances de terminer 
au premier rang. Selon le plus 
récent classement compilé par 
Léon Bouchard, mais qui ne 
tient pas compte des résultats 
d'hier, Claude St-.Tacques do­

mine avec une avance de 12 
points sur Henri Filinn. St-.Jac- 
ques présente une moyenne rie 
.356 et Filion, qui est en Penn­
sylvanie, atteint .344.

Claude Pelletier est troisiè­
me à .330 et Benoit Côté est 
à .329 Henri Filion est bien 
placé puisque sa moyenne ne 
peut pas changer. St-Jacques 
devra conserver une excellente 
moyenne à ses derniers dé­
parts pour ne pas glisser plus 
bas que Filion.

Pelletier et Côté devront ga- ■ 
gner avec régularité d'ici la 
fin pour remonter à .350 ou 
mieux.

Il y aura des courses ce soir, | 
demain, lundi, mardi et mer 
credi d’ici la fin du meeting : 
au Parc Richelieu. Après la 
journée de relâche habituelle 
du jeudi, ce sera vendredi soir : 
l’ouverture du meeting de cour-, 
ses su galop à l'hippodrome du : 
boulevard Décarie.

tamé», rapporteront une som­
me additionnelle de $225,000 
provenant de la vente des bit. 
jets. Ces revenus viendront 
grossir les coffres des Dodgers. 
A ce rythme, O'Malley devrait 
réaliser un profit de 200 p.c. 
avec son placement.

Retraite de Ford

Whitey Ford, lo diminutif 
lanceur gaucher des Yankees 
de New York, en serait à sa 
dernière saison si on en croit 
les conjectures, Ford, qui a 
éprouvé des troubles avec son 
bras ces derniers temps, e été 
bombardé autant comme au- 
tant chaque fois qu'il s'est 
rendu eu monticule. Un indice 
que Whitey s'est fait è ta pen- 
sée de prendre sa retraite pro- 
chainement a été fourni quand 
il a obtenu au mois de mai un 
permis de l'Etat de New York 
l'autorisant è posséder une 
écurie.

Le duel des 
journalistes 
sur vélos...

Dimanche, à midi, aura lieu 
le départ de la course cycliste 
pour journaliste et artistes. 
Cette course aura lieu à Mont­
réal-Nord et les critiques spor­
tives n'auront que des éloges 
à faire.

Journalistes et artistes ve­
nant de tous les coins de la 
province sc disputeront le 
trophée "Labatt" ainsi que 
les médailles d'or, d'argent et 
de bronze, lesquelles emblé­
matiques des champions vélo- 
dactylo. De plus, la même 
brasserie décernera des bour­
ses au total dé $500. Cette 
course réserve des surprises.

Roger Turcotte, Claude Mou­
ton. Ronald Corey, J. Maurice 
Bailley, J.P. Sarault, J.P. Gan- 
che. Hockey Brisebois. Louis 
Chantigny, Pierre Gobeil, Mau­
rice Richard, Gustave Lacom- 
be, J.P. Jarry, Richard Mo- 
rency. Jean Duceppe, Pierre 
Protllx. Gilles Théroux, P. 
Chartrand, Gilles David, Mi­
chel Bombardier, ean Aucoin, 
Marcel Gaudette John Taylor 
et Denis Brodeur photogra-

®
BASEBALL

HIER
LIGUE NATIONALE

îxr» Angelw» a N*w York fsnlr) 
S Franrlaco à PhlIxdHphl* •*» 
Chieftgn A PlttabiirRh (unir» 
H nu* ton à AtlknU noir»
St'Loin* h CiiK’lnn*»!

LIGUE AMERICAINE
Brwton k Callfornl* (soir) 
New York A Kansas Clt? inotri 
Washington à Minnesota »*nlr» 
Cleveland à Chicago («oln 
Baltimore a DAtroit (soir)
AUJOURD'HUI 

LIGUE NATIONALE
Loa Angeles a New York 
San Francisco a Phlladelphi* 
Chlccago à Pittaburgh 
Houston a Atlanta 
St-Loul* à Cincinnati 

LIGUE AMERIC AINE 
Boston à Californie 
New York a Kan*a* Citr 
Washington a Minnesota 
Cleveland à Chicago 
Baltimore à DAtrolt

CLASSEMENT
LIGUE NATIONAl E

G P Mnv niff
Pittsburgh 33 .6!«
Ben Francisrn 54 34 .614

Angnlee +8 •36 .37 J 4
Philadelphie 47 .39 .547 «
Houston 45 4J .523 «
81 -Ivuiia 40 44 .476 13
Atlanta 42 47 .472 124
Cincinnati 38 47 447 144
N*w York 35 49 .417 17
Chicago 26 58 .310 28

LIGUE AMERICAINE
C. P Mnv. niff

Babtmore 58 30 6.59
Détroit 4Q 35 ..!33 7
Cleveland 46 .38 548 16
Californie 47 39 .547 16
Min néant* 41 45 .477 18
Kansas Ht y 39 47 .453 18
Chicago 39 47 .453 18
Washington 39 50 4:8 19' ,
New York 37 48 .435 194
Boston 37 53 .411 22

phes, Bert Goulière. Bernard 
Dagenais, les artistes Real Gi- 
guère et Roger Gosselin. Plu­
sieurs autres personnes se­
ront présentes mais il serait 
trop long de les énumérées 
toutes.

Le départ se fera â midi, 
comme nous l'avons mention­
né au cnin des rues Fleury 
el Des RécolleLs. La coursé 
se fera sur un trajet formé 
par le quadrilatère suivant : 
les rues Fleury et Des Rérnl- 
lets, les boulevards Industriel 
et St-Vital. Cette épreuve 
sportive de cinq (5) milles 
fera époque.

Les inscrits au Richelieu
SAMEDI

PREMIERE COURUE 
TROT — Réclamar — SI.1«W

4 Proper Wav 
3 Archls Mon 
7 Lord Clair#
1 Happy Huatler 
3 Mr 8ampaon 
R Palacona
2 Twlnkl# Com#
6 Ml* Roval Rh#a.

M Olngraa 1
A. Hanna 7*2
A B#dard 4
A DagulM a

O. Lachanc# 6
P Rohlllard R

R
B*rg#rnn 10#rc#r

DEUXIEME COURSE 
AMBLE — Conditions — *1.300

3 Diamond Penc# Martineau 3
4 Stronghold G. Bouvretta 7-2

6 
6 
8 
8

10

6 Kokomo Star 
AumI #ilglbl#* :
Wondarfull Girl R Oaldw#ll 
Exprea# B#U# D#*roal#n»

SIXIEME COURRE 
AMBLE — R#rl#m#r ~ *1.406

7 Scotch N#wport R 0*tdw#U t
6 B#n*tor Pick G Fillon 7-2
5 Adioe Ray C. .1 Fnlev 4
3 Ruer#** Rtormv Charron 8
4 8tlv#r# Gold M Ttircott# 6
! Colon#! Ston* T. Horton R 
2 Rhythm Man B CAt* R

SEPTIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer — *1.100

10

W. Plourde 
C. Walter* 

L. Bourgon 
M. Turcotte 
P. Caldwell 
R 0*idwell

2 Eleanor Atom 
8 Mighty Counsel 
1 Buzz Johnston
5 Edgewood Faye
6 Burton Hi Lee
7 Our Duchés*

TROISIEME COURSE 
AMBLE — Condition* — tl.soo 

1 Garry Mir 2
7 F.aRv Ab# P Cftldwell 4
5 Brava Wll O l»arhanc# 4
? Baiitr# Daan M. H8roux 6 
4 Joeeph B Laird Laboauf 8
7 Phantom Hanover Ponton 8
6 Blue Ange: D GUli* 8
8 Northwood Bald-r Ginfra* 10

Ol ATPIEMt COURSE
TROT — Conditions — *1.300

8 Proepecto?-
1 Fred ftcott Jr
2 Bew Spirit 
7 Jackpot
4 Jame* Vance
3 Doug Hanover 
6 Foul Ball
5 Judy'* Pailav 

Aiimi éligible *
Joppa'* Surprise R Caldwell

CINQUIEME. COURSE 
AMBLE — Réclamer — *1,009

M Gingra* 3 
J. Lahale 7-2

4
A Hanna 6 

O Lachance 6 
M. Picard 8 

L Bergeron 8 
R Savlgnar 10

7 More Scotch 
6 Steven Dell
1 Santalev
3 Ladle's Aide
2 Hal Volo
5 Gallant Adln*
4 Stewart * Clan
8 John'* Joy 

Anas! éligible* : 
Fav'* Pent 
Royal Indian

HUITIEME
TROT

4 Scotch
5 Newport Rocket
1 Aqua Duke L
6 Lord S*mp*on
3 Sherbrooke Way
2 CarW'a Allen

G Lachance 5-2
M Gingra* 4
M. Picard 4

V. Bourgon 6

Bouthllller
Gauthier

MacTaaiah

A Hanna 
F tjeboeuf 
COURSE 

Condition* - S2.5M 
Admiral Lachanc* S-Jt 

M Gitjsrrae 3 
fit-Jaccjua* 4 

Raymond 6 
R Gagn* 8 

C Pellatier
7 Flemingtoo'a Rid Watters 

NEUVIEME COURBE 
AMBLE — invitation — *7,666 

6 Gav Parader C. Pelletier 2 
5 Pocomoonehin# 5-2
1 Haian Jo Adioe Lachance 4
2 Cap Hanover Desjardln* 6
3 Dandv Scott A Clark 7
4 Mon Richelieu B Côté 8

DIXIEME COURSE 
AMBLE — Condition» — *1.200

4 Babe Ad to* <5. Campbell 10 
Auaal éltgiblee :
Star Regal Deajardin*
Mr. Waters H Lamarre

DIMANCHE
PREMIERE COURSE 

TROT — Condition* — *!.?oo
1 Eadl* Mon A. Hann* 5-2
2 Frivolou* Fde a, De guise 3
7 Toaol* Hanover 4
4 My Mc M Turcotte 6
5 ftioney Darea N Bardler 6
6 I^e* Quatre Ae Bergeron ft
3 Tag Girl R. Ponton 8
8 Kirk'* Vote H. Lamarre 10

Aussi éligibles :
Dacldv Bill MaeTavish
Maplewood's Pride Laroeu 

DEUX 1 EM EC OURSE 
AMBLE — Réclamer — *1,000

3 David E I^e G Lachance *
4 The Mirage A. Bédard 4
8 Mr* J, B. D. aiUls 9-2
5 Kawartha Way P. Danis 6
6 Shermar Bill M. Bouvrette 6
2 Major Ystee G, Dlott.e 8
7 Rxproq* Bella Desrosler* 8 
1 Speed Knlghi tiidouceur 10

TROISIEME COURSE 
AMBLE — Rar lamer — *1.166

4 Shatter Diamond Savlgnac 5-2
1 Lincoln Oil oner Rrnsaeau 4
3 Count Newport G Lachanc# 4
6 Banjo Pick MarTaviah 6
7 Brava Margaret R Caldwell «
2 Breeze Abbe P Robtllard 8
5 Roval Indian F. Leboeuf 8
8 Flint Mils Fancy Paradis 10 

Ausat éligible :
Muta Enquire c?. Paradta

QUATRIEME COURBE 
TROT — Réclamer — *1.000

3 Gus The Great o. Lachance 3
4 Flemtngton a First Danis 7-2

4 An a ida Actios BrosKeau 3 8 Judy Chief O. D aims 3 2
3 Primrose Pete R. Savignae 7-2 1 Harry Johnston G Filion 7-2 1
2 Count Pick N Bai dler 9-2 3 Show Bov G

Blaine Oread
lAch&nce 4

Mellaaa Volo M. Amber a 2 M Picard 8
5 Gael le I«on G,. Filion a 8 Malcolm Haji R. Roberge 8
1 P Veda A Bedard a 3 Beautiful KathT Blouln *
• Oolone Hsonnf Lachance • 9 Dainty Brook A. Grisé 8 1

4 Ronald * Girl
6 Mat tv * Last B
7 Wsbash Vic

Aussi éligible : 
Gold Axworthv

A. G Usép. Caldwell 
O. Fillon 

M Hébert 
H Pauaé 

J. Bouvrette

DesJardins
CINQUIEME COURSE 

AMBLE — Reclamer — *1.600 
Moomle Dolly O. Filion

1 Incltatua 7-2
4 Judith Remua R Aavignac 0-2
7 Sprre O lArhance 6
2 Iran# Royale R Bérard 6
6 Mirîck Bvrd M. Turcotte 8
3 Snindletop Joan Paradis
8 Commander Pick A Bédard

SIXIEME COURSE 
AMBLE — Réclamer _ *|,eoo

1 Van Brewer Ci l«achanre 3
3 Marv Volo fl R. Caldwell 4
4 Mister Foxboro P-2
5 flsrgan pick G Filion 6
8 Major'* Faire MacTavlsh «
8 Mia* Scott Brook M. Picard 8
2 Peter O. 2nd R Bavlgnac 8
7 Tempest lAdv Ladouceur 10

SEPTIEME COURSE 
TROT — Conditions — *1.460

4 Jill Fedor G Lachance 3
5 Readv Mix G. 8 Guay 7-2
6 Rushing Brook Broeseau 4
7 Campbeltown B Côté 6
4 Shadvdale Alrwyn Rogera 6
2 F.bbv Water* A. Bedard 8
8 Succea* Blmb M. Olngraa 8 
1 Armbro Bari L. Bourgon 10

HUITIEME COURSE 
TROT — Condition* — *1.809 

l Ruth Ann flkv P. Caldwell 3
3 Mr Kellar P DuMaiitt 4
8 Hi Jet. c. 8t-Jacques 9-?
7 Abb* * Intruder A Henna 6
4 Kingston N Bardler *
5 Leonard Abbey MarTaviah 8
8 flwlft Yogi O Wa»er* 8
7 Major Law a Théroux in

NEUVIEME COURRE 
AMBLE — Condition* — *2.566

3 Coppersmith O Filion 4
4 Well Done MaeTavish 3
7 Adlcan A Hann* 9-2
6 Direct M Adioe A. Bédard 6j
5 Tag Em J.-G l.aresu
1 Enquire Queen M Héroux
2 Scotch Talent G Bouvrette

DIXIEME COURSE 
4 Mill E — ( ondition* *1.200

4 Senator Mlr MacTavlah
2 Star Regal Desjardin*
5 Plav Rough B Côté
1 Fabius Hsnoeer A Roger.*
3 Paco Bvrd I». Turcotte
6 Northwo<vt Combat Gingra*
7 flhellbark p CMUI*
• Passing Cloud CV Ouav

10

8
8
8

10»

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZILE, HEBERT 
CARDINAL & CIE

Comptables agréés
ALAIN BELZILE, C.A.
JEAN A. HEBERT, C.A. 

PIERRE CARDINAL, C-A.

2345 est. Bélanger 
Montréil — 729-5226

PROVOST & PROVOST
Comptable agréé

ROGER PROVOST, C.A.

Syndic Licencié 

ROLAND PROVOST, C.A.

928 est, boul. St-Joseph 
526-1661

Lucien Dahmé, C.A.
Comptables agréés

276 ouest, rua St-Jecque» 
Suite 110 — 845 4194

VIAU 6 ROBIN
Comptable* agréés

LUCIEN 0. VIAU, C.A 
H LIONEL ROBIN. C A.
JACQUES R. CMAOi-ON, CA. 
ARMAND H VIAU C A.
J SERGE GERVAHV CA.
JEAN GUY BRASSARD, C.A.

4926 «va. Verdun, Verdun 
769-3871

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associés

E. H. Kuigbt Gî Co.
Comptables agréé*

Meuric* O D E. C.A.
Léon Côté. C.A 
Heniley Bourgouln. C.A. 
Rfrcv Auger. C A.
Marcel imbeeu, C.A. 
Viennty Porgef. C.A.
Adrien CM# C A.
Pierre B*rry. C.A 
Marthe Gauthier. C.A.
Réel Auoer. C A.
Roland Frenette C.A. 
Robert Ladouceur, C.A. 
Demi Schmouth, C.A.
Emile Fortin, C.A.
Jean Pilon. C.A.
Pierre Vermette, C.A,
Paul E. Bonnier, C.A. 

Con*eil* t M. ChartrO, C.A.

Lut*en P B#i« *. C.A,
Je** Lecrotx. C A 
Dohard Huet, c.a 
Albert Gerneeu- C A.
Benoît Sylvain, C.A.
Denni» BeM. C.A.
Reymond CouHIerd, C A 
Marcel Durnsrme, C a.
Jean Paul Boyer, C.A.
Emile Mallette. C.A.
Gille* Lévesque. C.A.
Pierre Pharand. C.A.
EmlMen Gauthier, C.A.
Jean Guy Denis, C A.
Roqer Géfinas. C.A.
Gillet Beauvais, C.A.

Paul Gauthiar, C A 
A.-B. Beauvais, D SC., C.A. G. Marceau, C.A

r H Knight, C.A 
Lional Rouss,n C.A 
Raymond Fortier, C.A 
C’émen» Primeau C.A 
R eme Lesage C.A. 
P'erro Chou'nard C.A 
Gtlle» Trahan. C A. 
Marcal Merclar. C.A. 
Pierra David. C.A 
Robert Gariéov. C A 
Jean n. Barbeau, C A 
Roland Truchon, C.A. 
Roland Lévesque, C.A 
Jean Favreau, C.A. 
André Lesage, C.A,

MONTREAL QUEBEC RIMOUSKI

360, RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL, 842-4691
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Tout est prêt pour Gemini-10, le vol 
spatial américain le plus complexe

CAP KENNEDY — L« capitjin* d« frégit* (navy 
commander! John W. Young et le commandant d'aviation 
Michael Collins, pilote et co pilote respectivement de 
l'engin spatial "Cemini-lO,” dont le lancement est prévu 
pour lundi. 18 juillet, à 18 h. 20, heure du Cap Kennedy, 
poursuivent l’examen détaillé du programme de la mis­
sion particulièrement agitée qu'ils devront accomplir en 
trois jours.

Les responsables de la nouvelle opération spatiale 
américaine ont été saisis d'un rapport météo sur les évo­
lutions d'un ouragan tropical. “Celia." repéré à plus de 
1,000 milles du Cap Kennedy. A l'heure actuelle, tout 
semble indiquer que la menace constituée par “Celia'' 
se sera dissipée d'ici à lundi.

Tentative spatiale particu­
lièrement ambitieuse et com­
plexe, "Gemini 10" prévoit ries 
rendes vous avec deux fusées 
"Aliéna". !.e copilote Michael 
Collins s'aventurera â deux re­
prises hors de sa capsule, 11 est 
possible, rie plus, que Gemini- 
10 dépasse de très loin le re­
cord d'altitude détenu depuis 
seize mois par les cosmonautes 
soviétiques. Et, après avoir ef­
fectué son troisième arrimage 
avec une des deux "Agena'. la 
cabine américaine utilisera 
l'appareillage de propulsion de 
ce rocket pour se lancer à la 
poursuite de l'autre engin du 
même type

C'est à 10 h. 20 lundi que 
doit commencer ce vol qui, 
trois jours plus tard, se termi­
nera par un plongeon dans l'At­

lantique à HOO milles des eOtes 
rie floride. On prête à ee'te 
occasion au chef pilote John 
Young et à son ramararie Col­
lins la ferme intention de bat­
tre à ce moment-là le record 
de précision de Ger ■ Stafford 
et Torn Cernan ( "Gemini-S") 
qui se sont posés il y a prés de 
deux mois a 3 milles et demi 
seulement du porte-avions af­
fecté à leur récupération.

l.a mission “Gemini-10", 
dont le plan de vol est l’un 
des plus chargés — des plus 
“souples'' aussi — qu'ait pré­
vu l'Agence spatiale, commen­
cera en réalité à 16 h 40, lun­
di, par le lancement de 1’"Age­
na" qui servira de premiere 
cible aux deux astronautes. 

Jamais la NASA n'a lancé 
de pilotes à une heure aussi

tardive de la journée. Mais il 
s'agit d'une nécessité due aux 
dimensions et a l'horaire de 
l'orbite décrite par l'autre 
“Agena", qui gravite autour du 
globe depuis le 16 mars, jour 
où elle a déjà servi de cible a 
deux "Geminaut.es''.

1,'Agena lancée le 18 juillet 
aéra inscrite en principe sur 
une orbite circulaire de 185 
milles d'altitude; et, initiale­
ment, “Gemini-lO” aura un 
apogée et un périgée de 168 
et 100 milles. Au départ, le 
rocket aura une avance de 
1,160 milles sur ses poursui­
vants, qui se rapprocheront de 
lui en suivant une trajectoire 
en spirale. I-e premier arrima-

fle est prévu six heures après 
e lancement des astronautes, 

le troisième se terminera mar-

La politique américaine au Vietnam 
amènerait U Thant à ne pas demander 
un autre mandat aux Nations unies

NATIONS UNIKS l.e se­
crétaire general I; Thant limi­
tera son prochain voyage en 
Europe a la capitale de l’URSS. 
Le secrétariat a précisé en ef­
fet hier qu U Thant quitterait 
New York le 24 millet et se 
rail de retour le 29 apres trois 
jours passes à Moscou, sur in­
vitation du gouvernement io- 
viétiqu».

U Thant, troisième secrétaire 
général des Nation» unies et 
premier a n'étre pas d'origine 
européenne, pourrait également 
être le premier à se retirer 
aprée un seul mandat de cinq 
ans.

Il devient de plu» en plus 
clair que l'opposition de U 
Thant à la position américaine 
au Vietnam est à la hase de 
la décision qu'il aura à pren­
dre d'ici au mois de novembre, 
date d'expiration de son man­
dat

Le président Johnson ne tient 
que très peu compte des con­
seils de M. Thanl mais 11 de­
meure que les Etats-Unis, a 
l’instar de toutes les autres 
puissances mondiales, y com­
pris l’Union soviétique, vou­
drait voir le secrétaire général 
accepter un second mandat a 
ce poste.

La seule sauvegarde du Laos: 
l'application intégrale des 

accords de Genève de 1962
PARIS — “La seule sauvegarde effective de l'indé­

pendance et de la stabilité du royaume du Laos serait 
l'application rigoureuse, par tous les signataires, des 
accords de Genève sur le Laos de juillet 1962," déclare 
le communiqué officiel publié hier à l'issue de la visite 
en France du roi du Laos Sri Savang Vatthana et de la 
reine Tiao Khamphouy.

“S» majesté le roi du Laos 
st If général de Gaulle 
ajoute le communiqué ont 
exprimé la profonde inquié- 
ludf que leur inspire la situa­
tion au Vietnam dont l'aggra­
vation ronstitue une menace 
pour l'Indépendance et la neu 
trahie du Laos. Ils estiment 
que la seule issue possible est 
le retour aux accords de Ge­
nève da 1»54 et leur strict

Sanction dans le 
gouvernement serbe

BELGRADE — MM Zivotl|a 
st Dragotlav Novakovitch, res- 
ptrlivement secrétaire at te- 
crttaire ariioint à l'intérieur 
cta la République de Serbie, 
ont été démit hier de leurs 
fonction» par l'Assamblée de 
la République de Serbie.

Cas sanctions au sain du 
oouvarnamont serbe sent la 
première conséquence des ac­
cusations severe» lancées par 
le 4e Plénum du Comité cen- 
trel de te Ligue des commu­
nistes yougoslaves contre la 
service de la sécurité d'Etat.

rripect par toutes le» partie» 
intéressées"

Après avoir souligné qu« 
cette visite "a permis du re­
nouveler et de resserrer des 
liens traditionnels d'affection, 
dans une atmosphère de gran­
de compréhension mutuelle" 
et a donné l'occasion "de sou­
ligner la volonté, qui anime 
les deux pays et leurs diri­
geants de développer leurs 
relations dans tous les domai­
nes", le communiqué pour­
suit : “C'est dans cet esprit 
qu’il a été décidé de donner 
suite aux propositions, faite» 
du cAté français, d’apporter 
au gouvernement laotien des 
facilités financières pour la 
réalisation de divers projets 
d’équipement. Un accord a été 
signé a cet effet. Le gouverne­
ment français a confirmé d'au- 
Ire part qu'il était dispose à 
participer, à concurrence d'u 
ne somme de trois millions de 
francs, à la construction du 
barrage de la N'anf Ngum au 
Laos. En outre il a été enten­
du qu'apres l'achèvement de 
la construction du lycce rie 
Luang Prshang, un nouveau 
lycée «erail prevu à Payse et 
une école d’agriculture créée 
dans 1a région de Vientiane”.

La façon dont il fui reçu la 
dernière fois a Washington est. 
symbolique de la tension qui 
persiste dans les relations avec 
les Etats-Unis.

Cet Incident s'est produit 
avant que Thant n exprime son 
"profond regret" devant la dé­
cision américaine daccroitre 
ses bombardement* au Viet­
nam,- dans cette guerre qu'il a 
décrite comme 'Tune des plus 
barbares de l'histoire.’’

Johnson, comme c'est son ha­
bitude parfois, a soudainement, 
en juin dernier, décidé d'invi­
ter tous les chefs des déléga­
tions au Nations unies a une 
réception à la Maison blanche. 
Le secrétaire-général des Na­
tions unies a été transporté par 
avion à réaction à Washington 
ou l'attendait une limousine, 
(oui cela aux frais de l'onde 
Sam.

Mais le president, conscient 
du constant message de M. 
Thant qu'un arrêt des bombar­
dements au Nord-Vietnam est le 
premier pas essentiel a la paix 
au Vietnam, ne s'est pas per­
sonnellement entretenu avec 
lui chargeant de cette mission 
le secrétaire d'Etat Dean Rusk. 
Ia>s deux hommes ont eu une 
conversation que Thant a dé­
crite comme "très officieuse 
sinon désinvolte".

La politique rie M, Thant 
concernant l'admission de la 
Chine communiste aux Nations 
unies va également à rencon­
tre de la politique américaine.

On croit à Washington qu» 
l'homme d'F.tat birman n'accep­
tera pas un second terme con­
sidérant la situation actuelle.

di sers 14 h. 30.
Pour atteindre l“‘Agena” 

lancée en mars, la NASA envi­
sage- notamment une manoeu­
vre qui ferait monter “Gemi­
ni-10'* à 460 milles d'altitude. 
Il s'agit d'une hauteur dépas­
sant d’environ 150 milles le re­
cord détenu par les pilotes so­
viétiques Alexei latonov et Pa­
vel Belyayev depuis mars 1965.

La poursuite de la seconde 
cible “Agena'1 sera de longue 
haleine et Je rendez vous avec 
elle n'aura lieu, que dans 
l’après-midi de mercredi. Au­
paravant, le co-pilote Collins 
aura ouvert mardi, vers 19h.l5, 
l'écoutille du véhicule spatial 
et, debout, se sera dressé hors 
de la capsule durant 55 minu­
tes. Pendant cette première 
exposition aux rigueurs du cos­
mos, Collins effectuera prin­
cipalement des travaux de pho­
tographie.

Sa véritable “sortie spatia­
le" — de cinquante cinq mi­
nutes de durée également — 
commencera mercredi à 18h.28 
peu après qu’il aura de nou­
veau ouvert l’écoutille L''‘Agc- 
na’’ lancée en mars ne se 
trouvera plus alors qu'à quel­
ques pieds de “Gemini-10”, 
l’autre rocket du même nom 
ayant élé perdu de vue par les 
astronautes apres que “Gemi­
ni'' s'y sera accroché par trois 
fois Armé d'un pistolet di­
rectionnel, le “nageur spatial” 
actionnera les petites tuyères 
de cet appareil pour s’éloigner 
jusqu'à une cinquantaine de 
pieds du véhicule-mère. Il 
s'agit d'ailleurs de la longueur 
du cordon ombilical le reliant 
à '‘Gemini-lO” à bord duquel 
il rentrera en y ramenant une 
plaquette qui, fixée à la sur­
face de U'Agena”, aura enre­
gistré l’impact de» micro-mé­
téorites au cours des quatre 
derniers mois,

l,e nombre et les dimensions 
des trous, sans doute extrême­
ment petits, qu’aura provoqués 
le bombardement de "poussiè­
res cosmiques", renseigneront 
les dirigeants du jirogramme 
"Gemini" sur les micro-météo­
rites bombardant une nacelle 
spatiale au cours d'un long 
voyage.

L ' Agena” lancée lundi pro­
chain poursuivra sa course 
dans l'espace. Par télécom­
mande du sol, elle sera inscrite 
sur une orbite circulaire à 250 
milles de ia terre. Elle servira 
de cible à l'un des trois der­
niers vols "Gemini” — pro­
gramme qui s'achèvera en no­
vembre ou décembre prochain.

“Apollo", le projet suivant,
» pour ohjeetif le débarque­
ment d'Américains dans la lu­
ne dans deux ou trois ans. Son 
premier vol humain peut com­
mencer avant la fin de l'an­
née en cours ; c'est alors que 
le trio Virgil Grissom, Edward 
White et Roger Schafee parti­
ra pour un vol orbital autour 
de la terre dont la durée pour­
rait aller jusqu'à deux semai­
nes.

A Moscou, Mme Gandhi 
s'en prend à Pékin

MOSCOU — Mm* Indira 
Gandhi a exprimé hiar soir 
son "ragrat profond qu'un# 
Brand* puissance asiatique ait 
oublié l'engagement qu'elle 
a souscrit à Bandoung et qu'el­
le ait cherché à affaiblir, si­
non à détruira, la non-aligne­
ment".

La chef du gouvernement 
indien a fait catta clair* allu­
sion à la China au cours d'un 
banquet offert en son honneur 
par le gouvernement soviéti­
que.

"Apparemment, a-t-elle ajou­
té, certaines puissances ne dé­
sirent pas la paix. Elles cher­
chent a provoquer la tension 
afin de justifier une croyance 
dogmatique dans le caractère 
inévitable de la guerre et de 
l'utilisation des forces d'agres­
sion pour le règlement des con­
flits". Elle a conclu par un 
plaidoyer passionné en faveur 
de la politique de non-aligne­
ment qui doit être, a-t-elle dit, 
"défendue contre différentes 
sortes de réactions".

Dans sa réponse, M. Alexis 
Kossyguine a évoqué I' "agres­
sion barbare des Etats-Unis 
contre le peuple vietnamien" 
et a souligne "la nécessité de 
coordonner l'action des pays... 
contre l'agression impérialis­
te". L'URSS, a-t-il ajouté, est 
persuadée que la paix peut 
être sauvegardée, mais cela 
exige une action vigoureuse de 
la part de tous les peuples pa­
cifiques. Nous sommes con­
vaincus que, dan* cette lutte, 
le peuple indien sera à nos 
cotés".

Le chef du gouvernement 
soviétique a indiqué o'autre 
part que ses entretiens avec 
Mme Gandhi ont permis d'élu­
cider de nombreuses questions 
et que les deux pays "ont 
commencé à mieux compren­
dre leurs points de vues ré­
ciproques sur une série de 
problèmes internationaux".

Victoire surprise 
d'un nationaliste 

au Pays de Galles
LONDRES, — L» victoir» 

retentissante de M. Gwynfor 
Evans, représentant des natio­
nalistes gallois, sur le candi­
dat travailliste à l’élection 
partielle de Camarthen, dans 
le Pays de Galles, a fait l’ef­
fet d'une bombe, surprenant 
même les plus ardents da ses 
partisans.

La proclamation des résul­
tats a été ac. ucillie dans un 
enthousiasme indescriptible.

M. Gwynfor Evans a obtenu 
16:179 voix, soit 39 p.c. con­
tre 16.1 aux dernières élec­
tions générales. Le candidat 
travailliste, M. Gwilym Prvs 
Davies, 13,743 voix, soit 33 
pour cent contre 46.2 p.c.

Pour surprenante qu'elle 
soit il ne convient cependant 
pas d'attacher une importance 
politique générale trop gran­
de à la défaite du candidat 
travailliste. Il s'agit apparem­
ment d'un vote de protestation 
par lequel les électeurs de 
Camarthen ont voulu manifes­
ter leur mécontentement con­
tre l'intérêt à leurs yeux in­
suffisant montré par le gou­
vernement à l'égard de leurs 
problèmes particuliers tant sur 
le plan économique que poli­
tique.

Pas de relèvement du taux
s

escompte aux Etats-Unis
WASHINGTON — Le conseil d'administration de la Réserve fédérale e an­

noncé hier deux mesures visant à ralentir la guerre des taux d'intérêt que se livrent 
depuis plusieurs semaines les banques et les associations d’épargne. Elles rendent 
aussi beaucoup moins probable un relèvement prochain du taux d'escompte aux E.-U.

D une part, il a abaissé de 
55 à 5 pour cent ]e taux 
d'intérêt maximum que les 
banques peuvent payer sur les 
dépôts à temps ayant plus 
d'une date de maturation. 
D'autre part, il a demandé au 
Congrès d'accroitre ses pou 
voir», ainsi que ceux de la 
Corporation fédérale d'assu 
rance des dépôts et du Conseil 
de la banque fédérale des 
prêts à la construction, sur le 
contrôle des taux d'intérêt 
pratiqués par les banques et 
les associations d'épargne.

Ces mesures visent à rédui­
re la concurrence que se li­

vrent les diverses institutions 
financières américaines pour 
atti er les fonds depuis que la 
Réserve fédérale restreint le 
volume du crédit. Elles ont 
été accueillies avec une cer­
taine surprise dans les milieux 
financiers ou l'on s'attendait 
plutôt à une augmentation du 
taux d'escompte de la “Fed" 
pour l’ajuster aux taux en 
vigueur sur le marché. Un tel 
relèvement parait maintenant 
peu probable dans le proche 
avenir.

Le renforcement des pou­
voirs de la Réserve fédérale 

sur les taux d'intérêt a de

donne aux Iravaillislcs une 
avance de lfi.3 pour cent sur 
les conservateurs.

Les mesures déflationnistes 
provoquent un nouveau malaise 

au sein du gouvernement Wilson
LONDRES — Les premières mesures déflationnistes 

c* l'aggravation des difficultés économiques et financiè­
res de la Grande-Bretagne provoquent un malaise évident 
au sein du cabinet et de la majorité travaillistes, note- 
t-on à Londres, où l’on dément toutefois formellement 
de source autorisée les rumeurs relatives à ia menace de 
démission de M. James Callaghan, chancelier de l'Echi­
quier.

Deux camps en effet s'oppo­
sent au sein de l'équipe gouver­
nementale: ceux qui préconisent 
une véritable opération chirur­
gicale destinée à réduire plus 
énergiquement la consommation 
intérieure et ceux qui, au con­
traire, proposent de limiter au 
minimum la ponction déflation­
niste et de réaliser des écono­
mies notamment sur les dépen­
ses à l'étranger. C'est à la lu­
mière des arguments avancés 
de part et d’autre que les minis­
tres intéressés et leurs expert* 
poursuivent l’examen de la si­
tuation en prévision du “mini- 
budgeT qui sera annoncé dans 
une dizaine de jours et qui 
comportera, selon l’annonce fai­
te jeudi aux Communes par M 
Harold Wilson, une réduction 
substentiell. des dépenses à 
l’étranger.

Les mesures que comportera 
le ''mini-budget” vont provo­
quer, prévoit-on, des discus­
sions animées au sein du gou­
vernement et du parlement.

fortes chances d’être approu­
vé par le Congrès. Les parle­
mentaires manifestent en effet 
une inquietude de plus en plus 
évidente à l’egard de la haus­
se du loyer de l’argent, et 
notamment de ses effets sur 
les achats et les construction* 
de logement. Le president de 
la commission bancaire de la 
Chambre des représentants a 
annoncé hier matin que cette 
commission se réunira le 25 
juillet pour tenter d'établir 
une proposition de loi fixant 
un plafond sur les taux d'in­
térêt payés sur les dépôts à 
temps.

La limitation décidée par le 
conseil de la Réserve fédérale 
s'appliquera à la majorité des 
depots à temps. La “Fed" a 
en effet indiqué que le plupart 
des certificats de dépôts émis 
par les banques commerciales 
pour un montant inférieur à 
100,000 dollars ont plusieurs 
dates de maturation.

Les décisions qui viennent 
d'être annoncées, estime-ton 
dans les milieux économiques, 
indiquent que si la “Fed" en­
tend bien continuer à restrein­
dre le crédit, cette mesure 
constituant le principal élé­
ment de la politique anti-infla­
tionniste aux Etats-Unis, elle 
ne souhaite pas que ces res­
trictions s’accompagnent d'une 
hausse trop marquée des taux 
d'intcrèL

Diminution de l'excédent 
de la balance commerciale 
prévue celte année aux EU

WASHINGTON — Le département du Commerce 
des Etats-Unis vient d'admettre que l’excédent de la ba­
lance commerciale des Etats-Unis enregistrera une nou­
velle forte diminution cette année.

A ces difficultés financières 
est venue s'ajouter d'autre part 
la surprenante défaite du la­
bour à l'élection partielle de 
Carmarthen, au profit d'un can­
didat nationaliste gallois, le pre­
mier à siéger à Westminster. 
Rien qu'elle ne revête aucune, 
signification politique, cette é- 
lection a causé une certaine 
irritation parmi les travaillis­
tes.

Mais en dépit de tonies ces 
difficultés, le capital de pres­
tige de M. Harold Wilson dan* 
le pays demeure intact. Il se 
serait même accru à en juger 
par le dernier sondage d'opi­
nion, celui du Daily Mail, qui
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BUENOS AIRES. — Toutes 
les nominations de fonction­
naires argentin* intervenues 
depuis trois ans dans l admi- 
nislratinn publique et les en­
treprises ri'Elai seront révi­
sées, annonce-t on rie source 
officielle

Les bénéficiaires qui ne 
justifieront pas des titres ou 
rapacités requis pour occu­
per les emplois auxquels ils 
ont élé nommés seront licen­
ciés.

Cette mesure * été prise, 
sjoule-t-on, pour mettre un 
lerme aux designations politi­
ques qui, souvent, lésaient les 
intérêts des fonctionnaires de 
carrière et freinaient leur 
avancement.

gi * *
DJAKARTA, Depuis 

quelques jours, le» Chinois vi­
vant à Bandoung, sont arrê­
tes dans la rue par des étu­
diants indonésiens, qui le» in­
terrogent à brûle-pourpoint, 
sur la philosophie d'Etat de 
l'Indonésie, le Pantjasila, an­
nonce l'agence "Antara”.

I-es Chinoia incapables de j répondre correctement à ces 
"colles" — ajoute l'agence — 
sont conduits de force dans 
les locaux du syndicat estu­
diantin, ou on leur inculque 
les cinq principes du Pant­
jasila croyance en Dieu, na­
tionalisme. internationalisme, 
démocratie et justice sociale, 

gi ri ri
BRUXELLES M Paul- 

Henri Spaak, ancien ministre 
belge des affaires étrangères 
et ancien secrétaire general rie 
l’OTAN, se retirerait définiti­
vement de la vie politique en 
septembre prochain, selon des 
rumeurs circulant avec insis­
tance dans les milieux parle, 
mentaires belges.

L'ancien chef de la diploma­
tie belge, qui est âgé de 67 
ans, a, a plusieurs reprises de­
puis le retour du parti socia­
liste dans l'opposition en mars 
dernier, manifesté publique­
ment son désaccord avec les 
précisions prises par son par­
ti tant en politique intérieure 
qu'en politique internationale.
Il a été, notamment, l'un des 
deux seuls députés soeislisle» 
à voter *n faveur d* l'installa­

tion du SHAPE en Belgique, 
Inrs du débat public au Par­
lement. ri ri ri

NATIONS UNIES Les ac- 
. cusatinns lancées par le depar­

tement d'Etat contre M, Zde- 
nek Pisk, ancien fonctionnaire 
consulaire téchcnslovaque ac- 
tuellemrnt membre rie la dé­
légation tchécoslovaque à l’Or- 
ganisation des Nations unies, 
"sont totalement dénuées de 
fondement et ne peuvent être 
considérées que comme faisant 
partie d’une campagne politi­
que destinée à calomnier les 
pays socialistes qui critiquent 
la guerre du Vietnam et à sa­
per les activités rie la déléga­
tion tchécoslovaque aux Na­
tions unies," declare un com­
muniqué publié vendredi par

Délégation à I* suite d'une 
demarche du chargé d'affaires 
tchécoslovaque. M. Jan Muzik, 
aurmés du secrétaire général 
U Tnant.

T-e communiqué n* répond 
pas directement à l'eceusation 
du département d’Etat aelon

Les E.-U. retireront 
575,000 tonnes de 

matériel de la France
BONN — De* Etats - l'nis 

envisagent de retirer de France
575.000 tonnes rie matériel de 
sont entreposées — et de le* 
transporter pour la plus grande 
guerre — sur les 750.000 qui y 
partie en Allemagne fédérale, 
apprend-on de bonne source 
Les stocks qui resteraient en 
France feraient l'objet d'accords 
bilatéraux franco - américains. 
Quant ait transfert du matériel 
américain en république fédé­
rale. il est actuellement à l'étu­
de dans les services allemands 
compétents.

On note à ce propos que
75.00 tonnes de réserves se trou­
vent déjà dans les dépôts amé­
ricains d'Allemagne et que la 
république fédérale elle-même 
entretient des dépôts à l’étran­
ger. notamment en France, en 
Angletarre, et aux Pays-Bas.

laquelle M. Pisk avait servi 
d’intermédiaire dans une ten­
tative des services secrets tché­
coslovaques d'installer un mi­
crophone dans une pièce du 
departement d’Etat.

ri ri ri
WASHINGTON Les Etats- 

Unis ont officiellement recon­
nu vendredi le nouveau gou­
vernement argentin présidé 
par le général Juan Carlos On- 
gania.

ri ri ri
BONN — Le gouvernement, 

roumain se serait prononcé 
lors de la récente conférence 
des pays du pacte de Varsovie 
à Bucarest, contre toute me­
sure nouvelle tendant à ren­
forcer le rattachement de l'Al­
lemagne de l'Est au bloc orien­
tal. C'est ce qu'on affirme au 
comité directeur du parti so- 
cial-riémocrale d'Allemagne 
fédérale, en se référant à des 
informations de très bonne 
source oriental*. Selon res in­
formation 1* gouvernement 
roumain serait d'avis que le 
respect du statu quo en Alle­
magne de l’Est faciliterait 
l'ouverture de pourparlers en­
tre les Occidentaux et les dé­
mocraties populaires sur la sé­
curité européenne et le désar­
mement. Il aurait insisté au­
près du gouvernement soviéti­
que pour que celui-ci tienne 
compte de ce point de vue 
dans ses rapports avec Berlin- 
Est.

ri ri ri
LA HAVANE Le gouver­

nement révolutionnaire a rréé 
un Conseil national de défense 
civile destine à faire face "à 
toute agression militaire éven­
tuelle ou à toute catastrophe 
naturelle", annonce un texte 
de loi publié mercredi dans la 
presse.

Cette loi, qui comprend sept 
articles, est signée par le pré­
sident Osvaldo Dorticos, le pre­
mier ministre Fidel Castro, et 
le minist"e des forces armées, 
M. Raul Castro.

Ce conseil sera présidé par 
le président Dorticos lui-même, 
assisté de trois vice-présidents 
et d'un secrétaire permanent.
Il comprendra 25 membre» re­
présentant tous les organisme* 
d* l'Etat.

..Jÿw j,

PARIS — C'est la recherche 
scientifique qui bénificicra de 
l'augmentation des crédits la 
plus importante dans le budget 
rie la France pour 1967. a in­
diqué mercredi M Michel De- 
hre, ministre, de 1 économie et 
des finances, au cours d'une 
conférence de presse consacrée 
à la présentation de ce budget.

Ce sera, a dit M. Debré, "un 
budget productif, sincère ci é- 
quilibré, marqué par le désir 
d'accentuer l'expansion tout en 
maintenant les règles de disci­
plines élémentaires qui depuis 
1958. ont permis l'amélioration 
de nos dépenses publiques".

Le total des dépenses prévues 
s'élève à 111 milliards 893 mil­
lions de francs isoit 10 84 pour 
cent de plus qu'en 19661 pour 
un total de réeetles de 114 mil­
liards 865 millions, ce qui lais­
sera un exedent de 2 milliards 
872 millinns d* franc*. 
Soulignant la progression de» 
dépenses d'équipement, I* mi­
nistre a indique qu* les aug­
mentations les plus Importan­
tes concernaient la recherche 
scientifique (41%), la f o r m a - 
tion professionnelle et les télé­
communications.

Le budyet de l'éducation na­
tionale progressera de plus de 
dix pour cent pour atteindre 
23 milliards. Les dépenses mi­
litaires. qui s'élèveront à peu 
près à la même somme '23 
milliards 513 millionsi ne s ac- 
eroitront que de 6.7%.

Dans le dernier numéro de 
sa revue International Com­
merce qui paraîtra lundi, le 
département du commerce es­
time en effet que les impor­
tations continueront à s'ac- 
croitre à un rythme de 14 p.c. 
cette année, comme fan der­
nier, ee qui fera plus qu'an­
nuler les effets de la reprise 
de l’expansion des exporta 
lions qui s'accroîtront de 7 
pour cent contre 3.5 pour cent 
en 1965.

Les importations s’étant 
chiffrées en 1965 a $51.400 
millions et les exportations à 
$26,600 millions, on peut es­
timer, sur la hase des prévi- 
sinns du département du com­
merce, qu'elles atteindront 
cette année $24.400 et $28.- 
400 millions. L'excédent com­
mercial serait ainsi réduit à 
$4.000 millions comparé à 
$5.200 millions en 1965 et $6.- 
600 millions en 1964. Ces esti­
mations sont d'ailleurs à peu 
près conformes aux résultats 
enregistrés pendant les cinq 
premiers mois de l'année, le 
rythme annuel des arrivages 
ayant atteint $24,500 millions 
et celui des expéditions à l’é­
tranger $28,500 millions.

Le ^département du commer­
ce déclare que l'accélération 
de l’expansion des exporta­
tions résulte d’une “reprise 
de l'activité économique au 
Japon et sur certains marchés 
européens". Il ajoule tnutc- 
fnis que retie expansion ron- 
tmue d'être freinée du fait 
que de nombreuses entrepri­
ses préfèrent satisfaire les 
commandes intérieures avant 
celle de l'exportation.

International Commerce dé­
clare que l'augmentation des 
ventes à l'étranger rkultera

principalement de celles d* 
matériel de réfrigération et de 
conditionnement d'air, d'a­
vions civils, de moteurs et de 
pièces détachées, de machine* 
rie bureau, d'instruments 
scientifiques, de fèves de soja 
et de céréales fouragères. A 
l’importation, ce sont les ar­
rivages d'automobiles, de mo. 
tocyclettes, de diamants, de 
machines pour l’industrie aé­
ronautique. de textiles et de 
produits chimiques, qui pro­
gresseront le plus.

Diefenbaker demande 
l'intervention de 

M. Chester Ronning
CALGARY — Le chef d* 

l’opposition aux Commune», 
M. John Diefenbaker, a recom­
mandé l’envoi immédiat à Ha- 
nqï de l’émissaire spécial du 
Canaria, M. Chester Ronning, 
pour empêcher l’exécution de* 
pilotes américains capturés par 
le Nord-Vietnam.

Au cours d’un* conférenc* 
de presse, le chef conservateur 
a affirmé qu'il faudrait s'atten­
dre à des représailles de 1* 
part des Etats-Unis si les Nord- 
Vietnamiens traduisaient par 
des actes leurs menaces "Inhu­
maines, injustifiables et pro- 
vorntrices'.

"La seule mention de proeè* 
publics et de mises à mort au 
sujet des aviateurs ameri. 
cams pourrait avoir des con­
sequences désastreuses non 
seulement pour le Nord-Viet. 
nam mais pour le reste du 
monde,” a soutenu M. Diefen­
baker.
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FACULTE DES LETTRES
A partir de septembr# prochain, Il sera possible de 
préparer per cour* de fin de semaine le Certifiée» 
d'études supérieures de littérature française.

Scolarité : 3 ans, à raison de 4 heures de cour* par semaine 

Horalr* de» cours: le vendredi, de 19h.30 à 21h.30 
le samedi, de 9h.30 à llh.30 A.M. 

Condition» d'admission :

— être titulaire d'un baccalauréat ès arts,

— être titulaire d'un baccalauréat en pédagogie ou du bre­
vet A. et subir avec succès l'cxamcn d'admission fixe au 
samedi 6 août, à 8h.30, en la salle 1-A du Pavillon de* 
sciences humaines.

DEMANDE D'ADMISSION t

Le* intéressés font leur demande d'admission sur le formu­
laire que leur, fournit sur demande le Secretariat général.
Imerlptlon : le fl septembre 1968.

Début des coure : 1* vendredi 12 septembre 1968.

"Lot frais d'oxamons sont da $5.00"

Pour tout renseignement supplémentaire, veuilles vous 
adresser au Secrétariat de la Faculté des lettres, Univer­
sité Laval, Cité universitaire, Québec 10e. Téléphone : 
839-3401.


